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Le Concile aborde enfin l'étude du schéma: 


par Réjean PFLAMONDON 
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d'organisation et des invités d'honneur, 


La Soirée de Gala enchante 
400 invités des Anciens du Collège 


Le vendredi 23 octobre, plus 
de 400 invités se rendaient à 
l'hôte! Royal Alexandra, pren- 
dre part à une Soirée de Gala, 
organisée par l'Association des 
Anciens du collège de St-Boni- 


face, 


Lés invités d'honneur de la’ 
fête étaient le RP. Martial Ca- 
ron, S.J,, professeur de religion 
en philosophie, directeur spiri- 
tuel et directeur de chant au col- 
lège, et M, le Dr J.-J, Trudel, 
un des plus anciens des Anciens. 


rogramme d'ouverture de la Soirée des Anciens, au Royal Alexandra, MM, A. 
Tétrault, KR. Painchaud et R, Brodeur ont chanté, en mime, “Adèle”, On les voit entourés du comité | 


| 


Cldessus le photographe a capté les invités d'honneur de la | 
Soirée, M, le docteur et Mme 4,4, Trudel (en haut) et le R. P, 
M. Caron (en bas) que l'on voit en conversation avec M, et Mme 
D. Beluir, (Le secrétariat des Anciens dispose de plusieurs autres 
photographies prises par Napoléon en cette occasion.) 


Tous manuels 


scolaires 


l'ournitures 
d'école 


133, avenue Provencher, Saint-Boniface 


|ciens, et 


(Napoléon) 


La soirée, un événement an- 


nuel -dans sa deuxième année, 
était sous la direction de M. 
Bernard Aubry, comme coor- 


donnateur, Le comité en charge 
était composé comme suit: M. 
Maxime Desaulniers, organisa- 
teur en chef; M. Etienne Bohé- 
mier, publicité; M. Robert Pain- 
chaud, décors; M, Picton, dis- 
tribution; et M. L, Guénette, se- 
crétaire-trésorier, 


Le programme débuta à 8 h. 
30 par une rencontre amicale 
des invités dans le ‘Banquet 
Room'', au son d'un violon avec 
accompagnement, 


A 9 h. 30, le groupe fut invité 
à se rendre au ‘Crystal Baill- 
room’, Quelques minutes plus 
tard, un défilé de dignitaires fit 
une entrée solennelle 
salle et prit place devant la fou- 
le, On y remarquait, en particu- 
lier, M. je maire J, Guay et 
Mme Guay, M. et Mme B., Wol- 
fe, le KR, P, M. Caron, S.J. M. 
le Dr et Mme Trudel, M. Ber- 
nard Aubry, président des An- 
Mme Aubry, M. M. 
Desaulniers, maître de cérémo- 
nies, ainsi que plusieurs autres 
personnalités, et leurs épouses, 


M, Paul Régnier fut invité par 


le maitre de cérémonies à 


ou- 


vrir la soirée en entonnant le 
chant du collège, auquel se joi- 
gnirent les Anciens, M 


Desaul- 
liers souhaita ensuite la bi ; 
nue à tous et demanda au prési 
dent des Anciens de bien vouloir 


| présenter les invités d'honn 
Après les salutations d'usag 

M. B. Aubry présenta une c 

|te biographie des deux person- 
nages que l'on fêta Le Dr 
Trudel, qui faisait son entrée 
au cobège en 1901, était origi- 
naire de la ville de Regina 
Membre de la classe des finis 


sants de 1909, fit ses é 
médicales à Montréal, à New 


York et à Paris. Lors de la pr 


mière guerre mondiale, 

servir son D VS en Ialsamt p 

| du.corps médical canadi ou 
l'tre-mer, et fut, à son retour, un 
des premiers médecins spéci 

tes au Manitoba, 

Parmi les multiples fonctions 
que Dr Trude a remp au 
sein de différentes or£ar vtiorrs 
'on compte y Cheval s | 
Colomb, où il fut Grand Cheva- 
er et Député d'Etat » Cercl 
Molière, où à mit à contribution 
ss talents d'acteur et son dé 
vouement comme présid 
Société St-Adéard pré 
Association d'Eïucation } 
ce Française et Car ), 
membre de l'exécu r'si- 
té de Man du 
Consei et 
prusieurs De! 
et de dir le 


l'Assoc m des Ancien 
(Suite à la deuxième page) 


dans Ja | 
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ve 
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peup 
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Réactions diverses 
I LsCUSSiOn générale sur le 
n L 1 montre q C 
nm R] At 11a [en réacti 07- 
f liverses dans l'assemblée 
re si près que s 
Pères qui pris la parole sur 


ts 


ue les me- 
ceptable 


1e que ct 


par 
nuque qu u Gecevra neécessaire- 
ment, car il ne répondra jamais 
à tout ce qu'on attend de lui 
On a encore reproché au schéma 
de n'être pas suffisamment bi 
blique, d'employer jes t Ù 
d'"Eglise’ ; 
des sens 
suffis 


nalurel 


Des évèques ont aussi deman- 
1 : 
h “A qui s'a- 


crotent 


n ns 
qu à devrait s aart aux chré- 
t d'autres aux non-chré- 


sse! 


1 
LA 


chréiiens, la famille et le 


des 


idarité des peupl ë 

puisque le scneèma veut repon 
are aux questions de notre 
t Le cardinal a proposé 


1 discussion des prin- 
problèmes des experts, 
t femmes, présen- 


“regardent l'avenir” avec réalisme 


REGINA =- Le 25e congrès 


de l'Association Catholique 

Franco-Canadienne et le 20e! 

congrès d l'Associat des 
d Ecoles F 


Commissaires 


| NOTES 
DE LA 
SEMAINE 


On annonce en dernière heure | 
que c'est l'hon. Errick Willis, | 
lieutenant-gouverneur du Mani- 
|toba, qui présidera la coupe du 
ruban, lors de l'ouverture offi- 
cielle du nouvel édifice civique 
là St-Boniface, vendredi après- 
| midi, le 30 octobre, 
| Cet événement marque Ta 
|deuxième phase d'un plan de 
|construction qui dotera la ville 
cathédrale d'une “place publi. 
que” digne de son passé et de 
{son avenir, En hébergeant con: 
| venablement les cours de comté 
et de la police, ainsi que le ser- 
vice policier, on reconnait la va. 
leur et on ajoute au prestige de 
ces institutions, L'autonomie de 
ce centre historique et français 
en est renforcée, Tous les Fran- 
co-Manitobains en sont fiers, 

Félicitations aux chefs qui | 
| travaillent si bien, (Voir autres 
| articles en pages 6 et 7.) 

» L£ » 

M. Diefenbaker a dit au cours 
d'une conférence de presse sûr 
le réseau CBC qu'il n'accepte- 
rait pas un projet de drapeau 
canadien ayant une feuille d'é- 
rable sans Union Jack, même si 
la majorité du vote en comité 
s'établissait à 10 contre 4, The 
Winnipeg Tribune, en éditorial 
le même jour, sur la question | 
du rapatriement de la ‘“consti- 
tution”, a dit que M. Diefen- 
baker est coupable aujourd'hui 
du manque de souplesse dont il 
accusait le Québec autrefois. 
|Tout cela fait prévoir la tenue 
d'élections, au printemps, com- 
me moyen de se débarrasser de 
cet homme qui n'entend plus 
raison, 


anco- 


On trouvera en troisième page 
le texte du projet de loi qu'il 
faut faire approuver à Ottawa 
et par les dix législatures pro: | 
vinciales, afin que le Canada 
puisse dorénavant modifier sa 
constitution sans avoir recours 
à Londres, La lecture de ce texte 
capital n'est pas facile, mais 
elle vaut la peine car il s'agit ! 
surtout des rapports entre le 
parlement fédéral et les parle. 
ments provinciaux et de la pro- 
tection des droits (langue, éco- 
le), en même temps que d'une 
procédure flexible pour faire 


face aux évolutions sociales et 
économiques, 
L£ LZ LJ 


| 
Au sujet de In récente visite 
de la Reine à Québec, MM. Le. 
sage et Wagner, premier minis- 
tre et procureur respectivement 
de la province, ont blâmé les 
| journalistes J et 4 (jeunes et 
| jaunes). “L'Action” anpuie cet- 
|te absolution de la police muni. 
|cipale, mais “Le Devoir”, “Le 
Nouvelliste”, ete, réclament une ; 
enquête plus sérieuse, Il vaut 
mieux se battre à coup de 
plume ,,, 


Précieux-Sang, 
école publique 


Un communiqué de la com- 
scolaire paroissiale du 
Sang annonce que les | 
de l'école sont | 
entendus principe avec Jla| 
Commission scolaire de Nor- 
wood, sur l'avenir l'édifice | 
re, La commission louera 

sur ba pendant cinq 
ns (renouvellement annuel) a- 
vec option d'acheter, On croit 
que les instituteurs en fonctions, 


mission 
Précie 
propriéts 


ires se 


en 


de 


élunt tous qualifiés, verront ho- | 
norer leurs contrats par la com- | 
mission de Norwood 


: 
Travaux, rue Marion 
À cause de travaux sur les| 
conduites d'eau et sur les égouts 
de la rue Marion, qui dureront 


it l'hiver, rues Horace et 
Goulet deviendront routes à sens | 
unique Métro demande aux | 


iutomobliistes 


| 11 ser d'autres | 
Ivhemins autant que possible, 


| Québex 


Canadiens de la Saskatchew 
tenu à Regina du 23 au 
octobre au Centre social de la 


paroisse St-Jean-Baptiste, a rem- 
porté un véritable succès et tout | 
laisse croire que son grand thè- | 
me ‘Regards vers l'avenir” don- | 
vera Jieu à d'importantes et pro- | 
chaines réalisations, En effet, | 
rien n'a manqué pour donner à 
ces journées un extraordinaire | 
élan qui se sert des leçons du| 
passé êt du présent comme d’un | 
tremplin vers des solutions à la | 
fois réalistes et conquérantes: | 
un nombre éloquent de congres- | 
sistes (plus de 275) qui partici- | 
érent très activement à toutes 
les séances; un président, M. 
Rolland Pinsonneault, qui diri- 
gea de main de maitre les déli- 
bérations et discussions, de fa- 


| çon que jamais on ne perdit de | 


vue les buts mêmes du congrès 
et les réalités engagées au stage 
actuel de la lutte en Saskatche- | 
wan; des orateurs qui apportè- 
rènt beaucoup de lumière et des | 
directives précises, une atmos- 
phère générale faite avant tout 
d'étude approfondie des problè- 
mes, et non d'enthousiasme trop 
émotif;, une importante contri- 
bution de délégués d'autres pro- 
vinces; les déclarations encou- 
ragedntes d'un ministre provin- 
cial et de responsables du cam- 
pus universitaire de Regina; un 
ensemble de résolutions suscep- 
tibles d'encourager l’action au 
lendemain de ces journées d'é- 
tudes; la participation active 
d'u fort groupe de collégiens 
de Gravelbourg, etc. 

Il est extrêmement difficile 

de résumer avec justice de telles 
journées, tant la matière est a-| 
bondante et les questions discu- 
tées pleines de conséquences 
pour des mois à venir, Aussi, 
ce réportage nécessairement éla- 
boré à toute vitesse n'essaiera 
que de toucher les points im-| 
ortanis et de donner les textes 
es plus appropriés. Il sera tou- 
jours loisible de reprendre cer- 
tains points plus tard. 


Mots de bienvenve 

Le congrès fut donc inauguré 
à 3 h. p.m. le vendredi 23 octo-| 
bre par la prière, l'O Canada et 
quelques allocutions de bienve- 
nue et de fraternité, Mgr F, Ge- 
rein, V.G., au nom de Son Exc.| 
Mgr M. C, O'Neill, archevêque 
de Regina, offrit en français et 
en anglais ses voeux de succès | 
aux congressistes réunis ‘dans 
ce nouveau et magnifique cen- 
tre religieux, social et culturel | 
de St-Jean-Baptiste, appelé à 
rayonner dans toute la provin-| 
ce”, et il redit les sentiments 


| bien 


affection de 


envers ‘la 


de profond 
‘archevêque 
iÇaise” de 


Mgr 


fre son 


troupeau, 


(Mgr Gerein est un ancien du 
collège de St-Boniface.) 
S. H. le maire de Regina, M. 


Henry Baker, après avoir vanté 
avec raison sa belle ville qui 
possède le parlement, une uni- 
versité, des collèges, de grandes 
eco 


florissant, etc.,, in- 
tes à bien s'y 


ita les congressis 


il encouragea les 
français “qui forment 7 pour 
cent de la population de la Sas- 
katchewan” à grandir en nom- 
bre et en force linguistique et 
culturelle pour le plus grand 
de cette province et du 
pays tout entier, Votre contri- 
bution a été réelle dans le passé, 
dit-il, mais je souhaite qu'elle 
grandisse davantage dans un cli- 


|mat qui vous devient de plus 


en plus favorable, 11 conclut ses 
remarques en assurant les visi- 
teurs étrangers qu'on ne leur 
poserait pas trop d'embêtements 
avec les “parking tickets’, 


M. Nicks, président de la Sas- 
katchewan School Trustees’ As- 
sociation et de la Canadian 
School Trustees' Association, dé- 
montra qu’il sait concevoir com- 
ment l'éducation doit englober 
“out l'homme’, mais avec un 
regard vers l'avenir. Il félicita 
les commissaires franco-cana- 
diens de leur contribution au 
sein de l'Association, montra les 
grands problèmes qui se posent 
actuellement aux niveaux des 
écoles élémentaires, secondaires 
et techniques, fit allusion à la 
réorganisation qui s'impose dans 
le domaine des programmes sc0- 
laires, Ses paroles prouvaient à 
l'évidence que l'éducation est le 
problème numéro un de ses pré- 
occupations et de celles des or- 
ganismes qu'il préside ‘avec 


| doigté et efficacité”, au dire de 


M. Pinsonneault, 


M. Joseph Miller, un autre 
ancien du collège de St-Boni- 
face, donc bilingue ‘jusqu'à un 
certain point”, est le secrétaire 
de la section catholique des com- 
missaires d'écoles de la Saskat- 
chewan, À son tour il dit merci 
aux commissaires catholiques de 
langue française qui apportent 
une si importante contribution, 
ét il profita de l'occasion pour 


215 délégués au Congrès de l'ACEC. | 


partie | 


es, des musées, la R.C.M.P.,, | 
| un commerc 


Puis | 
Canadiens | 


tent au Concile le sens et 


ae ces 


n$ 


be demandé que le schéma 
s'adres nan seuiement à ceux 
qui f déjà partie de l'Eglise, 
mais à iou hommes, Il a 
déclaré qu style devrait être 
modifié pour le rendre plus fn 
m et plus accessible à tous 
Il faudrait donc éviter s ex 
pressions trop savantes ou wrop 
solennelles 
Deux courants 
L'archevêque de Québec a 
également demandé qu'on mo- 
difie l'ordre du schéma et qu'on | 
part des faits et des vérités 
admis par tous | le 
misère et la faim, l'injustice et 
des 


la violence, le désir inné 


l'état 


La Chapelle Funéraire 


Philippe 
COUTU 


156, sue Marion, 
St-Bonitece Mon 


Tél.: 233-7453 


ise et le monde” 


rommes pour le progrès, la fra- 
terniteé et 1h paix 
Quant à Mgr Hermaniuk, ar- 
chevêque de Winnipeg pour les 
reproche au 
ne pas donner une 
descrir des & ux grands cou 
nis actuels de pensée: le chris- 
matérialisme mar- 
que 


K'anuens, di À 


} 
SCONE 


sme et 4€ 
Il a demandé 
schéma condamne toute per- 
sécution religi au nom de 
1 liberté de conscience et qu'il 
mette davantage en lumière la 
transcendance de l'Eglise et 
qu'elle est un facteur 
de progrès pour que le commu- 
plus efficacement 


aussi 


use 


soit 
combattu 

informations 
que 


auss les 
en page éditoriale, ainsi 


dans la page 10.) 


| 


| M. l'abbé Roge: Ducharme, aumônier général de l'A.C.F,C, et 
un des grands organisateurs du récent congrès tenu à Regina, a 
gentiment accepté de prendre des photos pour le journal, Nous en 
| publions six dans cette page et ailleurs, Ci-dessus l'on voit, à l'oeu- 
vre, Mme Irène Chabot, de Ferland, présidente du comité des réso- 
lutions du congrès, M, Rolland Pinsonneault, de Gravelbourg, pré- 
sident de l'A.C.F,C, et de l'A.C.E.F.,C, et du congrès, et Mme Ma- 


congressistes, 


rie-A. Papen, de Saskatoon, secrétaire du congrès qui enregistra 
tous les documents importants et les principales déclarations des 


Dans cette photo l'on voit les trois dévouées secrétaires, Miles 
| Léontine Gaudet, Jocelyne Gaudet et Léonette Gareau, de Saska- 
toon, qui enregistrèrent les noms de tous les délégués, distribuèrent 


les documents préparés pour les congressistes au secrétariat de 
| l'A.C.F,C, à Saskatoon, et aussi collaborèrent gentiment et effica- 
cement avec le rédacteur de ‘La Liberté et le Patriote” chaque 


fois qu'il recourut à leurs bons offices, 


| Candidats de Windsor 


|Park élus à la 


pig 
Commission scolaire 

| Deux candidats résidan 
| Windsor Park ont élé élus r 
bres de la commission sco 
de St-Boniface mercredi, I! 


ts à 
\em- 
laire 
s'a 


bien expliquer le but et la pen- | git de MM. George Andrich et 


sée des catholiques de la pro-| 
vince dans le domaine de l’édu- 
cation, Il le 


et grande conviction, 
(Suite à la onzième page) 


Un éditorial de “La Gazette” 


Le problème scolaire et les minorités françaises 


Dans les efforts qui se pour- 
suivent en vue d'établir sur une 
base solide les rapports entre | 
les Canadiens de langue françai- | 
les Canadiens langue | 
anglaise, les solutions ne sont 
pas toutes du ressort du gouver- 
nement fédéral, Les provinces 
du Canada, à l'intérieur de leurs | 
juridictions respectives, ont aus- 
si une contribution à apporter, 


se et de 


En fait l'un des domaines qui 
souffre le plus d'un besoin de 
revision tombe enuérement sous 


la juridiction des provinces et | 
ne peut trouver de solution que | 
sous l'initiative de ces der 
c'est le domaine de l'éducation 
dite scolaire, 
L'un des 
quemment 


ières: 


plus fré- 
dans le 
peu de 
Les MINO- | 
des 


griefs le 
formulés 
port sur 1e 
chance dont jouissen 
rités francophones 


autres 


provinces de recevoir un luca- | 
tion dans leur propre langue, 
en conséquence de quoi ces mi 


norités courent le risque de per- 
dre et leur langue et leur cul- | 
ture 

L'Alberta, par exemple, après 
lavoir été détachée des Territoi- 
res du Nord-Ouest en 1905 
dopta un règlement en vertu 
duquel seuils les ‘cours élémen- 


taires'' peuvent être enseignés 
en français, Et jusqu'au mo 

ment actuel, mot ‘‘primaire” 
a été interprété par le gouverne- 
ment de province comme 
s'appliquant à la première et à 
a deuxième année, Après la 
deuxième année du cours élé- | 


mentaire, le français n'est auto- 
qué pour une période 
quarante minutes par jour dans 
LES écoles, 

Jusqu'à une date récente, tous 
les instituteurs devaient recevoir 
leur fonmation dans des institu- 
tions anglophones en Aiberta. 
Récemment, en guise de conces- 
sions, les futurs professeurs 


rise 


francophones ont reçu la per 
mission de recevoir les deux 
premières années de leur for- 
mation pédagogique au collège 
de Saint-Jean à Edmonton (mê- 
me gi cette concession renconira 


l'opposition de l'Association des 
instituteurs de l'Alberta et de 
l'Université d'Alber a) 
aussi longtemps que l'enseigne- 
ment en français sera confiné à 
la premiere et à la deuxième 
années du cours élémentaire, 
sans rien d'autre qu'une période 


auotidienne de quarante minu 
Îtes à partir de la troisième an- 
née, même une certaine amélio- 


ration dans lu qualité de l'ensei- 


lgnement français ne sera pas 
d'une grande utilitk 
Il n'y a donc pas u de s'é- 
tonner qu'une enquête ait révé 
( à peine la moitié des 80 


819 ywersonnes de descendance 


francaise dans la province d'A 
berta donner naintenant le 
franca somme leur langue ma- 
terne 

Le Manitoba est une autre 
province où le droit à l'enseigne- 
ment francais eg mité, Lors- 
que cet province f formée 


les résidants 


de | 


Mais 


canadiens: français | 


McOuat, M, 
d'affaires de 


Martin 
Huot, hommti 


[même temps, Ont été 


Charles 


l'a 


fit avec éloquence | venue Provencher, a été élu en| 
défaits: | 
MM. L, Bérubé et L, Newson et} conseiller métropolitain, 


Mme M, Gordon, MM. Andrich, 
McOuat et Newsun avaient fait 
front commun dans leur campa- 
gne, dans le but d'obtenir une 
| représentation plus proportion- 
| née à :a commussion pour la par- 
| tie sud de la Division, Tous les 
|'échevins sortant de charge ont 
| été réélus et tous les règlements, 
soit pour construction d'écoles, 
soit pour l'élargissement de la 
loi dominicale, ont été approu- 


vés, M. Bernie Wolfe a été réélu 


|de la province avaient droit à 
leurs écoles séparecs, Le8 reve 
[nus des taxes scolair étaient 
divisés, d'abord également, puis 
plus tard selon le chiffre de la | 
population scolaire, Mais en 
|1890, le gouvernement manito 
| bain du premier ministre Green- 
| way fonda tout de système sco- 
aire de la province sur les deux 
principes suivant a séparation 
de l'Eglise et de l'Etat et l'util 
| sation d fonde publics pour 
le développement exclusif du 


système aæolaire pubik 

Ce qui a subaisté 
francophones Manitoba 
| puis 1890 a dû être soutenu 
‘effort privé des citoyens 
Même à St 
tre de la population franco 
ne au Manftoba, l'enselgner 
dans les écoles publiques 
| donné en anglais, même # 
pour cent des élève 
cophon E 
francophones ont dû recr 
leur formation dans des & 
normabes de langue anglaise 


| nt 
uu 


ressés Joniace 


les institut 


Le gouvernement du premier 
ministr Roblin a cherché à 
tempérer la rigueur de ce sys 
tème en voulant mettre à la à 
| posit on : élèves au fréquen- | 
| tent des écoles privées 1e angue 
française taime des cours qui 
se donnent dans les écoles pub 
| ques, Mais cela signifierat qu'il | 
faudre traneférer, pour cer 
tains cours étudiunts de Lun 
due [runcoarm dant des écoles 
publiques où les couts se don- 
nent en Aangiais 
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mie: | 
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nent 
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“voir | 


oles 


| Il est difficile, pour la minori- 
{té angiophone du Québec, qui a 
| joui jusqu'à maintenant de son 
système distinct d'écoles publi- 
ques, de mesurer la rigueur des 
restrictions IMpOosées AUX mino- 
rités francophones dans les pro 
| vinces à prédominance anglaise, 
|Si l'on s'entend fondamentale 
ment pour reconnaitre que ce 
pays repose sur la reconnaissan- 
ce de deux grandes langues et 
de deux grandes curtures 
comme on Le dit souvent dans 
grande discours on de- 
vra en conclure que les citoyens 
de langue français ont droit 
d'un bout à l'autre du pays, par- 
tout du moins où leur importan- 
|ce numérique le justifie, de pro 
|curer à leurs enfants une éduca- 
[tion scolare donnée dans jleur 
propre langue 

Voici un point qui ne peut &- 
tre réglé que par un accord en- 
tre les provinces, C'est pourauoi 

faudrait plaider de manière 
urgente auprès des provinces 
| pour qu'elles apportent cette 
| contribution à l'avenir du pays. 


C'est l'une des plus grandes 
contributions qui puissent être 
| faites à l'heure acluelle, Si l'une 
ou l'autre des provinces anglo- 


à donner l'ex- 
jouera un rôle his- 
en morMrant la VOle aux 


| phones se décidait 
emple, elle 
| toriqu 
au.res 

(Cet article fut publié en pre- 


nier à Montréal dans la ‘Ga- 
zette'' du 22 octobre 1964) 


(Traduction du Devoir 
de Montréal.) 
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Soirée de Gala des Anciens au Royal Alexandra 


(Bulle de là premiére page) 
Le KR P 


erwu ie présen.é 
origmmaire de St-Charies, 
son entrée ou collège l'année 
méme où le Dr Trudel devenait 
médecin. Malgré qu'ù serait plus ! 


Martuai Caron fut 


facie “de dire ce que le P. Ca- | 
ron n'a pas fait piutèt que de 
raconter ce qu'# à fan”, souli- 


nat M Aubry, ceau-ci procé- 
ja tout de méme à donner un 
bref anercu des grandes lignes | 
de ma vie, Arrivé au cokège à 


‘âme de 11 ans, # entra Chez les | médaile du “Canadian Drama 
Jésuites à la fin de la guerre de | Award” 


1914, Hi fut, à tour de re, pré- | 
tet d'études et de disciplme, pè- 
À 
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OU PAR 
VERSEMENTS 


PREMIER VERSEMENT DE 5% 
#2.50 POUR UNE OBLIGATION 
DE #50, $5 POUR $100, ETC, 
SOLDE EN VERSEMENTS 
PEU ÉLEVÉS AU COURS 
D'UNE ANNÉE ENTIÈRE 


BANQUE DE 
MONTRÉAL 


d'a Première Banque au Canada 


AU SERMCE DES CANA 


ENS DANS 


TOUTES LES SPHÉRES DE LA ME DEPUIS 1807 


ire mar muun 
| et, fonction pour laquelle à est 
le plus reconnu par Æs Anciens, 
Manitobain, | directeur de chant et de théâtre. 
ñ fn | Maigré 


et 


qu & An 


ne 


jeunesse d'äame 


sou 
tou 
de 


virem 
ménts que ressentent 


cha 


M. Desswumiers souhaite en- 


| anciens 
mn | 
|res, et ff remarquer que 


sun 


Cor 


de 


[meurs gens élaiont venus de très | 
| ioin faire partie de 
| ques gens de ht 
| aussi 1 
| | 
| l'E 
md | 
O quelques souvenirs du collège en | 
1 ” ! 


2st 
M 


Cuits à votre table 


Corporation Métropolitaine 


du Grand Winnipeg 


ychaniant aïc la fouk un des 
[chants préférés du Père Caron, 
| "11 est en or”, et le chant de la 
:Phiosophie, “Oui gaiment”, 
les nom années | Le prochain muméro au pro- 
ke montant énorme d'énergie | gramme, l'“Adieu du vieux la- 
jonner dans ce domai- | pin", fut exécuté par M. Geor- 
le Père Caron a “gardé une | ges Paquin. Au Dr Trude, M 
et une figure | Paquan.dédia la ‘Chanson rusti- 
rante", Sa répulaitlon, sur- | que”, péndsat que Le Père Caron 
1 par l'entremise du Fem Val |Dutian inconsciemment la me- 
la Chanson Françaux, où il 'sure de la tète 


recteur, préfemwur, 


|s donnait corps &t âme, s'est} MM, A. Tétrauit, R. Puin- 
répandue Dar voue à province. |chauË et R. Brodeur présenté- 
(On lui décernaiñ, en 1956, la |rent ensuite un chant mimé in- 
titulé “Adèle”, E pour clore 

cette partie de la soirée, le Dr 

Les applaudissaments qui sui-|Trudel invita tous les assistants 


témorgnéremt des senti- 
tous Les 
les anciens | 
nteurs du Père Caron. 


[à s'unir dans le fameux cri du 
collège, cri qu'i avait fait répé- 
ler mi souvem à ses confrères en 
| sa fonction de direcieur, ou chef 
de chaque, 

A 10 h. 30, la danse fut offi- 
ciellement ouverte, à la musique 
entrainante de Pete Couture et 
son orchestre, Pendant la danse, 
quelques Anciens se rendirent 
au “Banquet Room", y rencon- 
trer de vieïlies et nouvelles con- 
na 2sances, 

A minuit, l'orchestre exécuta 
la dernière valse, Puis tous des- 
cendirent à la “Alexandra 
Room", v déguster un banquet 
“Smorgasbord'' de mets variés 
et délicieux. 

La soirée fut un succès et les 
présents de comités remercient 
ous ceux qui ont répondu à leur 
nvitation, L'organisation de ce 
bal a exigé de l'exécutif de l'As- 
socration des Anciens un travail 
très ardu, au détriment de leurs 
activités régulières, M. E, Bohé- 
mier, en charge de la publicité, 


élèves et 


e la bienvenue aux dignitai- | 
plu- | 


On 


a fête 

en effet, quei- 
St-Lazare, Il f 
ecture d'un téégramme 


iplant même 


félicitations des Anciens de 


Paul Régnier rappela 


C'est 
différent 


sont à étudier la possibilité de 
faire de cette soirée un événe- 
mem d'aspect un peu p'us ethni- 
| que en invitant d'autres orgari- 
sations canadiennes-françaises à 
collaborer à sa préparation, Si 
cette idée se matérialise, il se 
pourrait fort bien que l'on au- 
|rait, l'an 
|canadienne-française, du genre 
| que l'on voit parmi Les différents 
groupes eihniques, tel que la 
|"Saint Patrick's Dance”, 


| / 
| inkleman 
Optométristes 


1 Examen de la vue 
| Lunettes ajustées 


BIFTECKS 
et 
POULETS 


ma. ave Portage Téléphone 
_ WhHitehall 
| WINNIPEG 2-2496 


Défense 
Civile 


Depuis plusieurs semaines ce journal a 
publié des conseils de la Défense Civile et 
continue de le faire. Ceci a été accompli 
comme service public ce dont nous sommes 
reconnaissants. 


Avex-vous pris avantage de ces conseils 
et élaboré un plan de survivance pour votre 
famille? 


Avez-vous obtenu la copie ‘Eleven Steps 
to Survival” et autres livrets? 


Sinon, vous pouvez le faire en contactant: 


La Défense Civile Métropolitaine, 
1767, avenue Portage, 
St, James, 


Winnipeg 12 888-2351 


Merveilleuse qualité . . . Bons-cadeau 
REGARDEZ 


un boni avantageux — Valant 50 coupons de primes gratuits 


Simplement é 


K Vous recevrez gratuitement un boni de 50 coupons pour vous aider À augmenter 
voire collection de coupons de primes Embassy, ainsi qu'une copie gratuite du beau 
primes Embassy 


RER A + ET, A 


ratalogue di 


en 


nouvelle 
cigarette 
qui comble 
le fumeur 


as 


Sout sure 


rire vos nom el odresse, 
ver à Embassy, 

Box 63, 

St, James P,0., Man. 


fit savoir que les organisateurs | 


prochain, une soirée | 


LA LIBERTE 


SAMEDI 31 OCTOBRE 
245-Cours universitaires 
500—Langue vivante 
S15-Goif et tennis sur table 


| 
! 
| 
| 
6.15— Nouvelles 
6)0--Le Roman de ls science 
| 100.-LA semaine à Tokyo 
800-—Thierry la fronde 
83%--Long métrage 
| Les Pirates de la cûte 
|1000-<hansons de Paris 
} 10 15—Votre choix 
10 48--Cinéma 
Falbalas" 

DIMANCHE ler NOVEMBRE 
| 245-Cours universitaires 
| 600—A l'heure du Concile 


Ptoteseur Guillemin 
700—Robin des bois 


120-—Les hommes et la guerre 
8320--Les insolences d'une caméra 
9.00-—Théâtre d'une heure 
1000-Jeux olympiques de Tokyo 
1030-Long métrage 

*Y en à marre” 
LUNDI 2 NOVEMBRE 
400—Miroir d'Eves 
43%-La bolte à surprise 
5 00—Bobino 
53%0-Atome et galaxies 
600—Des goûts et des couleurs 
6.15—Nouvelles 
63%0—A communiquer 
7100—Le+s travaux et les jours 
130—Jeunesse oblige 


8.30-—Chause à l'homme 
900—Bras dessus, bras dessous 
9.30-—CGala de chansons sur mesure 
10.30—A communiquer 

MARDI 3 NOVEMBRE 
400—Votre cuisine, Madame 
430-—La boite à surprise 
5.00—Bobino 
5.30—S1 santé m'était comptée 
6.00—Paris musique 
6.15—-Nouvelles 
| 8.30--Chevalier Bayard 
| 100—Caméra ‘64 
130—Jeunesse oblige 
8.00—Rue de l'ânse 
8.30—Tous pour un 
9.00—La cour est ouverte 


Pour obtenir des renseigne- 
ments supplémentaires ou pour 


Adressez-vous en français, 


“Meurtre à l'étude” 
Héros d'une série policière 
| fort populaire à la radio, devenu 


. | par la ouite personnage capital 


[d'un roman intitulé “Meurtre 
[sous la pluie”, le sympathique 
| inspecteur Tanguay de Maurice 
Gagnon sera la vedette de 
“Meurtre à l'étude”, présenté à 
|CBWFT à l'émission ‘Théâtre 
| d'une heure”, le dimanche 1er 
novembre à 9 h, pm, 

Les auditeurs de radio ont 
beaucoup apprécié ‘Les carnets 
de l'inspecteur Tanguay', Les 
lecteurs de ‘“Meurtres sous la 
pluie” ont retrouvé avec plaisir 
le personnage dont is pouvaient 
facilement imaginer la voix. 
Quant aux téléspectateurs, ils 
seront ravis de voir enfin en 
chair et en os ce policier intel- 
ligent, au fhair remarquable, à la 
personnalité puissante, nofi dé- 
nuée de ces petits travers qui 
rendent un homme éminemment 
humain, 

Gilles Pelletier, qui a créé le 
rôle à la radio, sera l'inspecteur 
Tanguay à la télévision, Jean 
Lajeunesse et Jean Brousseau 


Au poste CBWFT 


‘re de l'heure des quilles | 19.00.-Sextant 
« n 


8.00—Histotres des pays d'en haut | 


Chronique de CBWFT | 


exprimer des opinions sur les | 30 
émissions de CBWFT, signalez | Fm d'aventures réalisé par Do- 
SPruce 4-2541, local 249, ou | menico Paolella, avec Lex Par- 
écrivez au Service (Français) |ker, Estella Blain, Livio Loren- 
| d'Information, Société Radio-| son, Le capitaine Luis se fait, 
Canada, C.P, 160, Winnipeg. | sur trahison, déposséder d’une 


ET LE PATRIOTE 


Au Sacré-Coeur 


Dames de Ste-Anne 
L'asembiée annuetle pour éli- 


| 9.30—Monsieur Lecog | 


10.00.17 1 1 | 
DATA D, Pre [re un comité de direction pour | 
La Proie pour l'ombre” la Congrégation des Dames de 
MERCREDI 4 NOVEMBRE |Ste-Anne eut lieu le dimanche 
400—Le temps de vivre 118 octobre, Furent élues: prés 
430--La boite à surprise | dente, Mme Urbam Forcier (ré- 


5.00—Bobino N 
5.2%0--Rellets œaue par acCiamalon); vVice-pré- | 


400 Marie-Eve suggère |sidente, Mme Norbert Pelland: 
8.15-Nouvelles | sr&t 1 
2 secrétaire, Mme Léon Alary 
6.30—M n "lie rh pee À 
Ga po Me D pr PER |irésorière. Mme Adélard Cayer | 
1.30- Jeunes oblige réemue par accarmnalion), | 
800—Le pain du jour | ; 
26.12 CU en voile Les dames de la paroisse re- 
53%0--Dans le vent |mercient bien sincèrement tous 
|ceux qui sont venus les encoura- 
|&er par leur présence au souper, 
|damanche dernier. Voxi les | 
noms des gagnants de prix d'en- 


10.30—Cinéma 
L'Ange du péché" 


JEUDI 5 NOVEMBRE 


410--La boire fourchette x 

| 4320 La boite à surprise trée: pour hommes, M. Jacques 
5.00—Bobino Gagnon, service à barbe: pour | 
Er en quotidien magique garçons, M. René Rajotte, porte. | 


ançois Reichenbach 
6.15--Nouvelles 
630-Les Croquignolés 


monnaie; pour dames, Mme C. 
Gheyssens, un collier: pour 


L 2 , les tre pe 

RCE dure filles, Michele Ritchot, un col- 
8.00—7e Nord ‘er. 

+ poule aux oeuls d'or Deux autres prix ont été ga- 
900Pleins feux » pre , Le 
DA Te me db gnés par M. Koryluk (repas 
10.30—Cinéma pour deux chez Lens) et Yvette 

"Sous les griffes du tyran" Bernuy (repas au restaurant 

| VENDREDI 6 NOVEMBRE Cliamps), 
| 400-L'éternel féminin 

430—La boite à surprise Exposition 


5.00-—Bobino 
| 5.30-—Tire l'aiguille 
6.00—Jllusions amusantes 
6.13—Nouvelles | dimanche 
6.30-—L'enfant du cirque | 
100—Tour de terre 
1.30—Jeunesse oblige 
8.00—Inspecteur Leclerc 


L'exposition de peintures de 
|M. Fernand Telier, qui eut lieu 
dernier à la salle 
Guertin, remporta un grand suc- 
cès. Félicitations à l'auteur. 

M. Olivier Gagnon, 678, ave- 


9.30—Cinéma international: nue Sherbrook, fut l'heureux 
Guérilla aux Philippines d 
1015—Grand voyage gagnant d'une de ses oeuvres. 


1030-—Les Coucre-tard 
| 11.00—Cinéèma 
“Une fille pour l'été” 


| Remerciements à tous ceux qui 
ont témoigné leur intérêt à cet 
artiste de la paroisse, 

Un groupe imposant a béné- 
ficié d'une soirée inoubliable sa- 
!medi dernier à l'occasion d'une 
| promenade en charrette et du 
‘‘“weiner roast” organisé par le 
|Olub du Sacré-Coeur, Les 55 
jeunes s'unissent pour remercier 
l'aumônier qui les accompagnait 
de leur avoir procuré le plaisir 
de le jeter en bas de la charrette 
à maintes reprises! 


Soirée de “balais” 

Les activités ne manquent pas 
et le Club du Sacré-Coeur or- 
| ganise pour samedi prochain, 
le 31 octobre, tel que déjà ar 


Nos longs métrages 
Le samedi 31 ociobre à 8 h. 
, “Les Pirates de la côte”, 


importante cargaison d'or, Con- 
sidéré par ses supérieurs comme 
coupable, il est cassé et envoyé |noncé, une soirée Eallowe’en, a 
au bagne, Désirant se venger, ! 8 h. 80 p.m,, à la salle paroissia- 
Louis s'évade.et devient chef de |le, 80, rue Lydia, Venez tous, 
pirates, amenez vos amis et amies: on 

Et à 10 h, 45, “Falbalas”, dra- | Vous promet une, “sorcière” de 

me de Jacques Becker, avec | velllée, 
Raymond Rouleau, Micheline 
Presle et Jean Chevalier, Un 
couturier s'éprend de la fiancée 
d'un de ses amis, 

Le dimanche ler novembre à 
10 h. 30, “Y en a marre”, film 
d'Yvan Govar, avec Pierre Tra- 
baud, Dominique Wims, René 
Dary, Jess Hann. A Anvers, 
deux inspecteurs de l'Interpol 
sont chargés de découvrir un ré- 
seau de trafiquants de la dro- 
gue, 

Le mardi 3 novembre à 10 h, 
30, “La Proie pour l'ombre, 
drame psychologique d'Alexan- 
dre Astruc, avec Annie Girardot, 
Daniel Gélin et Christian Mar- 
quand, Eprise de liberté et d'in- doute qu'à cette date tous sont 
dépendance, une femme délaisse | vendus, Frère Latourelle de- 
son mari qu'ele croit ne plus | mande donc qu'argent et talons 
aimer, lui soient remis au plus tôt, pas 

Le mercredi 4 novembre à plus tard qu'à la première as- 
10 h, 830, ‘L'Ange du péché”, |semblée de novembre, 


Chevaliers 
de Colomb 


Conseil Provencher 2450 
Winnipeg, Man. 
Tirage Coupe Grey 

Notre frère Latoureille rap- 
portait lors de l'assembuée du 22 
que ce premier lancement allait 
bon train, Malheureusement 
{ plusieurs détenteurs de ces bil- 
lets n'avaient pas encore fait 
rapport de leurs activités, Nul 


St Boniface 
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Ottawa. et pour a 
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La Liberté et le 


La chancellerie de Winnipeg 
déménagera à la rue Stafford 


L'archidiocèse de 
vient d'annoncer la construction 
prochaine d'un édifice destiné à 
héberger la chancellerie diocé- 
saine, Les bureaux affectés à ce 
service se trouvent à l'heure 
actuelle, et depuis la création 
du diocèse en 1915, au deuxiè- 
me élage du presbytère de la 
cathédrale Ste-Marie, Le nou- 
vel édifice sera situé sur une 
artie du terrain de l'Académie 

te-Marie, en arrière, la façade 
donnant sur l'avenue Stafford, 
près de la ruelle entre les che- 
mins Academy et Kingsway, 
L'école secondaire Kelvin se 
trouve de l'autre côté de la rue, 

L'annonce officielle de ce pro- 
jet a été fait par Son Exec. Mgr 
G. B. Flahiff, avant son départ 
pour Rome au mois de septem- 
bre, mais la publication en a 
été retardée, en attendant les 
détails des soumissions, du con- 
trat et des permis de zonage, 

La décision de construire a 
été motivée par deux considé- 
rations. Le recteur et les syndics 
de la paroisse de la cathédrale 
constatent depuis plusieurs an- 
nées la nécessité remplacer 
le presbytère actuel, construit 
en 1899, par un Centre paroissial 
plus moderne, On profite de 
cette décision pour séparer les 
deux oeuvres dont les fonctions 


sont très distinctes, 


D'autre part le travai! de la 
chancellerie augmente incessam- 
ment et les ajustements d'espace 


R. J. Stanners 
OPTOMETRISTE 
EXAMEN DE LA VUE 


Téléphone: CEdor 3-2850 
141, avenue Provencher 
ST-BONIFACE, MAN, 


EXAMEN DE LA VUE 
James Shaen Ltd. 


M. N. Lecker, OPTOMETRISTE 
2e étage, édifice Hurtig 
264, avenue Portage 
Tél: WHitehall 3-6628 


SUR RENDEZ-VOUS SEULEMENT 


Téléphones: Bur,: CHapel 7-3591 
Rés.: CEdar 3-2574 


gestion qui rend difficile un trae 
vail efficace, En 1958 le démé- 
ragement de l'archevêque et du 
chancelier dans une résidence À 
Charleswood a dégagé deux 
chambres, mais cela ne suffisait 
pas pour les besoins du secré- 
tariat, Il fallait attendre cepen- 
dant afin que le programme dio- 
césain de construction, lancé en 
1957, soit raisonnablement ter- 
miné, les paroisses étant dotées 
d'églises, d'écoles, de presbytè- 
res, sans dette excessive, En mé- 
me temps un programme d'aus- 
térité a réalisé depuis 1956 un 
fonds de construction qui per- 
mettra le nouveau projet, sans 
recours à une campagne de sou- 
scription. 

Le nouvel édifice logera les 
bureaux de Mgr l'archevêque, 
du chancelier, du vice-chance- 
lier, du directeur des vocations, 
une salle de réunions pour co- 
mités consultatifs et juridiques, 
lès bureaux du secrétariat et de 
la comptabilité, une bibiiothè- 
que et une voûte, cette dernière 
assez grande pour garder les 
filières pour deux siècles à ve- 
nir, Architectes: Green, Blank- 
stein; entrepreneurs, Triple “L' 
Construction, Ouverture: mois 
de mars 1965. 


Grafton, Deniset, 
Dowhan, Muldoon 


& Perreault 
AVOCATS et NOTAIRES 


Edifice Montreal Trust 
304 Electric Railway Chambers 
213, avenue Notre-Dame 


(à quelques pas au nord 
de l'avenue Portage 


Winnipeg 2, Man, 
Téléphone: 942-3135 


Clifford W. Brock 
CR. MA. LL.B. 


AVOCAT-PROCUREUR 


Aviseur légal pour le “Trade and 
Labor Council" de Winnipeg 


750 édifice Somerset, Winnipeg 


TELEPHONE: 943-0626 
138, avenue Provencher, St-Boniface 


et n'arrivent plus à alléger la con. 


avec Gina Maria Canale, Mar- 
cello Mastroianni et Umberto 
Spadoro, Deux frères aiment la 
même femme, 

Le jeudi 5 novembre à 10 h. 
30, ‘‘Sous les griffes du tyran”, 
film de cape et d'épée avec Vir- 
na Lisi, Otello Toso et Paul 
Muller, Un homme règne en ty- 
ran sur une ville, 

| Le vendredi 6 novembre à 8 
h, 30, ‘La Filière'', avec Philip- 
e Nicaud, François Darbon, 
va Damien, Gérard Darrieu et 
Paul Gay, L'enquête sur la mort 
d'un vendeur de journaux per- 
met de découvrir des trafiquants 
de drogue, 

Et à 11 h,, ‘‘Une fille pour 
l'été”, d'Edouard Molinaro, avec 
Pascale Petit, Micheline Presie 
et Michel Auchair, Un jeune 
peintre emmène en vacances a- 
vec lui une jeune fille qui comp- 
te ainsi pouvoir se procurer des 
vacances à bon compte, 


Interprétation simultanée 

A l'avenir, toutes les négocia- 
tions entre Radio-Canada et les 
syndicats seront menées à l'aide 
de l'interprétation simultanée, 

Les autorités de Radio-Cana- 
da ont déclaré que le système 
sera utilisé pour les réunions de 
[négociation et de conciliation, 
ainsi que pour les séances d'ar- 
bitrage et d'audition de griefs, 

A la suite des ententes con- 
clues à l'aide de ce nouveau pro- 
cédé, deux textes seront publiés 
… l'un français, l'autre anglais 
…— qui rendront complètement 
implicitement la pensée des 
négociateurs: un résultat qui ne 
pouvait être entièrement obtenu 
au moyen de la traduction ordi- 
nuire, 

Pour rendre possible cette 
nouvelle méthode, Radio-Cana- 
da s'assurera les services d'inter- 
prètes d'expérience et se procu- 
rera l'équipement le plus mo- 
derne, 

La Société est d'avis que l'in- 


seront le sergent Boisvert et le 
docteur Martel, A leurs côtés 
nous verrons Michèle Derny, 
Denise Dubreuil, Denise Pelle- 
|tier, Béatrice Picard, Janine 
Sutto, Pierre Boucher, André 
Cailloux, Roger Garceau et Ovi- 
la Légaré, ‘Meurtre à l'étude” 
de Maurice Gagnon, le diman- 
che soir ler novembre à‘°9 h,. 
au canal 6, 


| Le gala de 
“Chansons sur mesure” 


Comment se porte la chanson 
canadienne? Fort bien si l’on en 
juge par le succès constant des 
Brousseau, des Vigneault, des 
Ferland, des Léveiliée, des Lé- 
vesque, Mais les autres?’ Tous 
ceux qui, par centaines, chaque 
année, tentent leur chance en 
faisant parvenir leurs créations 
|à Radio-Canada? Ceux-là, on 
Len entend parler beaucoup 
moins, ls envoient une chanson, 
| parfois deux ou trois, Si paroles 
Let musique sont jugées valables, 
il y a de fortes chances pour 
que la nouvelle chanson soit en- 
tendue et appréciée des audi- 
teurs de la radio, C'est ce qui 
s'est produit tous les ans depuis 
les débuts de ce qui s'appelait 
d'abord ‘Le concours de la 
chanson canadienne” et qui est 
devenu, avec la participation de 
la communauté radiophonique 
des programmes de langue fran- 
çaise, “Chansons sur mesure’, 

Le moment est enfin venu de 
présenter au public canadien- 
français les douze chansons pri- 
mées cette année, La Société Ra- 
dio-Canada offrira donc ‘‘Chan- 
sons sur mésure”, en grande 
primeur, le lundi 2 novembre à 
9 h, 80, L'émission sera diffusée 
de l'auditorium de Ville St-Lau- 
rent, De nombreuses personnali- 
tés du monde artistique partici- 
peront à cette soirée à laquelle 
le public est également imvité, 


Philippe Clay 
Tout a été dit sur Philippe 


1 
er 


Clay, et sur tous les tons, de la |térprétation simultanée repré- 
flatterie plate aux éloges dithy- | sente une élape importante dans 
rambiques en passant par les |le domaine des négociations pa- 
critiques les plus fines, les por- | t'onales-ouvrières, 
traits les plus habilement bros- j 
sés. Nomination 

Claude Sarraite, critique des | Radio-Canada a annoncé Ja 
spectacles au journal ‘Le Mon- | nomination de M. Donald C, 


West au poste de directeur de 
l'exploitation, à compter du 15 
octobre, 

Il succède à M, Fergus Mutrie 
aui a été nommé en juillet der- 
nier représentant de Radio-Cu- 
nada à New-York, aux Nations 
unies et à Washington, Dans ses 
nouvelles fonctions, M, West 
verra À coordonner les normes 
nationales et à évaluer l'exploi- 
tation de la radio et de la télé- 
vision dans tous les secteurs de 
la Société, 


de”, faisait, en 1962, une des 
meilleures critiques jamais pa- 
rues sur je numéro de Philippe 
Clay à l'Olympia: ‘Nous ne l'a- 
vions pas vu depuis plusieurs 
années, Il est revenu inchangé 
Long comme un mat de cocagne 
sans récompense, dessinant dans 
le rond jaune du projecteur un 
grand trait noir, un trakt dan- 
sant, bondissant, changeant, En 
lui tout est mouvement, Il iwno- 
re la pause, le repos, le temps 
mort, El, quand ses mains lames 
de jouer les éveniails, les na- 
geoires, les grandes voiles, trou- 
vent enfin le chemin de ses po- 
ches, c'est pour #'y agiter enco- 
re, soumener Une MMEfrMION, ac: | 


centuer la gouaille d'un sourire 
hennissant, Car, ce criuet a, 
comme chacun æalt, le sourire 


(Photographe régulier de 


d'un Fernandel et ses talents di 
mime et de comédien”, 

Philippe Clay donnera un ré 
citai à la son, le jeudi soir 
5 novembre àÿ h 


téeley 


Noces — Fôtes scolaires — Sociétés 
PHOTOS DE GROUPE 


NAPOLEON MILEJSZO 


Tâchons de faciliter son tra- 
vail afin de lui permettre de 
savoir où il en est rendu, Il est 
entendu que les profits de ce ti- 
rage iront vers la libération de 
notre engagement envers l'école 
du Sacré-Coeur, 


Ces écoles! 

Elles coûtent cher n'est-ce 
pas? À preuve, la navrante nou- 
velle de la fermeture officielle, 
au 30 octobre de l’école du Pré- 
cieux-Sang, à Norwood, Nous 
ne voudrions pas que pareil 
malheur se répète, par exemple 
à l'école du Sacré-Coeur, après 
tant de sacrifices de part et 
d'autre, 

Nos gouvemmements compren- 
dront-ils enfin les besoins abso- 
lus des catholiques? Nous ne le 
croyons pas, Engoués de leur fa- 
meuse école publique et soi-di- 
sant neutre, ils n'ont vu jus- 
qu'ici en notre malheur qu'un 
renforcissement de cette même 
école publique, C'est ce que dé- 
clare clairement un avocat de 
Winnipeg, Ce monsieur, fils d'un 
ministre de la United Church, 
s'est fait le porte-parole de cette 
église en maintes occasions, ‘“‘Pas 
de compromis possibles et pas 
un sou aux écoues paroissiales’”, 
a-t-i] répété, 

Et quand on s'agite au Qué- 
bec en faveur des minorités ca- 
tholiques et françaises des au- 
tres provinces ces bons mes- 
sieurs sont tout étonnés,'” Mais 
que veulent-ils, ces gens-là?” 
Rien de plus sourd que celui 
qui ne veut entendre, Par mal- 
heur pour ces sourds la vague 
grandissante du catholicisme au 
Canada renversera les rôles a- 
vant bien des annéés en plu- 
sieurs provinces, En atttendant, 
il faut encaisser, 


Soirée du Jour de l'An 

Je devrais plutôt dire de la 
veille du Jour de l'An, C'est dé- 
finitit, Elle aura lieu le 31 dé- 
cembre en la vaste salle du Sa- 
cré-Coeur, Souper, danse à 9 h., 
faveurs, L'on s'amusera ferme, 
Nous vous donnerons d'autres 
détails au fur et à mesure, 

Çà et là 

Nous ne savons si Gus vend 
de la cire à plancher, Tout ce 
| que nous savons c'est qu'il en a 
une fameuse bonne à sa mai- 
son, Il faudra en emprunter 
pour cirer les parquets lors de 
notre danse de la veille du Jour 
de l'An, Gus la donnera, même 
avec grand plaisir, 

Le discours projeté par notre 
Grand Chevalier lors de la fête 
de Christophe Colomb se fait 
encore attendre, Il y eut diffi- 
cultés techniques, paraît-il, Mais 
le tout est enregistré sur ruban 
sonore, nous dit-on, et nous l'en- 
tendrons au moins au Conseil. 
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le 30 octobre 1964 


LA LIBERTE 


L'école paroissiale du Précieux-Sang 


vogue vers un avenir my 


La fermeture de l'école pa- 
rolwiale du Précieux-Sang dans 
a divinon scolaire de Norwood 
partin sud de St-Boniface, a été 
annoncée vendredi dernier. La 
nouvelle à élé lancée assez drd- 

ineni, Car là COMMISSION K 
aire parolmsiae ayant avisée 14 
COMMISSION éCoiaire puiMiIqé, 
Ge es intentions lé GerIuere 
a communiqué l'information aux 
quotidi ns (ce détail expiiqu 
pourquoi les lecteur La Li- 
berté et le Patriote n'ont pas 
trouvé ce communiqué da 16 
numé qui p 1 date de 
vendredi, mais qui va s pres 
se le jeudi. Les rédacteurs paien 
ainsi parfois la ir 
propre discré 

Ce geste de « dé 
COUT s pa x ir à 
va ep cg à Cons LU ta 
tions avec les commissaires di 
Norwood sur la marche à sul 
vre quant à l'avenir des 610 
élèves du Précieux-Sang. En 


principe les parents imléresses 
n'avaient qu'à suivre la filière 
qui s'applique aux coriribuabies 
nouveuerneni arrivés ans Lane 
division scolaire, à savoir se ren- 
dre aux bureaux, avenue Birch- 
date, el demander le placement 
de leurs enfants dans l'école pu- 
blique, Mais l'espace manque 
dans les écoles de Norwood £#t 
l'année est bien organisée; la 
plus simple ligne de conduits 
dans la conjoncture actuelle est 


de 


garder la population étudian 
enseignante du Précieux- 
Sang int moins jusqu'à 
la fin du dans ] 
les de classe de école, 

Il suffit que la commission 
divisionnaire loue les édifices du 
Précieux-Sang pour que 
école devienne publique et pas- 
se sous l'autorité exclusive de 
ladite commission en conformité 
de l'Acte scolaire, I semble | 
bien, selon les rapports qui 
succèdent, que l'école fermera 
comme institution pa- 
roissiale le 30 octobre (environ 
huit ans après l'ouverture offi- 
cielle) et les ouvrira no- 
vembre comme institution pu- 
blique, 

Il n'est pas nécessaire d'être 
Holmes ou Maigret pour décou- 
vrir pourquoi le Précieux-Sang | 
sombre, La situation financière 
des écoles, privées par l'Acte 
scolaire de tout accès aux fonds 
publiques, est toujours un far- 
deau. Et ce fardeau devient de 
plus en plus pesant, La Com- 
mission Royale McFarlane a re- 
tenu et endossé ces deux obser- 
vations dans son rapport de 
1959, Plus récemment, à l'oc- 
casion du dévoilement du pro- 
jet des ‘‘shared services” au 
printemps cette année, les ar- 
chevêques de la province en ont | 
parlé encore. Voici, par exern- 
ple, un paragraphe sur ces 
points tiré de la lettre pastorale 
de Mgr Fiahiff, On ne saurait 
mieux décrire l'angloisse des 
paroissiens du Précieux-Sang à | 
l'heure actuelle 
“Je 


äussi 


acte au 


semestre, es sal- 


“leur” 


cette 


se 
| 


ses pores 


L'école est victime de sa propre  glorieuse, mais froide. Une tres limiter J'ensei- 
popularité tre école catholique ferme ses | gnerne ca tique à Ja de-! 
6) Du té d à és ci- | portes au Manitoba mi-heure réglementaire, en un| 
villes et d pur publique } RU temps où la formation de la jeu- 
at e raison de croire à l'im Une école catholique parois se catholique requiert de 
mine d'aide financié quel- | siale ferme ses portes, faute d plus en plus d'effort? Les pa- J— 7 A 
conque | gent C'est clair, Mais au Mani- | sen in peu plus à l'aise ont- . € - 
C'est à que la liberté est | 00a la résistance à l'imposition | ils le droit, et même le devoir | 4 FT Fm: 
étouttée en démocratie d'un cadre scolaire unique peut | de s'organiser pour que leurs ! ' 
C'est que la majorité prendre toutes sortes de formes. | enfants au moins puissent fré- | Î aÙ, Ai, 
sppuyée par les res - br que € pape Léon XII l'a quentier une école foncièrement vh 
Eta npose une [at ans son exhortation aux ca- | cat} ique? (On sait que l'école | 
eutre et sécuisriste à ceux qui | tholiques manilobains, à y a 70 | paroissiale ukrainienne St-Ni- 
veulent exercer leurs droits com- |2n5, il faut réclamer justice en- |cholas est devenue une école 
e parents en suivant leur con- |[tére el en même temps tirer | privé: propriété d'une associa- | 
ps" à | profit de tout. Les conditions lo. |! de par ) La paroisse ne | 
C'est à que, sous prétext cales peuvent ainsi influer sur pourrait-elle pas reprendre la 
je séparation de l'Eglise et de | *°% décisions formu lique au moins | 
l'Eta sépare l'Eglise de ses H est plus facile, par exem- | hour le premières années de} 
nfa pie, de maintenir une école “pri- ‘” A quel point l'ensei- | 
Cent einti, enfin. que les pro. e pe 9 7 Por rie | du français aiderait-l | 
es anglophones du pays tra- Rue où EE ent € plus 4,4 maintenir l'esprit catholique | 
s nt très efficacement à sti. taue. D'autre se her dans a Vu- a ‘‘nouvellke" école, au 
muler dans la province du Qué. mi rs la LL TS assez | moins comme base du choix des 
bec la conviction que la liberté, sv be ver P up!iq vin, élèves aptes à suivre le cours | 
hu s “""tlorientée par la commission lo- | français accéléré? 
cou que coke, mm ps trouvera cale, peut prendre sur ce point | h | 
qu'en. em de la Condédéra- | forme assez souple, sans Est-ce que, enfin, celte cn | 
ja _ [répondre évidemment à toutes FU D'ANER 7 ”e cpl ps a: Nr La troisièæme session = æ dutoncile oecuménique, qui a débuté le 
L'ave de l'école du Pre les exigences de l'éducation se Apr ce gl iméorrrn ds | 1 septembre, #e temieæser 2! novembre, Par décision du pape, 
0 sa CI à Le ef sg ven 7 créthenn A u Canade, au moins la ds Feb 2 1. Ds, ist pe vd | la dernière ré aanion géné Æsdril de la session, à laquelle le Souve- 
man moure de MYÿ8- dans l'Ouest, l'orgat 0. Hurt Le ade | raim Pontife äæmdique son ex appubition de décrets, aura lieu en la 
ères, Avant d'en explorer un | l'enseignement en français peut pro ah er | basilique Ste-2MEarie Majemseæure, L'on prévoit que la déclaration sur 
peu replis, il serait utile de | senfwrcer indirectement le carac- | ‘*ti0n8 Possibles, plus conformes | 
signaler une fois pour toute le |tère catholique d'une écol [aux désirs des parents et plus | 
fait pr pal de cet événement: ll demeure cependant que, se- reape ctueuses de l'autonomie lo- | 
ec aussi catholique qu'el- | Jon une clause explicite de l’Ac- cale? Beaucoup de points d'in- LE pr re e arans 
le peut l'être en pratique au |{e scolaire, le ministre ne peut |! rrogallon, | 1 ya50 ns (1914) €) 
Manitoba, disparait, faute de|bas user de discrétion à l'é-| Mais sur un point il n'y a Mgr Ovide Charkbois .æs, vi: : . 
ressources pécuniaires, victime Lx des règlements qui im-|pas de question On ne peut pus | caire aputolique dt Keæseen: En feuilletant le journal 
de cette politique de partia posent la neutralité scolaire, en | douter de l'esprit de sacrifice | CENT US ide red 
4 $ : , | | triel de Winæipeg queleefælque 
[aveugle qui empêche l'autorité | dehors de la demi-heure prévue |de ces parents, ils l'ont prouvé| échantillins de légumes = cut 
civile dans la province de finan- | bour l'enssignement confession- | amplement, On ne peut pas dou-| tivés dans le jardin de lé 
cer sur un pied d'égalité toutes | ne], C'est en tenant compte de |ter non plus que, s'étant fami- véciré Ces échantillons = talent 
les écoles qui réalisent dans | ces circonstances que les parois- [liarisés depuis longiemps avec| "235 1 2, demande dde à 
q L 1 P Chamnbre de Commerce demfale Le 
leurs cours les buts communs à |sjens du Précieux-Sang, ayant | les principes de l'éducation chré-| Pas. A cette époque, Le <æe Pu | 
tout bon citoyen. Partialité qui | fermé leur école paroissiale, pré- | tie nne, ils feront avec sincérité| était un des endrois hBfaabli | le salaire des autres puisse 
ne s'applique pas hélas quand | ciseront leurs devoirs d'éduvca- let audace ce qu'il faut faire le plus aunorc du Milo ©@0hi | Mg ah dans augmenter Le 
il s'agit d'imposer des taxes pour |teurs chrétiens pendant la pé-|pour le plus grand bien de leurs Petites annonces du ær mi | budget, 
fins scolaires, |riode intérimaire qui s'ouvrira | enfants et des autres parents qui Ve va 1914: À vensendt | La cause de béatification 
j Re 2 ‘à outique de £orge à boit | des Martyrs canadiens avan- 
Ainsi portant le fardeau des |le 2 novembre, | font face aux mêmes problèmes,| maison situées au «tree ti | çait rapidement à Rome, On 
taxes communes, le contribuable | Les commentateurs ont déjà |dans cette province sous-déve-| village, Bonne cliente, © Cor espérait que la béatification 
| catholique doit y ajouter le far-| posé des questions pratiques, |loppée (en justice scolaire) du| ditions faciles gpour quitorzrenqut | coïncide avec le troisième cen- 
deau d'une école dont la men-|Faut-il enlever les crucifix et| Manitoba, Car l'école du Pré-| Me ie passa “he louer, CD Où: tenaire de l’arrivée des Jésui- 
talité correspond aux exigences | les images pieuses de la ‘“nou-|cieux-Sang gardera sa devise d'âge y LA ser meme | les #7 (Ans div ADR diras 
de sa conscience. Quand cette | velle école”? Faut-il renoncer à | qui lui vient de la ville de Paris: | Lauzière, St-PierreJys_ es, | M ne D TX potr-g Re Mont. 
double charge devient trop pe- | la présence de religieuses com- | “Fluctuat nec mergeten, il est Demandée: Servant y pot réal, accusé du meurtre de 


le 2 


suis entièrement d'accord 
que la reconnaissance du 
droit à l'existence qu'ont les éco- 
les privées ou paroissiales, telle 
que garantie fondamentalement 
par l'Acte d'Union du Manitoba, 
illusoire si elle n'inclut pas 
la reconnaissance du droit aux 
subsides grâce auxquels ce droit 
d'exister peut être effective 
ment exercé, Alors que ceci fut 
vrai pendant les derniers soixan- 
te-dix c'est encore plus 
cruellement vrai aujourd'hui a- 
lors que de grosses sommes d'ar- 
gent systeme 
| désa- | 


en 


ans, 


allouées au 
publiques, 


métriquement 


écoles 
vantage ge 
gressif des écoles privées et pa- 


au 


pro- 


roissiales, B aucoup de parents | 
qu CnoIsiralem s'ils le pou- | 
vai d'envoyer leurs enfants 
à ces écoles doivent, pour toutes 
fins pratiques, renoncer à ce 
droit fondamental parce qu'ils 
sont forcés de contribuer leur 
pleine part des taxes requises 
pour les énormes sommes dé- | 
pensées dans les écoles publi | 
ques et, de plus, ils sont forcés | 
de payer de nouveau pour le | 
coût constamment plus élevé de | 
l'école de leur choix.” | 
Les détails de la situation au | 
eux-Sang ont été relatés | 
plusieurs interviews, lei, | 


éignalons-en des plus frappants: | 

1) Le budget courant de l'é. | 
co 1 passe a atteint le total | 
de $63,000: | 

2) Cette année les qualifica- | 
tions supérieures du personnel | 
amenant une hausse de salai- 
rès, le budget s'annonçait à 880. | 
000: 

3) Le coût de la vie empêche 
une augmentation des revenus 
do quêtes, etc.: 

4) Depuis quelque temps il 
devient urgent de consacrer des 
fonds à hèvement de l'église; 

)) M faut traiter les enfants 
de la pa se, riches et pauvres 
sur même pied « s enva 
hissa ke en non oujours 
£ lissant les édifices, L'école 
avec ses 610 élèves clame à tous 
le désir sacré des p & au 
sujet de l'éducalion chré ‘enne, | 


| sante, 


l'école 


s'achemine vers une tombe 


et 


ibre crève de faim | me 


| 


sté 


b 
b 


institutrices? 
La réflexion en amenera d'au- 


érieux 


attu par les flots 
re FA. : 


lEcclesiam Suam* 


us TE 
QUELQUES 
CONSIDERATIONS 
Pour que ce voeu puisse se 
réaliser avec l'aide de Dieu, 
permettez-nous de vous pro- 
poser ici quelques considéra- 
tions préliminaires, Elles sont 
de nature à faciliter le travail 
de renouvellement et à inspi- 
rer le courage qu'il requiert 
— car Ce renouveau né sau- 
rait s'accomplir sans sacrifice; 
ces réflexions serviront aussi 
à tracer quelques lignes sui- 
vant lesquelles il peut, sem- 
ble-t-il, aboutir de façon plus 
heureuse, 


Tout d'abord il nous faut 
rappeler quelques principes 
qui nous fixent sur les objec- 
tifs de la réforme à promou- 
voir, Celle-ci ne saurait con- 
cerner ni l'idée à se faire de 
l'essence de l'Eglise catholi- 
que ni ses structures fonda- 
mentales, Nous ferions du mot 
“réforme” un emploi abusif 
si nous lui donnions pareil 
sens, Nous ne pouvons accu- 
ser d'infidélité cette sainte 
Eglise de Dieu, notre Eglise 
bien-aimée; nous considérons 
comme une grâce suprême de 
lui appartenir; d'elle nous re- 
cevons en notre esprit l'attes- 
tation ‘‘que nous sommes en- 
fants de Dieu’ (Rom, 8, 16), 


Oh! ce n'est point orgueil 
ni présomption, ni entête- 
ment, ni folie, mais certitude 
lumineuse et joyeuse convic- 
tion, de nous savoir promus 


vrais membres vivants du 
Corps du Christ, continua- 
teurs directs des Apôtres, et 


de trouver en nous-mêmes, 
dans le riche patrimoine de 
vérités et de conduites pro- 
pres à l'Eglise catholique telle 
qu'elle est aujourd'hui l'hé- 
ritage inaltéré, toujours vi- 
vant, de la tradition aposto- 
lique des origines, Tel est le 
sujet de notre fierté ou mieux 
le motif qui nous oblige à 
“rendre grâce à Dieu sans 
cesse” (Eph, 5, 20); mais telle 
est du même coup notre res- 
ponsabilité devant Dieu lui- 
même, à qui nous devons ren- 
dre compte d'un tel bienfait, 
notre responsabilité à l'égard 
de l'Eglise, à qui nous devons 
transmettre, avec assurance, 
le désir et la volonté de sau- 
vegarder son trésor — le ‘‘dé- 
ot” dont parle saint Paul (1 
‘im, 6, 20) —, notre respon- 
sabilité enfin envers les frè- 
res encore séparés de nous et 
envers le monde entier: ils 
sont appelés à partager avec 
nous le don de Dieu, 


UNE FORME PARFAITE 


Ainsi, en ce domaine, s'il 
est permis de parler de ré- 
forme, celle-ci ne doit pas 
s'entendre comme un change- 
ment mais plutôt comme l'af- 
fermissement de la fidélité 
qui garde à l'Eglise la phy- 
sionomie donnée par le Christ 
lui-même et qui, mieux en- 
core, veut ramener constam- 
ment l'Eglise à sa forme par- 
faite, Celle-ci répondra au 
dessein primitif et s'avérera 
harmonieusement développée 
selon les lois du progrès né- 
cessaire qui, comme il mène 
de la semence à l'arbre, a con- 
duit l'Eglise, à partir du des- 
sein premier, jusqu'a sa for- 


| 
| 


me légitime, historique et 
concrète, Ne donnons donc 
pas dans l'idée illusoire de 
réduire l'édifice de l'Eglise, 
maintenant devenu, à la gloi- 
re de Dieu, ample et majes- 
tueux comme un temple ma- 
gnifique, aux dimensions mi- 
nuscules de ses débuts, com- 
me si les mesures d'alors é- 
taient les seules justes et bon- 
nes, N'allons pas nous enthou- 
siasmer pour un renouvelle- 
ment qui réorganiserait l'E- 
glise par voie charismatique 
comiue si pouvait naître une 
Eglise véritable et neuve de 
conceptions particulières, gé- | 


néreuses sans doute et parfois 
subjectivement persuadées 


qu'elles procèdent d'une ins- 
piration divine, mais qui a- 
boutiraient à introduire dans 
le plan de l'Eglise des rêves 
sans fondement d'un renou- 
veau fantaisiste, C'est l'Eglise 
telle qu'elle est qu'il nous faut 
servir et aimer, avec un sens 
averti de l'histoire et dans une 
humble recherche de la vo- 
lonté de Dieu; c'est Dieu qui 
assiste et guide l'Eglise alors 
même qu'il permet à la fai- 
blesse humaine d'altérer plus 
ou moins son action, Cette 
pureté et cette beauté, voilà 
tout l'objet de notre effort, 
voila ce que nous voulons 
rendre plus réel. 
(a suivre) 
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, Mais ne s0om- 


LE PATRIGOI 


ouvrage général: cuisine, ,æ, 
vage, etc Sachant parler ME l'an 
glais et le framçais de pr-sortlt: 
rence. Saaire de $l15 à 
par mo. Doit être prétréte 
aller en Alberta. s nent | 
boite 125, La XEiberlé 

A vendre: Engin 8 M HP 
Case, nouveaua modèle à Sà hr 
bourer, prsque neuf, Bat-+ tien 
se ZA.A, avec  engrneur-zmr (| 
! souffleur de gpailk, en bo 
élat, Ausi chaæarrues, Conmganca 
seur, sci, forge, ouliks, ele, 
S'adresser à P, Dam, 
Rath well, Man. 

Offre: Un jeune «atholæ Lelique 


avec certlficat de prolesæ2æssii 
de la Saskatchewan disire eme en 
signer dans une école «æe dt 


campagne Parle je fra nçis 

couramment, Æxcelents 2 n 

férences, Adresse: Abrt= Si: 
der, Reg, Sask, 

1 ya4l0 zns (19/1) 

Le cabinet français à PPark 


avait décidé cle réduire se de 
20,000 le nombre des fp#fon: 
| tionn ai res, de Æaçon à ce e que 


: mA 


Ft ei, 


E di A 
ere à 
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et de la Hherté religieuse, Le sort d'autres schemas est Impré 
visible à cause de a variété d'opinions qu'il faut réconcilier, Sur 
la photo ci-dessus, l'on voit Le Saint-Père qui assiste à une cére- 
| monie religieuse, en présence des évêques du monde entier, En 
deuxième rangée, À la onzième plie du côté pets et en dou- 


le mouvement vers l'uni@té ité chrétienne sera prête à temps, si on | zième rangée, à la première plie, l'on voit N 
peut régler axatremat lesemes questions des rapports avec les juifs | Baudoux, qui semblent avoir changé de se pour l'occasion, 


Je me soutiens 


son demi-frère, on avait pu 
trouver que trois jurés sur 
150 personnes con vo quées 
pour cette fonction. C’est alors 
que le shérif reçut l’ordre de 
ramasser dans la rue, sans 
avis, 150 autres hommes pour 
ainsi former un jury de douze 
citoyens, C'était la deuxième 
fois dans les annales judiciai- 
res de Montréal qu'un tel or- 
dre avait été donné au shérif. 

M. Ovide Préfontaine, de 
St-Pierre-Jolys, Man., mou- 
rait à l’âge de 61 ans. T1 était 
le frère de l’hon. Albert Pré- 
fontaine, secrétaire provincial 
du Manitoba. 


Par une majorité d'environ 
40,000 voix les citoyens de 
l'Ontario avaient voté en fa- 
veur du maintien de la prohi- 
bition dans cette province. 
C'est le vote rural qui a rem- 
porté la victoire dans le plé- 
biscite tenu sur cette ques- 
lion. Les villes étaient toutes 
en faveur de l'abolition des 
lois de prohibition et de l'é- 


| 
Les correspondants du Col- 


par J.-R, Doirom 


tablissement d'une régie du 
gouvernement 
Il y a 30ans (1934) 
Mgr J.-B, Bourdel, P.D,. 


ancien curé de Prud'homrene, 
Sask., était nommé vicaire gé- 
néral du diocèse de Saskatoon 
par Son Exec. Mgr G, Murray, 
C.SsR, Mgr Bourdel était œri- 
ginaire de France. Il vint au 
Canada en 1904 et fonda la 
paroisse de Howæll dont le 
nom a été changé en celui de 
Prud'homme, 

Trois bandits pénétra nt 
dans le bureau de la Crèrme- 
rie de St-Boniface menacèrænt 
le gérant Noël Bougard de 
leurs revolvers, le ligotèrænt 
et prirent la fuite avec ermvi- 
ron $1,000 

A la fin de 1938, 
lation du royaume de 
que était de 8,247,950 âmes. 


Il y a 20ans (1944) 


la popu- 


eigi- 


lège de St-Boniface dans ‘* Le 
Coin du Collège’ étaient Hré- 
lix Gourbil, Maxime Desa ul- 
niers, Roland Bélanger, Geor- 
ges Bockstael et un dénom- 
mé “Fordski”, 

Les élèves de l'école du Sa- 
cré-Coeur de Winnipeg  fé- 
taient leur curé, le R, P, De- 
nys Desautels, O.M.I, à l'@c- 
casion de sa fête patronale, la 
St-Denys. 

Deux trains allant de vive 
allure se rencontrèrent nez à 
nez à un mille du village de 
Vassar, Man, 


Heureusement 


. SS, Hucault et 


qu'il n'y eut pas de mortalité, 
car les deux mécaniciens réus- 


| sirent à sauter en bas de | leur 


losomotive avant que la col- 

lision ne se produise, Ils su- 
| birent de légères blessures, 
| De tous les comtés de la 
province de Québec, c'est dans 
| Chicoutimi que l'on complait 
le plus grand nombre de nais- 
sances, En 1943-44 on enre- 
gistrait 53 naissances par mille 
de population, alors que la 
moyenne pour la province 
était de 28.1 par 1,000. 

Mile Jeannine Lavoie était 
la gagnante de la médaille 
d'or offerte par le gouverneur 
général pour l'élève qui se 
classait au premier rang à la 
12e année dans le district de 
Prince-Albert, 

Il y a 10 ans (1954) 


S. S, le pape Pie XII offrait 
un don de $10,000 aux victi- 
mes de l'ouragan ‘‘Hazel” dans 
la région de Toronto, Cet ou- 
ragan, qui avait dévasté tou- 
te la région, avait causé des 
inondations formidables qui 
avaient tout balayé sur leurs 
routes, 

Aux élections municipales 
de St-Boniface, M. Joseph-G. 
Van Belleghem infligeait une 
écrasante défaite à son adver- 
saire, M. Louis Léger, Le vote 
avait été 6,850 contre 1,718 
en faveur de M. Van Belle. 
ghem. M. Georges Guilbault 
sortait vainqueur de la lutte 
pour le siège du quartier no 3 
contre M. J.-B. Lalonde, L'é- 
lection avait lieu dans ce quar- 
lier à cause de la résignation 
de M. Laurent Desjardins, 

La ‘Manitoba Power Com- 
mission’’ venait d'installer le 
100,000e compteur de courant 
de son réseau rural d'énergie 
électrique, La cérémonie qui 
marquait cet événement se dé- 
roulait sur la ferme de M, A, 
Weerts, de Makinak, 


Texte de la loi pour le “repesatriement” de la “constitution” 


province à moins que la législature de cette dernière n'ait consenti 


Loi prévoyant la modi 


fication au Canada 


de la constitution du Canada 


CONSIDERANT que le Sénat et la Chambre des communes | 


munes a ua-deli de cel ptriode ultime si cette prolongation 


| hendées, de prolonæaæagt à durée d’une Chambre des com- | 


prévoit la constitution du Canada, 
la légslatuæseure 1 k droit exclusif d'édicter des lois 


le nombre de sénatæt teur auquel une province a droit com- | 


les qualités réquiseseses du sénateurs quant à la résidence, 
ainsi que les prescæsmeriplons de la constitution du Canada 
concernant Jeu n0=#omilon par le gouverneur général au 


le droit une provir=x no dun nombre de députés à la Cham- 
non inférieur au nombre de sénateurs 


les prow änces de r=xeptaniation proportionnelle des pro- 
la Chambr=rere dy communes que prescrit la cons- 


dans 


! du Canada, assemblée en dr gr nt, ont présenté des adresses à d) tiers dess_ menbres ©>_ de hdlle Chambre; 
rés Majesté, lui demandant de daigner faire soumettre au .Parle- mé représentants ae eau Sul: 
|ment du Royaume-Uni un texte législatif établissant les disposi- e) va sn e 
| tions ci-après énoncées; 
À ces causes, Sa Très Excellente Majesté la Reine, sur l'avis et 
| du consentement des Lords spirituels et temporels et des Commu- nom de Za Reine 
| nes, réunis en session du présent Parlement, et sur l'autorité de f) x 
celui-ci décrète: Première partie bre des comminés, ,2, 
Pouvoir de modifier la constitution du Canada le) la rprésentin 
Sous réserve de la présente partie, le Parlement du Canada vinces à 
peut do des lois abrogeant, modifiant ou rétablissant toute titution eu Canada, , mn, «| 
Gisposition de la constitution du Canada h} l'unge cle l'angais æ oudufrançais, 
2. Nulle loi édictée en vertu de la présente partie et touchant Œ ù 
| une disposition de la présente loi ou l'article 51A de l'Acte de 7. Nonobstænt ce que x 
‘Amérique du Nord britannique, 1867, ou une disposition de la chaque province 
| constitution du Canada reletivi modifiant à l'occasion la co:æonlution de la province, sauf en ce 
a) au pouvoir de faire des lois que possède la législature d'une | qui concerne la ehargt de IÆL Jlukmant-gouverneur. 


| n'entrera en vigueur 
provinces 


province, | 8 
b) aux droits ou privilèges que la constitution du Canada | sente loi, loule lei abrogean 

accorde ou garantit à la législature ou au gouvernement | sition de la constitution du 

d'une province, n'est pas autorisé à décréler-ps 
c) aux actifs ou aux biens d'une province, |loi et que h législature d'umxs uni province n'est pas autorisée 
d) à l'usage de l'anglais ou du français Icréter en vatu <le l'aide  — 7, 


sans le concours des législatures de toutes les | 


9. 


[lat dévolu au Parkment 


Est asuÿesttie aux d&iiguillons des articles 1 à 5 de la pré- 
cm, mdifiant ou rétablissant une dispo- 
a Cinada, que le Partement ou Canada | 

ruvrtu de l'article 6 de la présente 


à dé- 


Rien dans la présentt æte pile ne restreint un pouvoir légis- 
du Canada 


D 


ou à la législature d'une 


] 


| cables portant sur 


| (4) 


| à la mise en vigueur d'une tælle 
n'est pas l'objet d'æxs uneopposition par les votes de plus du | 


(2) 
Parlement du Canada à édicter 
a) si antérieurement à 
gueur d'une telle loi de 
ou 
b) 
vinces et que l'adopt£on 
sous l'autorité de leur 
d'une telle loi, 


Parlement du Canada 


Nulle loi édictée 
graphe (3) du présent article n 


de celle province, et 
b) qu'une loi semblable 
graphe (3) 


(5) 


du présent 
moins trois autres pæovinces, 


loi dans cette province, 


Le paragraphe (Æ ) du présent article n'autorise pas le 


une loi sauf 


l'adoption de cette loi les législatures 
d'au moins quatre pæ'ovinces ont consenti à la mise en vi- 


la façon prévue à ce paragraphe, 


si le Parlement du Canada a déclaré que le gouvernement 
du Canada a consulté les gouvernements de toutes les pro- 


de la loi intéresse moins de quatre 


provinces et les prowinoes ainsi déclarées intéressées ont, 


législature, consenti à l'adoption 


{3) Nonobstant loute disposition de la présente ou de toute 
autre loi, la législature d'une wrovince peut édicter des lois y appli- 
toute ma tière qui est du ressort législatif du 


par line province en vertu du para- 


l'aura d'effet à moins 


a) qu antérieurement à son adoption le Parlement du Canada 
n'ait consenti à l'adogption d'une telle loi par la législature 


n'ait été édictée en vertu du para- 


article par les législatures d'au 


Le Parlement du Carada ou la législature d'une pro- 
| vince peut édicter des lois prévoyant l'infliction de punitions sous 


| 3. (1) Nulle loi édictée en vertu de la présente partie et tou- | provimæe avant 1’entrécen = vigueur de la présente loi. | forme d'amende, de peine oæa d'emprisonnement en vue de faire 
{chant une disposition de la constitution du Canada relative à une 10. Nulle loi du Parlen=wæment du Royaume-Uni, adoptée après | respecter toute loi établie en verlu du présent article par ce Par- 
ou plusieurs provinces, mais non à toutes, n'entrera en vigueur | l'entrée en viguexar de à præærésnk loi, ne doit ni n’est censée s'ap- | lement ou cette législature, 
|sans le concours de la législature de chaque province à laquelle | bliquer au Canacta, à ine demie sm provinces ou à un de ses territoi- | ÿ 
|la disposition se rapporte res, comme partie de h légxæegithlon du Canada, de cette province | (6) Un conseniement donné suivant le présent article peut 
| (2) L'article 2 de la présente loi ne s'applique à aucune | ou de &e territoire | être révoqué en tout temps, æt 

disposition de la constitution du Cannda visée au paragraphe (1) | a) si un consentement <lonné suivant le paragraphe (1) ou 
| du présent article | 11, Dans la présent paæsæsarlt l'expression “constitution du Ca- (2) du présent artieie el révoqué, toute loi édictée pur 
| 4. (1) Nulle loi édictée en vertu de la présente partie et tou- nada” comprend, sansque æ  sppriée ne soit restreinte, les dispo- le Parlement du ( amadi, à laquelle ce consentement se 
chant une disposition de la c mal ution du Car da re + ve à l'édu- sions légsatives sulvintes æes AU arrêté en conseil, toute règle rattache et qui est era vigueur dans la province où le con- 
2° s 44 rs . RL D >" dE age ou touat règememit établi s0 sous lur régime, savoir: sentement est révoqiaé, cos dès lors d'y avoir effet, mais 
cation dans une province autre que Terre-Neuve n'entrera en vi- a) les Actes de l'Amémériqu du Nord britannique (1867 à la révocation n'empêche pus l'application de cette loi dans 
gucur sans le concours des légisiatures de toutes les provinces | 1904): | toute autre province, æt 

autr e Terre-Neuve | AAA " | 
ia N (2) Nu NO dicté en vertu de la présente partie et 4 jan eu nue ES M ada, 1875: | b) si un consentement clomé tuivant le te (4) du 
| touchant une disposition de la constitution du Canada relative à cn +05 Parkmen _.. inde, Ads ati | présent drticle est réwoqué, loute loi qui a été édiciée par 
| l'éducation dans la province de T Neuve n'entrera en vigueur d) ! Acle concert EL l'Oneur canadien (nomination d'un la législature d'une province et À laquelle ce consentement 
sens le concours de là 1 ture "hiilhas AE Le de suppléarat ), 1805, 2=>S2e sion, | se rallache cesse dès lors d'avoir effet, 

sans oncours de Ja légisia ur de la province de Terre-Neuve, e lAtkbde 1'Albri: 

(3) Les articles 2 et 3 de la présente loi ne s'appliquent f) l'Adede la Sukaic=>æchiin: (7) Le Parlement du Canada peut abroger toute loi qu'il 
| à aucune dispos ui n de la constitution du Canada visée au para- g) leShatut de WeimBtænintr, 1931, dans la mesure où il fait | a édictée en vertu du priseræt arlide, dans la mesure où elle fait 
graphe (1) ou (2) du présent artic parile des lois du Ca and, et | partie des 208 d'une où de pehuslurs provinces, mals si une abro- 

5. Nulle loi édictée en vertu de la présente partie et touchant h}) da préserate lol | gation faite en vertu du présænt piragraphe ne vise pas toutes les 
une Cisposition de la constitution du Canada qui n'est pas visée | 2 nces ou celle 101 est era vigueur, l'abrogation ne porte pus 
aux articles 2, 3 ou 4 de la présente loi n'entrera en vigueur sans x Dety «urine pue : | & teinte à l'application de cestte bi dans une province non visée 
€ concours des législatures d'au moins les deux tiers des provinces | Modifiesation de l'Æ, Act de l'Amérique du Nord | par l'abrogation 

| représentant au moins cinquante pour cent de la population du | britasannlque (1867) (8) La législature d'&sne province peut abroger toute loi 
Cantda selon le dernier recensement géni 12. La catégorie 1 de l'es "aride 91 de l'Acte de l'Amérique 4u qu'elle a édiclée en vertu eu présent article, mais l'abrogation 

6. Nonobetant ce que prés : constitution du Canada, le | | Nord briamique (181), éd par l'Acte de l'Amérique du | d Joss LS 2 2e dern 4h se prpgne 1 por pas atteinte à 
Parlement du Canada a le droit exclusif d'édicter des lois modi- [Nord britanique, (No?) (LE 14) & la catégorie 1 de l'article 92 | à Ect ue en vertu du => 6 À nie status din scie ( 
fiant à l'occas a constitution du Canada en ce qui concerne AC l'Acte de l'Ammériquedu NA Noribriiannique (1887) sont abrogées, | p 2 ari0! 
gouvernement ex cutif du Canada, le Sénat et la Chambre de 13 L ‘A de dé Anériquæmaæaue du Nord britannique (1867) est mo- | ronge partie 
communes, sauf té en attrbuamt à liriclafesls Hi D numéro 048 di en fée erson française 

a fonctions de Reine el du gouverneur général vis-à- us eue A tp A x |! 1 . ; 14, La version francaise le l présente lc Dr 

: ; se 1404 Ode immédiatement a près lirticRacle la rubrique et l'article suivants d L | pion le l0!, reproduite l'annexe 
| vis du Parlement où du gouvernement du Canada de la présente loi, fait partie de là présente loi, 

b s prescriptions de la constitut Canada quant à une Délégulion  æ dupouvoir législatif 

session annuélle du Parlemer "HA, C1) Nonok»sæstant loute dipuilion de la présente ou de toute | Quatrième partie 
| €) la période ultime fixée par la constitution du Canada pour | autre loi, le Parkeærment du © Ci peut édicter des lois relatives g Titre et entré en vigueur 

\ durée de la | des commu réserve tou-|à toute matière comprit dass ani li sujets énumérés aux catégories| 15, La présente loi peut étre tilke sous le titre: Loi sur la mo- 
ef du d p Par Canada, en temos | (6 10),{11)e {8} d le 02 du présent acte, mais nulle ! dification de la constitution efu Canada, 
, de guerre, d'invasion où d'insurrecuiun, réelles ‘ou apæré- | loi éditée en ver tu du prêse sserl prigraphe n'aura d'effet dans une | 16, La préunle loi entrer en vigueur de mm . 


PIERRE BRUNET, prop. 
Monuments 


BRUNET 
405, rue Bertrand, St Bonitoce 
Tél.: 233-7864 


pour 
412, ovens. Toché 
(en tace de l'hôpits) 81. Boniface) 
Téléphone: CHapel 7-3891 
Fruits + À RTE, 
Yvonne et Lucile BOULET or 


GEO. SABAS 


FOURRURES 


Réparations et modifications 
Nouveaux manteaux 
faits sur commande 


Entreposage — Prix raisonnables 
13, rue Des Meurons, St-Honifaes 


Téléphone: CH, 7-2460 


Téléphone: CHapel 7-3532 


Nous paroms les frais de poste 


DUGALD HEATING 
G& SHEET METAL 


JULIEN DEWYN propriétaire 


Chauffage au gaz et à l'huile 
Gouttières (eavetroughs), ete. 


Téléphone: Cider 3-6102 


Marion Beauty Nook 


Votre coiffeur français vous 
otire tous les soins de beauté 


24 rue Marion. Norwood Man 
Corinne DUFAULT. propriétaire 


S'ADRESSER A 
875, chemin Dugald 
Téléphone: CEdor 3-3612 


STATION-SERVICE 
PROVENCHER 
PRODUITS SMELL 
174, ave FProvencher, $t-Honiface 
Téléphone: 233-7431 
Huile - Accesoires 
Pneus — Réparations 
Remorquages 
Herman Labossière, prop. 


ourvoyeurs: mariages, diners 
et banquets 


Pâtisserie PELLAND 


D PELLAND. prop 
161, ave Provencher, $#-Bonitoce 
TELEPHONE: CHapel 7-3319 


noYr’'s 
PLUMBING & HEATING LTD. 


Entrepreneurs en plomberie 
Choutags à l'air chaud 
et à l'eau chaude 
Installations au gaz 


RAOUL ROUSSEAU. propriétaire, 


2, avenue Wocdydell, St.Vital 
Téléphone: 256-1324 


BERT'S SERVICE 


Frères Bourgeois, propriétaires 
443, chemin Ste-Anne 


Garage — Képarations de tout 
genre — Pneus Dunlop 
Produits Texaco 


Téléphone: Alpine 3-0769 


Harold M. Black 


OPTOMETRISTE ET OPTICIEN 
Examen de la vue chez 
MITCHELL COPP LTD, 

Portage et Hargrave 

Téléphone: WHitehall 2-5108 

Ouvert tous les jours: 9 à 5.30 


NELSON"'S 
BICYCLE & HOBEY SHOP 
187, rue Morion - CE 3-3724 


Service de ventes et 
de réparations, Scies, Ciseaux, 
Couteaux et Haches aiguisés, 


Soudage et Brasage 
Patins aiguisés et réparés 


POUR VOS FOURRURES 
voyez toujours 


MECKLING FURS 


146, avenue Provencher 
St-Boniface 


Téléphone: CHapel 7-8182 


Taché Paint & Glass 


Vendeur des produits 
Benjamin MOORE 
Peintures de la plus haute qualité 
298, avenue Taché, St-Bonitace 
Tél,: 233-7047 
CE, Jameault, prop, 


De Gagné Motors Ltd. 


(SOBERING AUTO ELECTRIC) 
Envoyez-nous Vos générateurs, 
régulateurs de voltage, démar- 
reurs, carburateurs, pompes à 
carburants, essuie-glace, pour ré- 
vision complète et entretien, 


Delannoy's Electric 
Co. Ltd. 


436, rue Louis Riel 233-5258 
Installation et réparation, 
Brochage pour industries, 

magasins et maisons 


em 441 Marion et Des Meurons 
247-3041 233-7018 


ARCHIBHALD 
nOCO SERVICE 
Satistnction garantie Prix modéré 
ARCHIBALD ET PLINQUET 
TELEPHONE: 233-3919 
Maurice Laborge — CE 3-1882 


LEO'S 
ELECTRIC SERVICE 
L. BOISSONNEAULT, prop. 
206, rue Goulet, Norwood 
Entreprise — Posage de fils 
Réparation 
Téléphone: 233-7694 


Entretien et réparations 


de toutes marques dapraree 
Heures: de 9 h, a.m, à 9 b. p.m. 


— Service compétent et garanti — 


Frontenac TV & Radio 


Tél: 233-6458 
430, ave Provencher, St-Boniface 


Poils disygracieux 
enlevés du visage 
et des extrémités 


Téléphone: CHapel 7-2356 
LAFRENIÈRE 
Sheet Metal Ltd. 


Chauffage — Ventilation 
Climatisation de l'air 


91, avenue Marion 
Boîte postale 1, Norwood, Man, 


St. Boniface 
Messenger Service 


Nous transportons les bagages 
tels que: malles, valises, meubles, 


SERVICE RAPIDE 


Appelez toujours 233-7285 
138, rue Aubert, $t-Boniface 


J.-J, Robitaille, prop, 


72 JHARMaAcCIrE 
ROVENCHER 


La phormacie de bon accueil 
et de sage conseil où l'on 
parle français en tout temps, 
182, avenue Provencher 


en face de la 
Banque Canadienne Nationale 


Téléphone: 233-1407 


Livraison à domicile 


SERVICE DE PNEUS COMPLET 


Vulcanisation + Pneus neufs 
et usagés © Batteries 


0 LU . . 
Baril’ s Tire Service 
DISTRIBUTEUR DUNLOP 
Beaulieu Frères, propriétaires 
164, ave Provencher, St-Boniface 
Téléphone: CH 71-7468 


Haslund's Auto Service 
Ch, Ste-Marie et Lyndale Dr, 


Globe 2-7313 - Norwood, Man 


Vérifications complètes et répa- 
ration de moteurs, transmissions 
freins, embrayage, etc, 

Nous vulcanisons les pneus sans 
chambre-à-air 
| Tous travaux considérables peu- 
vent être payés au mois, 


Daoust Grimard Lt. 


ENTREPRENEURS ELECTRICIENS 


ACCESSOIRES ET INSTALLATIONS ELECTRIQUES 
ARTICLES DE SPORT 


202, ave Provencher, St-Bonitace 
d.-0, Daoust 


Téléphone: 233-7447 
0,-L. Grimard 


DUFFY'S TAXI 


Téléphone: 775 "0101 


DESSERVANT ST-BONIFACE ET ST-VITAL 


lé 


Nettoyage à sec 


à la livre 
GB lbs.... %2-00 


Pourquoi risquer de le 


Service de ! 2 

chemises faire vous-même? 

3 houres Er \ 

dorés di Laissez notre personnel stylé 
nettoyage à sec { : 

y le faire pour vous. 


NORWOOD CLEANERS 


288, RUE TACHE 


St-Bonitace Tél.: 233-2491 


| 


| 


| 


Le lundi 26 octobre avait lieu 
la réunion régulière du Conseil 
de la Ville de Saint-Boniface. 

La Chambre de Commerce de 
Saint-Boniface, dans une lettre, 
rémerciait le maire pour le beau 
trophée offert pour son tournoi 
annuel de golf; M. le maire re- 
mercia l'échevin Guyot pour l'a- 
voir si bien représenté lors de la 
présentation du trophée. 


La commission de police de- 
mande que le conseil lui vote 
une somme D ga np de 
$100 pour payer le salaire d'une 
sténographe, à temps de murs. 
De a cour de police; l'échevin 

et l'échevin Softley discu- 
tent du droit de la commission 
de faire une nomination à ce 
poste sans demander au comité 
du personnel de s'en occuper; 
M. le maire dit que la commis- 
sion de police a le droit, par la 
charte, de faire cette nomina- 
tion sans consulter le comité du 
personnel et que cette question 


n'est pas le sujet de discussion Raimbault, Etienne Gaboury et 


mais seulement si le conseil doit 


| A l'Hôtel de Ville 


La Veillée 


du lundi soir | 


| 


approuver la somme de $400 qui | 


est demandée; le conseil approu- 
ve la requête de la commission 


| 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


de l'avenue Cathédrale; les tra- 
vaux t alors être faits 
en même temps, ce qui serait 
sans doute plus économique, 

Vu les plaintes reçues lorsque 
le Custom Abattoir brülait du 
fumier dernièrement, l'échevin 
MeGurran demandait un rap- 
port de la police et que ce ra 
port soit aussi donné à l'offi- 
cier de santé, 

Des 62 résolutions soumises 
par les divers comités nous re- 
marquons que, par suite d'un 
rapport du président du comité 
de l'eau et lumière, on deman- 
dera à la corporation métropo- | 


Le docteur Amédée-Pierre 
Isabey vient de s'associer à la 
clinique de St-Boniface, dans la 
ie de médecine générale, 

riginaire de Hartney, Man., le 
docteur Isabey a fait ses études 
classiques au collège de St-Bo- 
niface où il obtint son bacca- 
lauréat ès arts, summa cum lau- 
de, en 1954, 11 poursuivit ensuite 
ses études à l'Université de Ma- 
nitoba, en sciences et en méde- 
cine, Diplômé en médecine en 
1961, il fit son internat à l'hô- 
pital général St-Boniface, obte- 
nant ensuite son L.M.C,C, Il alla 
alors pratiquer la médecine pen- 
dant deux ans aux Etats-Unis, à 


litaine de poser des lumières 
ornementales sur la rue Goulet 
entre les rues Taché et Des Meu- 
rons: 

que la question d'acheter du 
terrain pour servir de dépotoir 
soit remise à l'étude en atten- 
dant un rapport de l'ingénieur 
à ce sujet; 

que faisant suite à la requête 
de MM. Thos. Grafton, Adrien 


B. Wolfe, au sujet du détourne- 
ment projeté de la rivière Seine 
et d'une demande de réclassifi- 
cation de la propriété située au 


de police. sud de la rue Provencher et à 
M. MacIntosh, représentant la l'est de la rue Des Meurons, afin 
North American Van Lines, de- | de permettre un projet d'enver- 
mande à la Ville de vendre à | gure de se réaliser, que cette 
cette entreprise approximative. | question soit remise à un comi- 
ment deux acres de terrain à | té spécial composé de Son Hon- 
l'arrière de celui qu'elle a ache- | neur le maire, du président du 
té, rue Archibald, afin de lui! comité des propriétés foncières, 
permettre de construire un édi- | de l'échevin Softley et de l'in- 
fice plus grand qu'elle avait | génieur de la Ville pour étude, 
projeté et afin de pouvoir gar-| rapport et recommandation: 


Rolla, Dakota-Nord, Le 30 mai 
dernier, il quittait Rolla, D.-N., 
à destination de St-Boniface, En 
effet il s’installait à la clinique 
de St-Boniface dès le ler juin, 
afin de servir plus facilement 
une clientèle canadienne-françai- 
se, Membre du Conseil Goulet 
des Chevaliers de Colomb, le 
docteur Isabey est aussi membre 
du Collège des Praticiens géné- 
raux du Manitoba et du Catholic 


der dix-huit pieds de parterre 
devant la construction pour re- 
hausser l'apparence de ses bu- 
reaux et entrepôt, Comme ce 
terrain est sous la jurisdiction 
de la commission des parcs, le 
conseil, sur une motion de l'é- 
Cuevin Hart, votait en faveur 


que la corporation métropoli. 
taine soit demandée d'étudier la 
possibilité d'acheter la propriété 
sise à l'angle sud-ouest des 
rues Taché et Provencher et 
d'enlever le bâtiment qui s'y 
trouve afin de faciliter un vi- 
rage à droite pour la circulation 


Physicians Guild of Manitoba, 
Marié, il est le père de deux 
enfants, 


Chevaliers de Colomb 


‘| tous les jeunes et aux adultes 


|jours imposante par son carac- 
| tore 
gente, ainsi que l'aumônier, nous 


|cellent goûter terminait la soi- 


de demander à la commission 
de céder ce terrain à la Ville et 
que le montant de la vente se 
rait versé dans un fonds pour 
l'achat d'autres terrains pour 
l'usage de la commission des 
parcs. 

Le conseil appuyait l'échevin 
Lonergan qui demandait que la 
décision de poser une conduite 
d'eau et peut-être aussi un 
égout, avenue de la Cathédrale, 
entre les rues Taché et Aulneau, 
soit remise à plus tard en atten- 
dant un plan général qui com- 
porterait aussi l'élargissement 


sortant du pont Provencher et 
de paver l'endroit où il y a un 
arrêt d'autobus afin d'éliminer 
la poussière, 

Merci beaucoup à M. Dupas 
pour m'avoir si bien remplacé 
durant les deux dernières se. 
maines. 

A lundi prochain. 

PS. Jeudi, à 6 h. 15 am, je 
rencontrais, rue Provencher, le 
greffier Maurice Prud'homme, 
tant heureux de pouvoir enfin 
aller se coucher; il avait tra- 
vaillé toute la nuit à la vérifica- 
tion des rapports d'élection. 


ENTRE EUX, PAR EUX , POUR EUX 


L'importance de la 

Semaine des jeunes travailleurs 

Du 15 au 21 octobre, la “Se- 
maine des jeunes travailleurs’ 
fera sa marque. Les principaux 
buts de ces sept jours sont: de 
faire connaître les problèmes des 
jeunes travailleurs, de faire pren- 
dre conscience au plus grand 
nombre de personnes possible de 
ces problèmes et aussi de jan- 
cer l'enquête, 


nationale des jeunes travailleurs 
que vous constaterez vous-mê- 
mes les problèmes du travail, 
Sommes-nous des esclaves de la 
machine, ou bien la machine 
est-elle à notre service? En 1964- 
1965 nous essaierons de décou- 
vrir tous les aspects temporels 
et spirituels du travail, 

Toi, jeune travailleur, veux- 
tu prendre conscience de nos dé- 
couvertes et nous aider à tout 
mettre en branle durant cette 
“Semaine” afin de trouver des 
solutions nécessaires: les solu- 
tions qui nous permettront, de- 
main, de vivre comme des hom- 
mes formés et responsables dans 
notre société? Alors, allons-y! 

L1 . L 


Faire connaitre 

les problèmes des jeunes 

Durant douze mois des gars 
et des filles comme toi ont fait 
des sondages, observé et fait des 
enquêtes statistiques auprès de 
centaines de jeunes travailleurs, 
Ainsi, ils ont obtenu une vue 
globale des principaux problè- 
mes touchant la vie, C'est ce 
qu'ils veulent communiquer à 


La danse de dimanche der- 
nier organisée par les filles du 
Précieux-Sang fut un vrai suc- 
cès, 

L] 


Nous vous invitons à la soirée 
dansante des travailleuses de la 
cathédrale au Cercle Ouvrier di- 
manche prochain, Venez en 
grand nombre, 


qui les entourent, 


Faire prendre conscience 


C'est en effet un des buts de 
cette semaine; qu'ensemble jeu- 
nes et adultes après avoir dé- 
couvert et étudié d'une façon 
très active ces problèmes, trou- 
vent les moyens de les solution- 
ner, La Semaine Nationale n'est | 
pas uniquernent un aboutisse- 
ment final, mais une phase im- 
portante qui amènera une ac- 
tion permanente durant les mois 
qui suivront, 


Réunion fondatrice 
des Equipes de Foyers 


Il y aura une réunion au col- 
lège de St-Boniface, salle acadé- 
mique, le 3 novembre, à 8 h, 15 
p.m., pour {ous ceux qui s'inté- 
ressent au mouvement “Equipes 
de Foyers”, Une réunion préli- 
minaire au mois d'avril dernier 
a suscité beaucoup d'intérêt à 
ce sujet. Invitation aux couples 
de la ville et de la campagne, 
ainsi qu'aux prêtres. 


Lancement 
de l'enquéte-travail 
C'est à partir de cette enquête 
qui sera lancée à la Semaine 


Filles d'Isabelle 


Cercle St-Boniface 


L'installation des officières de 
notre cercle avail lieu le mardi 
20 octobre dernier, sous la pré- 
sidence de la régente d'Etat, M. 
l'abbé M, Deniset-Bernier nous 
honorait de sa présence, A la 
suite de cette cérémonie, tou- 


religieux, la nouvelle ré- 


disaient quelques mots, Un ex- 


rée 

Nous déplorions ce soir-là 
l'absence de la régente sortant 
de charge, Mme Yvonne Marion, 
présentement hospitalisée et à 
qui nous souhaitons de tout coeur 


| un prompt et complet rétablis- 


sement, Bonne santé également 
à notre soour Maria Fréchette, 

L'assemblée du 3 novembre 
verra le début officiel du terme 
des nouvelles officières; rendez- 
vous nombreuses à cette assem- 
blée, prouvant que vous avez 
bien l'intention de leur apporter, 
dès la première heure, votre en- 
tière collaboration, Au nom de 
la régente, au revoir, au 3 no- 
vembre prochain. 

LA REDACTRICE, 


|'éclairé”, 


Conseil St-Boniface 3158 


La plus belle assemblée et 
soirée sociale des Chevaliers de 
Colomb du conseil de St-Boni- 
face depuis le début de l'année 
colombienne 1964-65 a eu lieu 
lundi soir dernier en la salle du 
club St-Michel. Encore une 
preuve que notre vénérable 
Grand Chevalier ainsi que les 
organisateurs de cette soirée 
savent bien faire les choses, 

Cette réunion commença par 
une très courte assemblée d'af- 
faires, Je pourrais même dire 
deux assemblées, Une d'affai- 
res comme telle, et une autre 
comprenant deux ou trois 
“Cowboys” qui formaient un 
“Petit Caucus” dans un bout de 
la salle, Va sans dire que les 
“Cowboys” ont dû descendre de 
leurs ‘“Ponies” et revenir en 
ville lorsque notre vénérable cé. 
one les a rappelé à l'or. 

re, 

Le conseil a su profiter de 
cette belle occasion pour en 
faire une “Soirée du Clergé”, 
Parmi ces derniers nous avions 
l'honneur de recevoir des repré. 
sentants des paroisses de la ba. 
silique, Précieux-Sang, Ste. 
Marie, St-Louis-de-France, Hôpi- 
tal de St-Boniface, Sacré-Coeur 
de Winnipeg, Fannystelle, Ste. 
Geneviève sans oublier notre dé. 
voué et jovial aumônier, M. 
l'abbé Bernard Bélanger, curé 
de la paroisse des Saints-Mar- 
tyrs Canadiens, Le frère En 
léon Boily nous présentait les 
membres du clergé, et faisait 
l'éloge de chacun. Malgré le très 
peu de temps à sa disposition, 1l 
nous a donné leur “Pedigree” 
en termes choisis, comme il le 
fait toujours si bien d'ailleurs. 
“Après-Tout” a dû constater, 
avec regrets, que l'assistance à 
cette réunion n'était pas aussi 
nombreusé que l'on s'attendait. 
Possiblement un petit manque 
de publicité, Espérons être plus 
nombreux la prochaine fois. 

En ce mois du Rosaire, nous 
avons cru bon profiter de l'oc- 
casion propice de la “Soirée du 
Clergé" pour réciter le ‘“Chape- 
let Vivant”, La direction de 
cette cérémonie imposante était 
confiée à notre dévoué chape- 
lain, l'abbé Bernard Pélanger. 

Frères Chevaliers, faites-vous 
un devoir de réserver la date 
du 5 novembre, c'est-à-dire, jeu- 
di soir prochain. Nous rendrons 
une visite fraternelle à un autre 
Conseil du Grand Winnipeg, 
Donc un rendez-vous au club 
St-Michel à 8 heures p.m. pré: 
cises, Les directives pour la 
soirée vous seront données par 
notre vénérable Grand Cheva- 
lier, le frère Gérard Rousseau, 

Paraît-il qu'il fallait se mettre 
les veux en “crochets” et relire 
plusieurs fois l'une des chroni- 
ques précédentes, Plusieurs ne 
pouvaient la comprendre, J'es- 
père que vous n'aurez pas trop 
de difficultés À comprendre cel- 
le-ci, AprèsTout, “que sert à 
l'homme de lire et relire une 
chronique toute une soirée, si 
le lendemain il n'est pas plus 
APRES-TOUT, 


AVEZ-VOUS BESOIN 
D'UNE VOITURE? 
w LA 


Faites une demande de prêt au Service de Prêts, pour une voiture neuve où 
usagée, Les tarifs sont bas et vous obtenez une assurance-vie sans frais 
supplémentaires. La Banque de Nouvelle-Ecosse vous donne aussi un service 
rapide et amical-vous conduirez bientôt la voiture de vos rêves. Vous ne 
pouvez pas attendre? Téléphonez donc à la Banque de Nouvelle-Ecosse la plus 
près de chez vous, afin d'obtenir un prêt qui saura résoudre votre problème. 


SERVICE DE PRÊTS DE LA BANQUE 
DE NOUVELLE-ÉCOSSE 


Hola Br 


LA BANQUE DE NOUVELLE-ÉCOS5E 


0 


| le Moyen Age, époque classique 


octobre 1964 


Te 


St-Baniface, le 30 


Ne préparez pos votre repos 


Le comique de Rabelais est expliqué 
en profondeur aux membres de l'Alliance 


Les membres de l'Alliance, M. Alex Gordon, jeune pro:-| 
Française ont été bien servis, | fesseur à la faculté des lettres | 
mardi soir dernier, alors qu'ils ! de l'Université du Manitoba, ex: | 
entendaient leur premier con-| prima les remerciements de ! 
férencier de l'anale. En effet, | tous les auditeurs au conféren. | 
M. A. Screech, éminent confé. | cier érudit qu'on venait d'écou- | 
rencier que le Conseil des Arts|ter et d'apprécier, Il n'y eut | PRES 


a fait venir d'Angleterre pour | qu'un regret: la conférence fut | (hi e h 
ickenDelioht 


le plus grand profit culturel des | trop courte, Quel compliment! 
"| 


nombreux auditoires canadiens ; 
A | 288, rue Marion 
Si vous êtes LAS 


ui écoutent ses messages, de 
LIVRAISON GRATUITE 
TOUT LE TEMPS 


l'Atlantique au Pacifique, avait 
De temps en temps, tout le monde se 


213-1931 


choisi de parler de “L'esprit 
comique chez François Rabe. 
lais”, I1 le fit avec un humour 
philosophique digne de son idole 
de la Renaissance, qu'il connait 


d'autant plus intimement qu'il | sent épuisé et souffre peut-être de mal || Toute organisation de cha- 
a déjà publié des études très| de dos. Probablement rien de grave, rité peut collectionner des 
poses à son sujet: “The Ra-| simplement un trouble passager vausé coupons pour se procurer 


laisian Marriage”, “L'évangé. 
lisme de Rabelais”, “Le Tiers 
Livre de Rabelais”, ete, 

Le conférencier fut présenté 
par M. Meredith C. Jones, direc. 
teur du départment de français 
à l'Université du Manitoba. M, 
Jones révéla qu'il nourrit dans 
son coeur deux grands amours: 


par une irritation des voies urinaires où 
un malaise de la vessie. C'est le moment 
de prendre des Pilules Dodd's pour les 
Reins. Les Dodd's aident à stimuler les 
reins pour remédier à cet état causant 
souvent mal de dos et sensation de 
fatigue, Vous vous sentez mieux 
dormez mieux travaillez mieux. Âche- 
tez des Pilules Dodd's pour les Reins 
maintenant. Recherchez la boite bleue 
avec bande rouge à tous les comptoirs 
de produits pharmaceutiques. Vous 
pouvez vous fier sux Dodd's. 60F 


des objets non mentionnés 
dans le catalogue — chai- 
ses roulantes, etc. 


Ecrire pour savoir le nombre 
de coupons requis à 


Embassy, 


Box 63, 
St. James P.0., Man, 


de siècles d'humaine et passive 
tranquillité, et la Renaissance, 
époque ressemblant si étrange. 
ment à la nôtre, car le monde 
matériel et spirituel y fut bou- 
leversé par tout un ensemble 
d'idées nouvelles obligeant les 
gens à repenser la vie, la philo. 
sophie, la théologie. Or M. 
Screech, élève, puis professeur 
de l'Université de Londres, est 
un écrivain réputé et un fin 
causeur qui connaît à fond les | 
grands auteurs de la Renaissan- 
ce, particulièrement Rabelais, 
du Bellay, Marot, Lefèvre d'Eta-. 
ples, etc, Il entend mettre ses 
connaissances à profit ce soir, 
dit M. Jones, pour “égayer spiri- 
tuellement” les membres de 
l'Alliance, après avoir su char- 
mer professeurs et étudiants de 
l'Université du Manitoba, 

M. Screech précisa tout d'a- 
bord qu'il lui faudrait trop de 
temps, s'il essavait de rensei- 
gner ses auditeurs sur les 
moyens et les sources du ‘“comi- 
que” de Rabelais, De plus, il se 
contenterait de puiser dans les 
oeuvres mêmes de cet auteur 
français, au lieu de citer les li. 
vres géniaux (Sans doute que 
les siens sont de ce calibre!) à 
son sujet, Et enfin, au lieu de | 
démontrer que Rabelais est le 
créateur du “gros rire” simple- 
ment humain et généralement 
thérapeutique, il parlerait du 
“rire rabelaisien philosophi- 
que”, rire satyrique qui permet 
au prêtre Rabelais de propager 
à sa manière ses idées religieu- 
ses et morales. Car, en dépit 
d'apparences déconcertantes, dit 
le conférencier, Rabelais fut un 
prêtre “fidèle”, non un réformis- 
te, Et 11 imite la large tolérance 
de l'Eglise catholique romaine 
des 15e et 16e siècles. 


Le rire 

N'est-ce pas un fait qu'il nous 
plait beaucoup de rire des au- 
tres, mais qu'il nous fait mal de 
faire rire de soi? Selon Bergson, 
le rire est provoqué par la dé- 
couverte de quelque chose d'au- 
tomatique dans un être vivant, 
donc dans un être susceptible de 
constante adaptation et de per- 

étuel mouvement, Les psycho- 
ogues modernes ajoutent qu'on 
rit aussi de quelque chose dont 
on a peur, espérant par là même 
le rendre moins effrayant, C'est 
ainsi qu'on rit des grands sujets 
de la vie, du sexe, de la mort, 
ete, Donc, conclut le conféren- 
cier, le rire “en soi” n'a rien à 
faire avec la morale, 

Mais Rabelais a su lui donner 
cette connotation , . , morale, 
Car il s'acharne toujours à faire 
ressortir ce qui est “stupide”, 
non ce qui est méchant, vicieux, 
incorrect, laid, en tant aue tels, 
Par exemple, dans le domaine 
religieux, les hérétiques sont 
des hommes stupides, non des 
hommes erronés, Toutefois, le 
riré rabelaisien comporte tou- 
jours un jugement philosophi- 
que et théologique prévu et 
voulu, ce qui en fait un rire spé. 
cifiquement chrétien dont il se 
sert pour propager “son” chris- 
tianisme, Son christianisme à 
lui, bien sûr, car selon les ten- 
dances de son époque Rabelais 
propage un rire humaniste et 
syncrétiste, c'est-à-dire chrétien, 
platonicien, stoïcien, hébraïque, 

Le plus grand hellénisant de 
son époque, connaissant son 
évangile en grec, Rabelais a 
écrit peus ses contemporains. 
Ce qui nous déroute, blen en. 
tendu, mais l'étude du texte de. 
vient vite un enrichissement, 
D'autant plus que le lecteur en 
vient à découvrir que les obscé. 
nités rabelaisiennes ne sont pas 
obscènes, “qu'elles sont plus 
chez nous que chez lul”, que 
bien plutôt elles cachent une 
leçon morale, Par exemple, sou- 
venons-nous de ce texte de saint 
Mathieu où le Christ résume la 
loi de. Moïse en deux comman- 
dements, l'amour de Dieu pour 
Lui:même et du prochain com- 
me soi-même, Rabelais trouve 
tout simplement “stupide” quel. 
qu'un aui fait de Dieu son ven- 
tre, et donc devient esclave d'un 
des sept péchés capitaux, un 
pre, PR, (Aujourd'hui on se 
contente de dire qu'il est “gour- 
met”, s'il fréquente assidüment 
les grands restaurants parisiens 
où Gargantua, Pantagruel, Pa- 
nurge invitent à la bonne chère 
et à la dégustation des meil- 
leurs vins) Rabelais trouve 
aussi “stupide” celui ge agit 
comme si le pape est Dieu, (On 
est au temps où de grandes dis- 
cussions s'élèvent pour déterml- 
ner qui est premier, le Pape ou 
le Concile) Rabelais trouve en. 
fin “stupide” celul qui aime son 
prochain comme lui-même ,., 
pourvu qu'il ne soit pas un hé.| 
rétique (ni un communiste, ni 
un Canadien anglais), Devant | 
tant de stupidité, Rabelais KT 
se libre cours À sa verve inalté. 
rable et inimitable | 

M. Screech n'eut qu'à lire À 
ses auditeurs quelques extraits 
rabelaisiens bien choisis pour 
susciter le rire “profond” de ses 
auditeurs, un rire nourri de dr. 
letés, mais aussi de réflexions, 
Voilà l'effet recherché par Ra- 
belais luimême, On peut dire 
qu'il ne pouvait trouver meil. 
leur interprète en cette re 


él,: .7 
Lord reg) À BONIFACE MUSIC Xi: ce 5400 
Nous vendons tout genre d'instruments de musique, 
livres, chansons et disques 
Ouvert de 6 h. à 9 h. p.m., sauf le samedi, ouvert toute la journée, 
Leçons de guitare 


Reuseignez-vous au sujet 
DE L'ASSURANCE-VIE PERMANENTE 


Rien de mieux pour asseoir solidement 
le programme financier de votre famille 


E, A. Minvielle 


représentant à Winnipeg et aux environs 


Great-West 


COMPAGNIE D'ASSURANCE:-VIE 


(ess 


Bur.: 946-9441 
Rés.: 253-1234 


EPICERIE MAGER 


184, avenue Provencher St-Boniface 


Voyex notre circulaire d'aubaines dans les viandes 
de choix — Epiceries — Fruits — Légumes 


Appelez CHapel 7-4101 


Elégantes chaussures 
pour dames, hommes et enfants 


MAGASIN DE CHAUSSURES 


Réparations de chaussures 


J.-P. GUAY 


196, avenue Provencher, 
St-Boniface 


Téléphone: CEdar 3-1119 


DORWIN INDUSTRIES LTD. 
1524, RUE ERIN, WINNIPEG 


Fenêtres et portes en métal — Revêtement en aluminium Alcan 
Auvents en métal — Fenêtres panoramiques 
Estimation gratuite — Aucune obligation 
3 Représentant: J.-A, Pelletier 
Téléphones: Bureau, SP 2-0451; Résidence, 233-5618 


RUDY'S FURNITURE 


276, rue Taché Tél,: 247-9074 


POUR VENTES, SERVICE ET LOUAGE DE ,,, 
+ Télévisions * Radios 
* Enregistreurs à ruban % Machines à laver 
® Poéles * Réfrigérateurs 
+ Aspirateurs * Polisseuses 


MEUBLES 


Venez nous voir — avant d'acheter 


RUDY 
BILODEAU 


Joupn Lumeer : 
Q & FUEL COMPANY LTD. A 


388, rue Bertrand, St-Bonitace, Manitoba 
233-7105 


Comment aimeriez-vous être en affaires à votre 
propre compte, sans investissement sauf votre 
temps et votre habileté? Pas de platond sur vos 
revenus, 


Si vous pouvez vous qualifier, cette position 
offre une carrière permanente et la sécurité fi- 
nancière, 


Nos tests d'aptitude vous aideront à décider 
si oui ou non cette carrière vous convient, 


Pour fixer un randez-vous, 
signalez WH 2-7988 ou écrivez à: 


E, M. MARCHAND 


Gérant de Succursale Fidelity Life Assurance Company 
515, Avénue Building, Winnipeg 


BARIL'S TIRE SERVICE 4 


, 
% 


Marchand de pneus Dunlop 


| Ligne complète de pneus pour camions et véhicules 
à passager — Silver Soal -— Rossemeolés 


Spécial #4). F/1/] 7150-14 


d'automne avec échange 


164, ave Provencher — CHapel 7-7468 


Metrocycle & Auto Supply 
€, C. M. 


Nouveaux — Usagés 


Bicyclettes — Réparations 
Pneus, Chambres à oir, Pièces, Accessoires 


du 27 octobre 1964, A Winnineg, AIGUISAGE DE TONDEUSES À GAZON 


que M, Screech, tout pétri d'hu- 
mour ei de finesse, 


e, le 30 octobre 1964 LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 
ne RE : A 
L4 LL . 
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M. Robert Grant Wight, fils de | tat en fut magnifique, Les orga- | comité, qui joue un peu le rôle }de l'exécutif depuis sa concen- 
«| mme À. R. Wight de la :nisateurs méritent des félicra- de parrain et marraine, est très on n fut très explicite que 
ir a 2 hédrale Ste. tions On à vu de nouveaux important en tant qu'appui mo. |i assembiée ne dicuterait pas 
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v : pi Le ne Poe cé sions furent gagnés par M. Pad Mme Armand Latreille donna | 4U£ 1e groupe devin permanent 
riage suivi de la messe | DaWson, 1, Barberry Bay, et M. un exposé clair et très intéres. | ous le nom de Cercle de l'Asso- 
puaie. Au pied de l'autel, jes | Paul Boëy, 32, avenue Bank, sant sur le Jeannettime. La |Ciation d'Education des Cana- 
mp nb age A + Co gen félette de age égols- | diens français du Parc Windsor. 
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par une Couronne re présente aussi le service des 


» por- 


le pierres cristallines, Elie chèques à ses membres depuis 

ine Cascade de roses rouges. | quelques mois. Il est à remar- 

Mile Beveriey Orange, demoi- | Auér qu'on ne paie plus d'intérêt 

l'honneur. vétue d'une ro- | sur les Comptes Enargne, mais 

" “ | sm us seulement sur le Capital Social. 
» , pa a MNDALTIAN, LA 


L Benediction 


M 


Kenneth Wighi frère du Le dimanche 25 octobre, pour 
marié, était gatcon d honneur, | ja première fois dans la parois- 
tandis que MM. Kenneth Schj- | se, se déroula la cérémonie im- 

ng et Lorne Ewasko agimsaient | posante de la bénédiction des 


comme huissiers, Henri Heyær 
et René Pambrun servaient à 
| AU 

Le 


rent 


automobiles. Après le salut du 
Très Saint Sacrement, M, le cu- 
ré se rendit à l'arrière de l'égli- 
se, où 18 propriétaires d'auto- 
mobile prirent leur place auprès 
de leur véhicule. On y voyait 
des messieurs de tout âge, et 
même quelques dames, [ fal- 
lait voir 18 automobiles en rang 
| pour comprendre la foi de ces 
ens demandant la bénédiction 
e leur automobie qu'offrait M. 
| le Curé à tous ceux qui le dési- 
raient 

Le thé annuel de la paroisse, 
organisé par les dames, aura lieu 
le 15 novembre, On vous mvite 
| dès maintenant à réserver cette 
| date, Tous les amis de la parois- 
| se sont invités à venir les encou- 
rager., On en repariera. 


r et la réception eu- 
leu au restaurant Chatter- 
où “Les Van | 
Raëes” fournit la musique pour 
la soirée, Les jeunes époux de- 
neurent à Winnipeg 


oupt 


DOXx orchesire 


Pneus Baptème 
d'hiver Lbuis-Joseph-André, fs de 
»; M, le Dr et Mme André Molgat, 
né le 28 septembre. Parrain e 
2 our | marraine, M. et Mme Lyon 
P Appleby. 


6870-15 1750-14 
Garantie de 12 mois 


Réunion de l'A.P.M. 


A une réunion d'un bon nom- 
bre de parents, l'Assoctation de 
Parents et Maitres élut son nou- 
| vel exécutif: président, M. Gé- 
rard St-Onge; vice-présidente, 
Mme Paul Boily; secrétaire-tré- 
sorière, Mme Charles Martel; 
conseillères, Mmes Joseph Ca- 
ron, Maurice Sénécal, John 
Thierman et Philippe Desautels. 
Félicitations et bon courage, M. 
St-Onge, 


intormez-vous 


de nos termes budgétaires 


LABOSSIÈRE 
SERVICE LTD. 


Provencher et Des Meurons 
CH 7-3970 St-Boniface 


Pharmacie Paquin 


A.-E, PAQUIN, propriétaire 
Produits pharmaceutiques 
Ordonnances de médecin remplies avec soin 
Cortes de souhaits françaises pour toute occasion 
157, avenue Provencher, St-Boniface Téléphone: CHapel 7:3863 


ACE Sewer Rooter Service 


évacue les tuyaux, conduits 
et égouts obstrués 
Pas de creusage — Pas do dégâts 


Appeler 253-4881 Travail garanti 
Service en ville et à la campagne 


Billinkoff's Ltd. 


Bois de construction et contre-plaqués 
DEMANDEZ À VOIR M, MARCEL MARCOUX 
625, rue Marion (en face de Canada Packers) 


St-Bonitace Tél,: 233-712] 


M. E. SABOURIN 


Assurances de tous genres 


Voyages 
Chemin de fer — Paquebot — Avion 


195, avenue Provencher, St-Boniface 
Téléphone: 233-7351 


Dames = = Demoiselles! 


Deébutez maintenant dans une profession 


Soyez une 


COIFFEUSE QUALIFIÉE 


prête à entrer 

pourquoi n€ pos projeter une 

corrière professionnelle pour vous-même? 

Nos professeurs compétents, tous des coif- 

teurs licenciés, attendent pour vous ensei- 
ner l'art et la profession de coiffeuse, Une 
nffeuse qualifiée jouit d'un 


dans le monde 


. Fm | vous etes 


des affaires, 


1, Standard professionnel 

2. Excellent revenu 

3. Avenir brillant et garanti 
Envoyez-nous le coupon ci-dessous sans délai, 


ou venez nous visiter et apportez une for- 
nule de demande 


Prochaines inscriptions, le 2 novembre et le 7 décembre 


ÉCOLE DE BEAUTÉ 


MARVEL 


27313, avenue Portage, Winnipeg 2 WH 2-7740 


REGINA TORO! 


SASKATOON 
MAMILTON et OTTAWA 


Complétez et postez ce coupon 


e+ faire parvenir, sans délal, votre formule 


11 ‘ Mormalion concernant votre PROGRAMME 
ENT DE COIFFEUSE PROFESSIONNELLE 


Province 


| aUX 


| forme de 
|part comme lecteurs, Mmes L, 


| 
| 


1e Mg: Ni 


| Lemarbre, tous de St-Boniface, 


| octobre, Après leur voyage de noces les nouveaux mariés pren- 


|dront domicile à Dorval, Qué, 


mm 


L'Association à l'oeuvre 


|  L'ACELF et l’année de la 
| Coopération internationale 


| Comme tuujours, j'Associa- 
tion canadienne des Educateurs 
de Langue française (ACELF) 
prête son concours à l'étude des 
grandes questions de l'heure, 

A l'appel de l'Assemblée gé- 
nérale des Nations unies qui a 
décrété l'année 1965, l'Année de 
la Coopération internationale, les 
dirigeants de l'ACELF ont vou- 
lu répondre en donnant pour 
thème des études au XVIIIe 
congrès de leur association: 
“L'Education du sens interna- 
| tional”, 

L'organisation de ces assises 
qui se tiendront à Halifax, N.-E., 
| du 16 au 20 août 1965, va bon 

train et le Comité des séances 
d'études des Congrès de l'ACE- 
LF, s'emploié à compléter le 
| programme des études, 

| La trancendance des études 
|esi assurée par la considération 
| dont jouissent les membres du 
|comité qui sont: M, Roland Vi- 
nette, Ministère de l'Education 
de ja province de Québec; R, 
|P,. Albert Gagnon, Cap-Rouge, 
|Qué.: Mile Thérèse Baron, di- 
|rectrice de l'Ecole secondaire 
Marie-Médiatrice, Laval-des-Ra- 
| pides, Qué; M. Jean - Marie 
Beauchemin, secrétaire de Ja 
Fédération des Collèges classi- 
ques, Montréal; M. Louis Béru- 
bé, adjoint au recteur du collè- 
ge Ste-Marie, Montréal; je R, P, 
Roger Guindon, O.M.., recteur 
de l'Université d'Ottawa; M. Ri- 
chard Joly, président de l'Asso- 
ciation d'Education du Québec, 
North-Hatley, Qué; M. Lucien 
Lapointe, directeur de Relations 
extérieures, Année de la Coopé- 
ration iniernationale, Ottawa, 
|Ont.; M. Marcel Boulard, ins- 
pecteur général suppléant des 
écoles catholiques du Québec, 
Ministère de l'Education, M. 
Henri Ouellet, professeur, Qué- 
| bec; M, Pierre-Yves Paradis, se- 
crétaire de la Faculté des Arts 
de l'Université de Sherbrooke, 
Sherbrooke; M, André Patry, 
Montréal; M, Roger Ruel, direc- 
teur général adjoint des écoles 
|normales, Ministère de l'Educa- 
tion de la province de Québec: 


L4 L 
Précieux-Sang 
Réunion de l’A.P.M. 
| Le mercredi 21 octobre eut 
|lieu la réunion de l'Association 
de Parents et Maitres du Pré- 
cieux-Sang, Le président, M, J. 
Alain, prononça le mot de bien- 
venue et féhicita les parents et 
maitres d'être venus en si grand 

nombre 

Après les rapports des divers 
comités, 1 y eut présentation 
d'une bourse offerte par l'A.P.- 
M. à deux élèves méritants des 
grades supérieurs, Félicitations 
heureux gagnants, Mlle 
Yvonne Asselin et M, Maurice 


Dubreui 


La première tranche du pro- 
gramme de la F,A.PM, pour 
‘année 1964 fut présenté par le 


|[R. P, A. Lemoine, O.M.I., ayant 


comme sujet ‘L'intégration des 


| jeunes dans la société”, 


La conférence fut donnée sous 
“pand'' où prenaient 


Thioux et M, Hébert, ainsi que 
MM. R. Dupas et R,. Sabourin, 
L'exposé du Père Lemoine sou- 
hgnait l'importance de l'intégra- 


[tion de l'enfant dès son plus jeu- 


>, d'abord au foyer, à l'é- 
puis dans les or- 
nisations scolaires et parois- 

inegrallon 4ayam pour 
» “bien commun" spirituel 
et humain 

Ayant bien compris dans sa 
jeunesse le sens et l'importance 
de l'intégration, l'enfant sera 
aré et formé pour prendre 
e place au sein d'une s0- 
adulte: l'idéal, ja charité, 

dévouement pour le 
commun’ seront cultivés à fond 
chez 1 il reconnaitra Ja né- 


ne ag 
» à l'école, 


lise 
Œus 


cree 


iui et 
cessité du “don de soi" pour je 
plus grand bien des autres 

Il v eut questions et discus- 
ns en groupe, auxquelles l'as- 
sembiée prit une part active 

Merci sncère au Père Lemoi- 
ne pour une soirée des phus inté- 


[4 


| ressantes, qui aidera À réadiser ja 


| just 
m 


place que chacun 
ieu d'une société 


uent au 


Le mariazxe de M. Henri Ragot, fils de M. 
Ragot, et de Mlle Diane Lemarbre, fills de M. et Mme Omer 


“bien | 


a 6 


et Mme Eugène 


a eu lieu en la basilique le 17 


1 

La réunion se termina par un | 
goûter servi par Mme G. Vin- 
cent et quelques autres dames. | 
Mgr Louis-Albert Vachon, rec- 
teur de l'Université Laval, Qué- 
bec, 

Le voyage de la Liaison fran- 
Çaise de 1965 se fera en direc- 
tion de l'Atlantique et coïncide- 
ra avec le Congrès de l'ACELF; 
aussi tenons-nous dès mainte- 
nant à préciser que les temps li- 
bres, pendant le Congrès, seront 
employés à des visites aux cen- 
tres français du Cap Breton et 
de la Baie Ste-Marie, 

L'aquisition du sens interna- 
tional suppose nécessairement la 
possession du sens national, 
C'est pourquoi nous attendons 
pour le congrès à Halifax une 
présence qui n'a jamais man- | 


quée à l'AECLEF, 


M. Roger Sabourin, 
membre de l'exécutif 
de l'A.E,CFM, 


M. Roger Sabourin est né À 
St-Jean-Baptiste en 1930, Il fit | 
ses études primaires et élémen- 
taires à l’école de St-Jean-Bap- | 
tiste, puis entra en 1944 au col- 
lège de St-Boniface, où il termi- | 
na ses études classiques en 1952, 
Il entra ensuite au service de la 
maison Canada Packers, où pen- 
dans sept ans il occupa plusieurs 
fonctions, Pendant ce temps, il | 
travailla aussi à temps partiel 
avec la compagnie Reliance 
Typewriter, dont M, Henri de | 
Moissac était propriétaire, A la | 
mort de ce dernier, il devint le | 
nouveau propriétaire de l'entre- 
prise, sous la nouvelle raison s0- 
Ciale Reliance Office Equip- | 
ment, | 

En 1953, il épousait Mile De- 
nise Gagné, de St-Boniface, et 
ils sont maintenant les parents 
de cinq fillettes et deux garçons, 

M. Subourin est membre-fon- | 
dateur de l'APM de la paroisse 
Ste-Marie et en fut le président 
pendant trois ans, Il fut aussi 
pendant deux ans membre du 
comité exécutif de la Fédération 
des APM du Manitoba, et !l est 
actuellement trésorier de l'APM 
de la paroisse du Précieux-Sang 


| Jeanson 


| Femmes 


ver au stage de guide ainée 

Les élections du comité pro- 
tecteur ont donné le résultat sui- 
Vant; présidente, Mme Alexan- 
dre Tétrault; vice - présidente, 
Mme Raymond Johnson; scré- 
taire, Mme Roland Senez; tré- 
sorière, Mme Paul 
lère conseillère, Mme Laurent 
Legros; 2e conæilier, M. Noël 
(Bien certain que 
hommes étaient invités aussi.) 

M. le curé dit un mot sur la 
nécessité de coopération des pa- 
rents vis-à-vis le mouvement. 
On aime voir ses enfants rece- 
voir une bonne formation. I 
faut en retour, de l'aide, de l'en- 
couragement aux dévouées chef- 
taines et assistantes 

Çà et là 

Sincères condoléances à la fa- 
mille éprouvée lors du décès de 
M. Aiphonse Laurin, l« semaine 
dernière, 

Les membres de la Ligue des 
Catholiques qui dési- 
rent se rendre à Aubigny, le 5 
novembre prochain, pour la ren- 


es 


| contre diocésaine, sont priées de 


communiquer avec Mme Victor 
Morin, 253-1145. 

Le dimanche 25 octobre, un 
groupe de parents intéressés au 
fait francais se réunissaient au 


Mousseau; | 


paient pour parler politique et 


: candidat 


| St-Eugène 


Réunion de l'A.P.M. 


| et Maitres de St-Eugène, le mer- 
|credi 21 octobre, fut des plus 
encourageantes grâce à la pré- 
sence de 70 membres, 
| La réunion débuta par la 
prière et la lecture des minutes 
de la dernière assemblée de l'an- 
née dernière, Le trésorier lut 
ensuite le rapport financier, Puis 
ce fut la présentation des mem- 
bres du personnel enseignant, Le 
président fit la lecture d’une let. 
tre d'invitation de la F.A.PM. 
au sujet de la 
| à St-Charles, le 24 octobre, 

Les parents se groupèrent a- 
vec les institutrices de chaque 
| classe pour un échange très in- 
| téressant de questions, réponses, 
|encouragements de part et d'au- 
ltres, le tout accompagné d'un 
| délicieux goûter. 
| La soirée se termina avec l'es- 
| poir de se retrouver tous à la 
| prochaine réunion générale qui 
| saura réserver d'autres moments 
\très agréables 


| 


GEORGES BOISJOLI, représentant de 


CO-OP Insurance Seorrices 


1700, avenue Portage 


3433, chemin Pembina 


Tél: 888-7911 (co-or) 


Tél: GL 2-4724 


Assurances: auto — feu — vie 


Madame, 


Avez-vous nettoyé vos fourrures avant de les 


entreposer? Si non, vous prenez un plus grand risque 


que celui d'entreposer vos lainages sans les nettoyer. 


Pour plus d'informations, appelez 


ANT. LANT 


254, RUE MAIN 


HIER et FILS 


WINNIPEG 


TEL: WH 2-3891 


La première assemblée géné- | 
raie de l'Association de Parents | 
| 


journée d'étude | 


Page 


SCOUTS CATHOLIQUES | 
DE ST-BONIFACE 


Une série de trois parties de cartes est organisée 
por les Parents et Amis Scouts de St-Bonitace. 

La première de ces parties de cartes aura lieu le 
dimanche 8 novembre, à 8 h. 15 p.m., dans la salle 
Jubinville, 186, avenue de la Cathédrale. 

Nous avons hôte de vous rencontrer, venex nom- 
breux; et aussi des surprises vous sont réservées. 


La Sauvegarde 


La plus ancienne Compagnie d'Assurance-Vie 
canadienne-francçaise 


Siege Social: 152 est, rue Notre-Dame, Montréal 


Actif: $62,500,000.00 
Assurance en vigueur: $305,000,000.00 


Cest nous qui payons pour vous assurer 


Si vous avez 30 ans et déposez chaque année $1 31 40 
à peine 36c par jour (le prix d'un paquet de cigarettes 


Si vous vivez à 65 ans, vous aurez tait, 


en tout 35 dépôts de 5131.40, soit $4,599.00 


Vous retirerex en capital garanti $5,000 
C'est-à-dire $400 de plus que vous aurez 
déboursés avec, en plus les dividendes 
accumulés qui, sur la base actuelle, np 
donnent $2,710° 
57,710 
53,111 


et vous aurez êté protégé pour $5,000 gratuitement durant.35 ans. 
us 
Pour à peine 76c par mois, vous pouvez faire ajouter à 
police les deux clauses d'invalidité et de double indemnité que 
nos agents se feront un plaisir de vous expliquer 


NE TAHDEZ PAS! 


Demain il sera peut-être trop tard! 


Vous recevrez donc en tout 


soit un benétice de 


*Les dividendes ne sont jamais garantis pat AueuNe. compagnie 
Ceux que nous indiquons ici ont été calculés sur la base de 1961-62 


HOCEOCHOEOHOHOOONCHOE 


Voyez nos représentants 


MANITOBA 
Philippe-Arsène Perron 
Philippe Perron 


Ludovic-A.-J, Ferraton 
Edouard Lachance 


SASKATCHEWAN 


St-Eustache 

St-Norbert 
St-Boniface 
St-Boniface 


Vonda 
Vonda 


Herve Leblanc 
Zénon Leblane 


d 


RÉGAL D'HALLOWL'EN 
Raisins de cing-sous 


Town House 6 


Arachides entières 


Fraichemont rôties 


Mais à soufflé 


Town Mouse, Paquet de | livre 


Tablettes O'Henry 


Lowney's 


et représentant de cette associa- 
tion au comité paroissial du ! 
Précieux-Sang | 
Membre-fondateur de la Caïs- | 
se populaire de la paroisse Ste- 
Marie et président pendant cinq 
ans, il est actuellement vice-pré- 
sident de la Caisse populaire du | 
Précieux-Sang, Il est aussi, pour | 
un troisième terme, membre du 
Comité de Crédit de la Centrale 
des Caisses Populaires du Mani- 
toba | 
En 1961, M. Roger Sabourin | 
fut élu membre du Comité exé- | 
cutif de l'Association d'Educa- | 
tion et fut rééfu en cette qualité | 
lors du congrès général en 1963, | 
Il est aussi membre du Comité 
| de Vie française de l'Association 
d'Education 
Le Comité de Publieité 
de l'AECFM. 


HUB SERVICE 


Touage, Alignement des roues, 
Réparations, Réglage, Service de 
freins, Pneus, essence et huile 


760, rue St-Joseph 247-4533 
Gélard Privée, propriétaire 


Pipes de réglisse 


National 


Paquet de 2 livres 


Pot-au-feu ou os rond, 
De marque rouge ou bleue 


e côté 


Tranche 


23 


paquets de | ox, 


6% 
37: 


2 livres 


8% 


Poquet de 48 


25: 


Paquet de 14 


Dodus, tendres, charnus. 
Saveur parfaite. 


Entier 


Maple Leaf ou WoodAcres, Première qualite. 


Café “Edwards” 


saveur, Moulu régulier ou pour égoutement 


Confiture pure 
Pois en CONSEFVE 1... nou. coms 


De fontaisie, Assortis ou no 4, Boite de 15 ox. 


Jus de pommes 


la livre 


330 
… 39 


6% 


some PURE À 
99% 


Paquet d'une livre 


Boite d'une livre 


Empress, Fraises, Saveur de fruits 
frais Boite de 48 ox, 


mr 5:00 
$7.00 


POMMES DE TERRE 


Town Mouse, Canada, de choix, 
Boite de 48 3 boites 


Pontiacs Rouges. Canada, Table no 1, Le marché des pommes de terre va de l'avant; 


c'est le bon temps de vous 


Sac de 


25 LIVRE ne 79. 
Pommes Mcintosh 


Ces prix sont valables 
jeudi, vendredi et some- 
di, 29 au 31 octobre, à 
votre magasin Satewey, 
angle Marion et Broe- 
mor où au 1031, Au- 
tumnwood Drive, 


en procurer, 


50 LIVRES 


CANADA 


Sac de papier: 


Sac de 
75 LIVRES 


s1.99 
$1.79 


$1.69 


Michigan, Qualité de fantaisie, 
Boite de 19 LIVRES 


SAFEWAY LIMITED 


Poge 6 


LA LIBERTE 


E 


I LE PATRIOTE 


t-0onitace 


Quand les citoyens éminents payaient 50 cents d'amende pour ‘excès de vitesse” (6 milles à l'heure) 


L'ouverture du nouveau 
poste de police de St-Homila- 
ce nous reporte naturellement 
aux débuts de cetle force, et 
le chef de police M. William 
Russell, à eu l'amabilité de 


| 


1 


nes as 


+: CITE DE. ST, BON ITACE 


I y à un peu plus de 60 ans cette poignée d'officiers occupaient le même sous-sol de l'Hôtel 
de Ville que viennent de quitter leurs 40 successeurs d'aujourd'hui. Après tout c'est l'ère spatiale, 


Champagne est de la fête, 


nous laiwer voir les registres 
de ce service d'ordre qui da- 
tent de 1881, Quelle mine 
d'informations r les histo- 
riens, les sociologues, les sta- 


| tisticiens, voire même pour les 


po SR 


SPA RTEM EN UE POLICE 


Quand on ouvre une maison, 


Age 
A. CHAMPAGNE et FILS 


LIMITÉE 


graphologues puisque depuis 
1905 on obtenait la signature 
des inculpés pour leurs efiets 
personnels. 

Les registres de 1881 nous 
révéleut le nom, le lieu de ré- 


re & 
nr 
/ 


NITOBASS 


. MA 


ENTREPRENEURS EN PLOMBERIE, CHAUFFAGE, 
VENTILATION, AIR CLIMATISE 


F. Champagne, président 


T. F. Barr, gérant, Département de Plomberie 


Tol.: 233=3427 


276, rue Marion — St-Boniface 


Nous sommes heureux que la ville nous ait 


confié la construction de cet édifice et 


nous sommes fiers, avec elle, du résultat. 


TAUBENSEE CONSTRUCTION 


ENTREPRENEUR GÉNÉRAL 


86, chemin Niakwa, Winnipeg 8 


X- 


(CO. LTD. 


Tel.: 256-0923 


sidence, l'occupation, la reli- 
gion, le sexe, l'etat civil, ete, 
des prévenus. Quels étaient les 
crimes dont nos ancêtres se 
rendaient coupables? La natu- 
re humaine n'a pas beaucoup 
changé, Les boissons enivran- 
tes en 1881 étaient sans doute 
plus fortes qu'aujourd'hui et 
moins chères et un tel était 
accusé d'avoir été trouvé cou- 
hé sur le trottoir en état d'i- 
vresse dans les limites de la 
ville et était condamné à 50e 
d'amende et $2.00 de frais de 
cour; tel autre était trouve 
coupable de vagabondage 
dans le bois, avec une femme, 
à 11 heures du soir, condamné 
à füc d'amende et $1.50 de 
frais; et le croiriez-vous, il y 
avait même des gens qui e- 
talent arrêtés pour excès de 
vitesse, Les registres nous ré- 
vélent que deux individus bien 
connus alors étaient arrêtés 
pour avoir conduit leurs che- 
vaux à plus de six milles à 
l'heure. Ils étaient condamnés 
à 50c d'amende plus les frais 
ou 24 heures de prison par 
T.-A, Bernier, 

Une dame de la rue Des- 
Meurons se plaignait qu’elle 
s'était fait voler une image de 
“Mary, Queen of Scotiand, 
going to be beheaded”, faite 
à la peinture et d'une valeur 
de $150, Ellé l'avait laissée 
dans la cour mardi soir, pen- 
sant qu'il y avait des punaises 
dans ie cadre et le lendemain 
matin elle a été pour la cher- 
cher, mais en vain. Le policier 
rapportait qu'il a été voir les 
lieux et a trouvé des traces de 
pieds d'enfants qui l'ont con- 
duit chez le voisin, Les enfants 
étaient seuls à la maison et 
“j'ai vu le cadre accroché sur 
le ‘“‘murre’”’; deux petites filles 
âgées de 10 et 12 ans m'ont 
dit qu'elles l'avaient trouvé 
dans la ruelle et l'avaient ap- 
porté à la maison.” 


Cheval épouvante 


En 1912, le policier Irénée 
Langevin rapporte que le che- 
val de l'abbé Portelance a eu 
peur d'un char électrique sur 
la rue Provencher et est par- 
ti en peur dans la cour du 
couvent à l'angle des rues 
DesMeurons et Provencher 
(où est le Juniorat), ‘Je suis 
allé l'atteler de nouveau, dit- 
il, et je l'ai conduit moi-même 
jusqu'à la rue St-Jean-Baptis- 
te, L'ayant remis à celui qui 
conduisait la voiture, le che- 
val prit de nouveau l'épou- 
vante en direction nord sur la 
rue St-Jean-Baptiste; le che- 
val avait du sang aux deux 
pattes de derrière.” 

Un autre se plaint de s'être 
fait voler du bois ainsi que 
deux lapins. 

Une demoiselle de la rue 
St-Jean-Baptiste, en 1912, se 
plaint qu'un homme court a- 
Les les petites filles dans le 

ois au bout de la rue St-Jean- 

Baptiste, apres la classe, Sa 
description, 5 pieds 7 pouces, 
overall bleu, ‘‘capeau”’ jaune 
doublé en mouton, casquette 
noir, (On ne sait s’il court en- 
core.) 

Le policier J.-B, Laurence 
rapporte qu'un tel avait fermé 
sa salle de “pool” à 4 h, du 
matin et qu'on y jouait aux 
dés. 

Au printemps, l’un des cri- 
mes qu'on releve le plus sou- 
vent est de déposer sur la gla- 
ce de la rivière KHouge des ma- 
tières putrides et infectes; l'a- 
mende était généralement de 
25e et 50e plus les frais de 
cour, 


Les chefs de police 


En 1881, J.-B, Joyal était 
le chef et toute la police, Nous 
relevons ensuite les noms de 
MM, Forcier, Bissonette et L,. 
Lafranchise, lequel était chef 
en 1885. En 1905, nous y 
voyons les noms de C, Bernier, 
Liguorie Gagné, Jos, Soucy, 
G. Rémillard et Ulrie Lam- 
bert: en 1904, Léo Marcil, 
Jos. Marion, F, Chittick et V, 
Faille, 


La magistrature 
Parmi ceux qui ont siégé 
sur le banc soit comme ma- 
gistrat, soit comme maire et 
juge de paix ex-officio, nous 
relevons les noms de MM, A.- 
A.-C, LakRivière, Joseph Le- 
comte, J.-Ernest Cyr, James 
E, Prendergast, T.-A, Bernier, 
Jos, Turenne, Henri Royal, 
Albert Dubuc, M, le magistrat 
Henri Lacerte, qui, depuis au- 
delà de 40 ans, préside avec 
grande distinction et joint à 
une grande connaisance de la 
loi, une charité bien compatis- 
sante envers ceux qui se pré- 
sentent devant le tribunal; le 
magistrat Lacerte est aussi ju- 


M, Thomas Gagnon fut chef 
de police à St-Boniface de sep- 


|tembre 1921 à 1929, et il fut 
aussi chef des pompiers pendant 
des années, Il est décédé le 2 
juin 1943 à 58 ans, Plusieurs 
cituyens de la ville-cathédrale 
gardent d'agréables souvenirs 
de ce “chef” très lourd de corps 
(son poids réel était un secret 
de polichinelle!) mais d'esprit 
subtil fait de justice alléchante 
et de dévouement rapide 


ge de la cour juvénile ainsi 
que de la cour familiale, 


Vaches et hygiène 

Dans les débuts, la 
s'occupalt aussi de l'enclos, et 
nous voyons qu'au mois de 
juillet 1885, le chef de police 
Louis Lafranchise rapporte 
qu'une vache noire avait été 
trouvée ruc Taché; une autre 
vache rouge, rue Dumoulin, 
une vache crème, rue Aubert, 
etc.; les amendes variaient de 
50e à $1.00, 

La police veillait aussi à la 
santé publique, et en 1887 on 
remarque les récettes suivan- 
tes: pour enterrer un cochon, 
25e: trois chiens, 75e; deux 
chats, 50e, et un tas de pois- 
sons, 25e, 

Locaux 

Les locaux qu'occupe ac- 
tuellement le corps de police 
ont été organisés pour une 
force constabulaire de six 
hommes, Aujourd'hui, on 
compte 45 employés de la 
commission de police; il va 
sans dire que les locaux ne 
suffisent plus depuis long- 
temps et que les cellules pour 
prisonniers n'ont pas la répu- 
tation d'être la Royal Alexan- 
dra parmi les prisons du Ca- 
nada, d'après ceux qui ont 
joui de notre hospitalité, 


Hommes et équipement 


La distribution de la force 
constabulaire est comme suit: 


un chef de police, un chef ad- 
on, M. Frank Muller, un 
nspecteur, un inspecteur de 


dévective, quatre sergents (u- 
niformes), un sergent de poli- 
ce, un sergent de détective, 
trois détectives, 26 constables, 
deux cadets, un greffier de la 
cour et juge de paix, M. 
Bauer, et son assistante, Mile 
Adrienne Gauthier, qui a la 
distinction d'être une des ra- 
res juges de paix féminins 
dans la province; Mlle Gau- 
thier s'ocupe aussi des bu- 
reaux avec deux sténogra- 
phes, Milles Marion et St-A- 
mant, Le chef dispose aussi 
de quatre automobiles (crui- 
ser cars), trois motocyclettes, 
un char utilitaire et un ba- 
teau; tous sont équipés de sys- 
tème de communications, 


Maintenant, à l’école 
Les nouveaux locaux per- 
mettront au chef de parfaire 
l'éducation des nouveaux po- 
liciers puisqu'il aura des salles 
pour conférence, salle de tir, 
laboratoire photographique et 
chimique, etc, L'entrée des 
automobiles sera facilitée par 
un signal donné dans la voi- 
ture qui déclenchera un mé- 
canisme qui ouvrira les portes 
du garage; la prison est à côté 
du garage et permettra aux 
policiers de procéder à un in- 
terrogatoire et à l'incarcéra- 
tion des sujets sans avoir à 

passer par les bureaux, 


Cour de comté 

Le nouvel édifice abritera 
aussi la cour de comté de St- 
Boniface, et M. Emile Savoie, 
le greffier, a bien voulu me 
livrer quelques notes au sujet 
de celle-ci, ; 

C'est M. le juge Louis-Ar- 
thur Prud'homme qui fut le 
premier juge de la cour de 
comté de St-Boniface, nommé 
en 1885, juge de la division 
centrale du district électoral 
de l’est; il devenait juge de la 
cour testamentaire de St-Bo- 
niface en 1908, Prenant sa re- 
traite en 1925, il décédait le 
ler mars 1941, 

Son successeur fut Joseph- 
per fer Roy, qui était 
nommé le 11 février 1925, ré- 
signait ses fonctions en jan- 
vier 1950, 

Le juge Alexandre Bernier 
lui succedait en 1950 et occu- 
pait ces fonctions jusqu'à sa 
mort en 1961, 

La cour est présidée actuel- 
lement par M, le juge Léon- 
H, Bénard, qui était nomme 
le 13 juin 1961, et c'est avec 
une grande courtoisie et aussi 
avec beaucoup de sympathie 
que le juge Bénard dispense la 


| justice à ceux qui comparais- 


sent devant lui; les greffiers 
de la cour de comté ont été 
MM, Jules Turenne, Ernest 
Gagnon, Mlle Alice Prender- 
gast et M. Emile-J. Savoie, 
ui, avec l'aide du sous-gref- 
er, M. Gülbert Vrignon, et 
du commis Robert Giasson, 
s'occupe avec compétence et 


# 


? 
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Sept nationalités étaient représentées dans le corps 
de la pwemière grande guerre. Sur cette photo les constables 1 
lissaient les parterres de l'hôtel de ville, On y reconnait Georges Rougeau (Canadien français), 
Octave Supegne (Belge), A, Murphy (Irlandais), Sergent‘ Verne (Italien, tué en devoir), Joseph 


distinction des affaires de la 


| cour de comte et de la cour 


testamentaire. 

Parmi les huissiers, nous 
relevons les noms de MM. 
Louis Léveillé, Bourgeault, 
Frank Lavoie, M. Kichard, 
Octave Supeene, Alfred Des- 
patis, Siméon Garet, G, Fo- 


| 


rest, Lewlis-J, Lavack et Ro- 
sario Gauthier, 

La cour a occupé des locaux 
à l'Hôtel de ville, ensuite rue 
Kenny et Eugénie et nous est 
revenue cette année dans Île 
nouvel édifice, 227, avenue 


LAN 
Provencher, à 
Henri LANE. 


licier de St-Boniface en 1922, à la fin 
e entourent un des canons qui embel- 


Baudry (Français), R, Swanson (Islandais) et Jos, McDougall (Ecossais), 


M. le maire J.-P, Guay et le constable en chef W, C, Russell jettent un dernier coup d'oell 


sur le nouvel édifice de l'ordre publique qui sera ouvert officiellement à St-Boniface, le vendredi 


30 octobre, Cette photo fait voir la salle des audiences de la cour de police, salle sans fenêtres, éclai 


rée par une lucarne en forme de pyramide aplatie, L'édifice qui héberge gendarmes et juges (ainsi 
que prisonniers) a coûté 8375,000, sans donner lieu à une hausse de taxes, 11 suit l'unité sanitaire 
et prépare la voie à un nouvel hôtel de 


Saluons fièrement les progrès 


de notre ville! 


PÉTDS 


LA CHAMBRE DE COMMERCE 
DE SAINT-BONIFACE 


Téléphone : CHapel 7-6991 


108, rue Marion 


La santé du corps aide l'âme à 


Norwood, Man, 


travailler: de même un édifice bien 


fait facilite l'oeuvre de l'esprit, 


ETIENNE J. GABOURY 


ARCHITECTE 


674, Langevin, St-Boniface, Manitoba 


233-1437 


ville, (Photo Tribune) 


Félicitations 


à la ville de St-Boniface, 


Cet édifice est tout 


à l'honneur de notre ville 


B. R. (Bernie) WOLFE 


Représentant de St-Boniface au Métro 


Avec fierté nous disons à nos clients 

Qui tous de bons menus sont si friands: 
Venez très souvent déguster chez nous, 
Car nos policiers s'y donnerit rendez-vous, 


Niakwa Motor Hotel 


Gérard Fréchotte, gérant 


AL 3-1301 


Route Trans-Canada et Chemin 5te-Anne 


e 30 octobre 196% 
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dignes de ses serviteurs 
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et des serviteurs dignes de ses édifices. 
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INGÉNIEURS CONSEILS 


* 


D CRE EE Æ 


113, rue Marion mossen P. Eng 


Téléphone: 247-4894 Réès,: 233-2223 
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Logés dans des quartiers 
si pratiques et confortables, 
Les fonctionnaires de St-Boniface 


rendront service encore mieux, 


WESTERN TOOLS 
& INDUSTRIES (1960) LTD. 


Téléphone: 247-4867 


Manufacturiers et Entrepreneurs 


Ci-dessus l'on voit tous les membres de la commission et du département des |! Touchette, détective E. Miller, Miles D, Marion, D. Pierson et À. Gauthier, détective 
policiers de la ville de St-Boniface, Première rangée, de gauche à droite: commissaire R. C. Bird, sergent détective J. Mikalchuk, sergents G. Cluvelle et G. Hagglund. Troi- 
H, Huppé, magistrat M, Lacerte, commissaire R. Trudeau, grettier de la cour C. Bauer, sième rangée: constables B. Garson, E, Marion, G, St-Germain, W. Donaldson, W, Last, 
inspecteur M. McKall, chef constable W, Russell, S. MH, le maire J.-P, Guay, aussi K. Ankrom, L. Lofvendahl, H. Comte, À. Green, G. Evans, T. Chliboyko et W, Rud- 
commissaire, chef constable adjoint F. À, Muller, détective inspecteur E, V. Nordal, | nick. Quatrième rangée: sergent J. Hand, constables W. Wyatt, J. Templeman, E, Ja- 
commissaires W, F, McDonald ét G. Guilb ault et procureur de la couronne E, J. Tho- | mault, L. Lacroix, R. Gariépy, G. Bradley, W. Derkch, F, Provençal, À. Amos, J, Cal- 
mas. Deuxième rangée: sergents J. W, Finlayson et J, Miterek, détective constable D, | lan, G Dufault, A. Smyth, R. Thompson et G. Dopson. 


Architectural, Varièté et Métaux ornementaux, 
Tentures murales, Estampage du métal, 


Plaques d'immatriculation, 


Ventilation et Air climatisé 
e 


Deuxième étape du plan qui dotera St-Boniface  — | 
d'un centre civique digne de son passé et son avenir! ©: 


St-Boniface se présente bien, 


144, rue Messager, St-Boniface, Man, 


L'ouverture officielle de | vique, Muis la porte principale divers éléments de la bâtisse primée à l'extérieur par un gistrat possède aussi une cou Les salles de séjour pour 
l'édifice hébergeant le poste | plus embeilie, les structures Symbole de la stabilité et de toit pyramidal couronné d'u- | pole vitrée pyramidale les constables, la salle d’acti- 
de police et la cour de comté au-dessus de l'entrée principa- la protection, le mur massif ne coupole vitrée. Cette cou- : k vités, la salle de tir et l'entre- x 
à St-Boniface marque la deu- | le, les dômes qui éclairent les | du hall d'entrée s'éleve com- | pole, en plus d'illuminer la Il est bon de noter que les pôt d'objets volés, ainsi que 
xième étape d'un plan qui do- | salles de justice, les châssis | me un bouclier, | salle, sert à accentuer l'em- | deux cours sont coordonnées la chaufferie, sont au sous-sol, 
tra la cité cathédrale d'un | plus élaborés donnent un ca- | A-t'ecträmme sauche à lo placement de la Bible, La Bi- | Sur des axes MajJeurs (COUT | Le tout comprend, en plus, 
centre civique digne de son ractère moins “stérile” et plus y d , ha L d Later Ja voit | ble est déposée sur un socle ie po 7" DR un garage pour six voitures, 
histoire et de son avenir, souple au nouvel éd fice, Fai RAT A ONE Celine LE SUN ntre de l’espace; le geste LE ee pial mr Eat ho vw quatre motos, avec d $ por- 

Le nouvel édifice se situe en | sant face à cetle deuxième tion qui fonctionne indépen- | du serment prend ici une im- | ati We ent Puce { DUT! F6 tes contrôlées par la radio, 
effet dans un cadre architee- | construction, l'unité sanitaire dAiirnant Ai po Fe w. HA | portance majeure, mn Pate Ÿ de onctions dans Les rampes d'accès sont chauf 
tural dont l'édifice de l'unité | €lant à droile au premier | &é Gone expr mée comme un | Le bureau du juge est relié aid nt fées au moyen de l'électricité CO LTD 
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D'OR TS Diner d'un bien supérieur, la justice, La partie nord de la cour à la ville de St-Boniface. la pluie et le beau temps, 
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le « dest du terrain domine la ‘‘place” et relie les | St-Boniface de 1961 à 1963. lui est due, La cour du ma- 


Le revêtement de stuc des murs 


du ! iveau poste de police 111 


Nous sommes heureux 
d'avoir donné de la couleur 
au nouveau poste de police. 


CT 
PALLAS 
Painting & Decorating Ltd. 


112, avenue Leila 
EDison 4-6377 


Bravo! Notre ville Saluons fièrement les progrès 


6 dE Tavent de la ville de St-Boniface! 
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PRESSUR-CRETE LTD. | PRODUITS LAITIERS 
Produits de ciment | MEDO-LAND 


596, rue Nairn, Winnipeg | | 376, RUE MARION 
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Vive l'édifice lumineux | ! La ville montre sa foi dans l'avenir Dans un garage qui vaut la peine 


Un uvel edirice fait foi en |! avenir 

d Les portes se ferment fermement 
Et s'ouvrent facilement, 
Ce sont les nôtres! 


a ete fourni por Pressur-Crete 


FRIESEN'S DRYWALL 
CONTRACTORS LTD. 


301-416, rue Main Winnipeg 
Tél.: 947-1484 


en construisant cet édifice, 


1 
| 

qui répand la lumière! a | 
à la lumiere d un passe fructueux, 


RES | | CNTS AMBASSADOR SALES 


R e] U G a A U | EA RTHWORM LTD Portes po Pons on cooutchouc 
| ELECTRICAL CONTRACTORS || ERNST, LIDDLE & WOLFE | ENTREPRENEURS na PANIERS ATEN 


Téléphone: GLobe 3-3777 


| 2020, avenue Logan ADRIEN BOURRIER, propriétaire-gérant, 


CE 535, rue Marion, St-Boniface 
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Double anniversaire de mariage 
célébré à La Broquerie, le 24 octobre 


LA BROQUERIE -— Le 24)sentx excepté une fille de M. et 
éctobre, un double jubilé avait | Eloi Gagnon, la Rév. Sr Evelyne 
lieu alors , “À MM. et Mmes | Gagnon, SG.M,, missonnaire à 
Eloi et Paul-Emile Gagnon célé- | Fort McMurray, et un fils de M. 
bralent leurs 35e anniversaires | et Mone PE, Gagnon, Roland, 
de mariages qui avaient été bé-|qui joue dans la Ligue Junior 
nits le 23 octobre 1929. Une |de hockey de li Saskatchewan, 
messe d'Action de grâces fut | faisant partie de l'équipe de Fiin 
célébrée par M. l'abbé Ubald | Fion 
Lafond, curé, assisté au Choeur | Quatre générations étaient re- 
par M. Henri Turenne, alné des | présentées à tette belle fête, M. 

tite-fils de M, et Mme Paul-|e; Mme Josegh Fabas, parents 

nie Gagnon, et Yves Lord, ai- | 4e Mme Eloi Gagnon, née Mary 
né des petits-fils de M. et Mme | Fabas, sa tante, Mme F, Dufres- 


Foi Gagnon, Mme Jean-Emile 
Bohémier et sa ffle, Jeannette, 
exécutèrent de beaux cantiques 
tandis que Mme Narcisse Four- 
nier accompagnait à l'orgue, 
Une réception eut heu à l'hô. 
tel de La Broquerie, On salt que 


ne, M. et Mme Joseph Lariviète, 
loncie et tante de Mme Paui- 
Emile Gagnon, née Rosanna La- 
| rivière, 

Parmi les invités on remar- 
quah encore les frères et soeurs, 
cousins et amis de La Broquerie, 


l'hôtewse de l'hôtel est la file de | St-Pierre, St-Malo, St-Boniface, 
M. et Mme P.-E. Gagnon. M.|Kenora, etc. particulièrement 
Edgar Freynet était maitre de | M. et Mme R, Fibeger, de Flo- 
cérémonies | ride, des cousins et plusieurs des 
Au cours de la soirée, une | #5 petits-enfants des deux heu- 
toute de parents et amis æ réu- | EUX COUPIES 
mirent à l'aréna pour présenter | Durant ka soirée, une adresse 
aux jubilaires leurs félicitations | fut présentée par M. Yves Lord. 
et leurs voeux, Les 16 enfants | Des messages de félicitations fu- 
des deux couvies étaient pré- | rent aussi envoyés par la Rév. 
| Sr Evelyne Gagnon, S.G.M., et 
MM. les abbés Gauvin, de Qué- 
bec, trois cousins des jubilaires. 


Prière à saint Jude 
apôtre des causes 
désespérées 


Pour faveur obtenue 


Souper paroissial 


| N'oubliez pas le souper pa- 
| roisskal le dimanche ler novem- 
bre, de 4 h. à 8 h, p.m. Bienve- 
1 Q 1 L 

Saint Jude, apôtre glorieux, mue ao. 
fidèle serviteur et ami de Jésus, ||! 
le nom du traître Judas est la | 
cause que vous êtes oublié par 
plusieurs, mails l'Eglise vous ho- ||! 
nore et vous invoque universel- 
lement conme patron des cas 
désespérés. Priez pour moi si 
malheureux qui vous fmplorc: 
luez en ma faveur du privilège 
qui vous est accordé d'apporter 
Visiblement et promptement je 
secours nécessaire dans les cas 
sans espoir, 

Venez À mon alde dans ce 
pre besoin afin que je reçoive 


St-Jean-Baptiste 


Souper paroissial 


Enfin après des semaines de 
préparation de ka part des orga- 
nisatrices le souper est chose du 
| passé, Grâce à la bonne organi- 
| sation et à la généreuse collabo- 

ration de tous les paroissiens ce 
fe consolations et secours du del llfit Un franc succés: 680 repas 
bulations et souffrances, particu- | furent servis, et les: dames orga- 
pures . . et que Je bénisse | nisatrices reçurent des félicita- 
pe ER a tions pour la qualité des mets et 

Je vous promets, 6 saint Jude, || la dextérité du service. Mme Al- 

bert Gariépy fut l'heureuse ga- 


de me souvenir de cette grande 
faveur, et je ne cesserai jamais || gnante du couvre-lit que les da- 
mes firent tirer à la loterie, 


de vous honorer comme mon 
Les organisatrices désirent re- 


les élus 


patron très spécial et de faire 
tout en mon pouvoir pour en- 


courager votre dévotion. 

Saint Jude, priez pour nous et 
pour tous ceux qui Vous Invo- 
quent et vous honorent, 

Ainsi soit-il, 

En reconnaissance pour grâce 
obtenue et pour demander une 


laveur, 
29-062-33C, 


|mercier cordialement tous et 
| chacun pour leur aide précieuse 
jet leur présence au souper, sur- 
| tout les nombreuses personnes 
| venues de Bruxelles, Ste-Aga- 
the, Otterburne, Aubigny, Ste- 
Elisabeth, Letellier, St-Joseph et 
même de St-Boniface, 


THE WESTERN PAINT CO. LTD. 


ON VEND LA PEINTURE QUE VOUS VOULEZ; 
ON DONNE LE SERVICE QUE VOUS DESIREZ." 
“La maison d'approvisionnement des peintres avisés depuis 1908," 
521, rue Hargrave — Tél: WHitehall 3-7395 — Winnipeg 


“Donnez-moi une 
bonne raison 

de construire 

ma maison 

cet hiver...” 


En voici cinq cents. 


sup 


Vous bénéficiez d'une prime de $500 

Pour stimuler l'emploi des ouvriers des métiers de la cons- 
truction au Canada durant les mois d'hiver, le gouverne- 
ment fédéral offrira de nouveau une prime de $500 à ceux 
qui se construiront une maison en hiver ou achèteront une 
maison construite en hiver pour l'habiter eux mêmes. 


Qu'entend-on par maison construite en hiver? 
Une maison construite en hiver, pourles fins du programme, 


est une maison dont la construction n'aura pas dépassé le 
stade des solives du rez-de-chaussée avant le 15 novembre 
etqui sera en grande partie terminée pour le 31 mars 1965. 


Comment procéder? 

C'est bien simple, Procurez-vous une formule de demande 
de certificat à votre Bureau national de placement ou à la 
Sociétécentraled'hypothèquesetdelogement. Remplissez- 
la et faites-la parvenir au bureau de la SCHL le plus près de 
chez vous. Si vous le préféréz, vous pouvez demander à 
votre entrepreneur de s'occuper de cette formalité pour 
vous. La formule de demande contient tous les renseigne- 
ments requis, 


Allez-y dès maintenant 
Consultez votre entrepreneur et prenez les dispositions 
nécessaires pour faire construire votre maison en hiver. 
Profitez de la prime de $500 et contribuez à maintenir 
l'activité dans l'industrie canadienne tout au long de l'hiver. 

L'hiver dernier, plus de 28,000 logements ont été 
construits en vertu de ce programme. 

Faites construire votre 


HUTIE EN HER maison en hiver ! 


Publication autorisée par l'honorable Allan 1. Mac£achen ministre du Travail du Canada. 
W 8.265 AF 


FAITES-LE MAINTENANT 


: Saint-Labre 


Naissance 
|  Patricia-Marie, file d'Adélard 
|Tourond et de Grenier, 
| née à l'hôpital gènérai St-Boni- 
face le 20 septembre. Parrain et 
|marraine, Mme Alphonse Gre- 
Inier et M. Rosaire Grenier, 
| grand-mère et oncle de l'enfant. 
| Partie de cartes 
| La première d'une série de 
[parties de cartes, organisée par 
Le groupe nord de la paroisse, 
|fut une réussite quoique l'assis- 
|tance était per nombreuse. Les 
| recettes furent de $120. Merci 
|jaux généreux donateurs et à 
|ceux qui y ont participé. 
Départ 

C'est avec regret que les pa- 
roksiens ont vu partir pa- 
|roissiennes, Mme Benoit Gisiger 
|et sa fille, Marguerite, qui sont 
ialtées demeurer à St-Boniface, 
Tous espèrent les voir revenir 
souvent dans la paroisse, Les 
meilleurs voeux des paroissiens 
les accompagnent. 
| Malade 

Von. rétablissement à Mme 
Alex e Gosselin, qui a été 
| patiente à l'hôpital de Ste-Anne 
| pendant trois semaines, 


Va-et-vient 

Mme Marguerite Guiiminot, 
accompagnée de M, et Mme 
| Louis Carrière, de St-Boniface, 
|ont rendu visite à leurs parents 
et amis, le samedi 24 octobre. 

M. et Mme Wäfrid Carrière 
ont rendu visite à M, et Mme 
Louis Yvon. 


. 
| Ste-Amélie 
| Ça et là 
| Prompt rétablissement à M. 
| Hervé Grandbois, qui subissait 
lune petite opération à l'hôpital 
liocal, lundi dernier, 

Mie Doreen et M. Léonard 
Casavant, de Winnipeg, étaient 
en visite chez leurs parents du- 
rant la dernière fin de sernaine, 

MM. et Mmes Laurent et Gil- 
bert Pinette et leurs families, de 
| Dryden, Ont. cat passé la der- 
|nière fin de senaine du 23 oc- 
tobre chez M. et Mme André 
Pinette et autres parents. 

M. et Mme Jean Pinette, ac- 
compagnés de M. et Mme Félix 
Pinette et de Mine Austin Tu- 
| cker, de Ste-Rose, se sont rendus 
à Dunrea le dimanche 25 octo- 
bre, rendre visite à M, l'abbé C, 
Vachon et à Mile Langlois, 

M. et Mme George Vanden- 
bosch se sont rendus à St-Laza- 
re, lundi dernier, pour recondui- 
re M. et Mme J, Labelle, qui pas- 
sèrent une couple de jours chez 
M. et Mme D, Laferrière et par- 
tirent ensuite pour Uranium 
City, Sask., où M. Labelle sera 
employé. Souhaits de bonne 
chance à M, et Mme Labelle et 
leur famille, 

N'oubliez pas qu'il y aura un 
bingo à la salle au sous-sol de 
l'église, le dimanche 8 novem- 
bre, à 8 h, p.m, 

Souper paroissial 

Le souper paroissial du di- 
manche 18 octobre fut très bien 
réussi, Un gros merci à toutes 
les bonnes personnes qui sont 
venues de près et de loin. Il y 
en avait même de la Belgique, 
ainsi que de Dauphin, Somerset, 
MeCreary, Kelwood, Laurier, 
Ste-Rose, Methley, Ebb & Flow, 
Ochre River, Kergwenan, etc, 

Voici les noms des gagnants à 
| la loterie: le couvre-it alla à 
Mme Léon Pineau, le tapis à 
Mme René Maguet, le service 
de vaisselle à Mme G, Verhae- 
ghe, l'ensemble de salle de bain 
à Mme L, Grandbois, le panier 
donné par Mme Jos. Corbel, au 
jeune Eddy Fitzmaurice, l'as- 
siette à gâteau à M, C. Vande- 
Spiegle, de Somerset, le fer à 
repasser à Mme Adèle Desjar- 
dins, et l'ensemble de serviettes 
à Mme André Pinette, 

Le prix d'entrée alla à Mme 
Georges Verhaeghe, I y eut 
aussi plusieurs chanceux au bin- 
go et à la roue de fortune, On 
rapporte que 485 repas furent 
servis et les recettes furent de 
8757.81, 

Etaient en visite chez M. et 
Mme André Pinette, le diman- 
che 25 octobre dernier, M. et 
Mme Maurice Delaurier et leur 
famille, de Dauphin, M. et Mme 
Lévi Pinette, de Ste-Rose, et M. 
et Mme Léon Verhaeghe, de 
Winnipeg. 

M, et Mme L. Finney, accom- 
pagnés de Mme Zoé Cayer, de 
Stc-Rose, et de M. et Mme René 
Maguet, de Kergwenan, se ren- 
daient à Polonia, dimanche der- 
nier, pour une tournée. 

MM. E. et René Denis, de 
Rivers, ainsi que M. N. L’'Heu- 
reux et son fils, Gilbert, de Car- 
|man, étaient parmi leurs pa- 
rents pour la dernière fin de 
semaine, 

M. et Mme Ivan Brook sont 
en visite chez M. et Mme J, 
Brook. 

M. et Mme Cyril Petillion, de 
Lethbridge, Alta, ont visité leur 
nombreuse parenté du 10 au 16 
octobre. à 

Mme René Pinette et ses trois 
jeunes enfants, de Winnipeg, vi- 
sitaient leur mère et grand-mè- 
re, à Ste-Rose, et autre parenté 
à Ste-Amélie. 

M. Albert Verhaeghe a passé 
quelques jours à Winnipeg, ré- 
cemment, pour affaires. 


Chevaliers de l'Autel 
| La réunion du mois des Che- 
valiers de l'Autel eut lieu Le di- 
manche 25 octobre à 2 h. p.m, 
au rez-de-chaussée de l'église, 

Les jeunes suivants ont été 
réélus à l'unanimité: Arthur Ga- 
gnon, grand chevalier, Emile 
Corbel, secrétaire, Terry Van- 
denbosch, trésorier, et René Ga- 
gnon, responsable de la vente 
du ‘“Sundav Herald”, 

Un comité spécial responsable 
de la partie récréative des as- 
semblées fut également choisi, 
Les membres de ce comité sont 
Gérald Corbel, Terry Vanden- 
bosch, Ronald Vandenbosch et 
René Gagnon. 

A la demande du grand che- 
valier, Danny Denys et Robert 
Leperre ont don un compte 
rerdu détaillé et très intéressant 

ide leur tournée éducative à 
| Winnipeg. De nouveau, cette 
année, les Chevoliers de l’Autel 
ont entrepris la vetite de cartes 
de Noël. 

La réunion s'est terminée par 
une brève allocution de M. le 
curé, suivie de la prière du Che- 
vauer 


ile de M, Mawric Lussier le 16 


LA LIBERTE ET LE FATRÆMOTE 


remercia Les secrétaire et tréso- 
rière, Mmes T, Dorge et E, Le 
moine, sorties de charge, pour 
leur dévouement à la cause 
L'assemblée seconda par ses ap- 
plaudissements. 

Le Conseil étudiant, composé 


dry, em et vice-président, 
Chaudette Meilleur, Rachel Ca- 
tedier, Lauraine Dorge et Mar- 
uerte Nolette, vint exposer à 
‘Association certaines revendi- 
cations jugées importantes, 
Services d'autobus 
Marguerite Nolette se fit pres- 


de Léo Robert et Norman Beau- | 


St-Boniface, le 30 octobre 1964 


RÉALISME 


Il ne suffit pas d'économiser, Il im- 


porte de placer ses épargnes dans 


un grand établissement de crédit qui 


favorise le développement agricole, 
industriel et commercial du pays. 


Jean-Guy Roy 


Holuni 
Jean-Guy Roy et Roland Mahé sont les deux 


seëène de la Soirte Félix Leclere que le Ceæcle Molièæ=æe prisente à 
l'Institut Collégil St-Joseph de St-Bonifaee, les 29 emmmt 30 octobre, 
C'est aussi un adieu aux Manitoba pour Jeæm-Guiy Roger qui pren 
prochainement pour emtreprendre des étuæles À l'Ecoœmmæle Nationale 
du Théâtre à Montréal. 


M. et Mme Louis Guillous, d'Aemubigny, 
fêtent leurs 25 années de mæarige 


remarques du présisemelent, le tout 
se temirma par un æ goûter, 
Nalsancæse 


Met 2Mime Wilieæ=um Bel sont 
heureux <1'’annoncer 
de leur cheuxième ls, Timothy 
John, né Le 170ciokmmre et baptisé 
le 24, Pazxrain et mesmsgrraine, Da- 
vid Bell 
frère et cousine de Æ l'enfant, 


AUBIGNY — Le samedi 24 
octobre, M. et Mme Louis Guil- 
lou fêtaient 25 années le maria- 
ge. A 4h. p.m,M. L'abbé R. 

adkeau, curé, usisté des ser- 
vants, Aurèle et Lionel Robert, 
célébrait une messe à leurs in- 
tentions, Après un soLmper avec 
leur famille, les jubälaires se 
rendirent à la «lle paroissiale 
où parents et amis ébemient réu- 
nis pour les appaudir. 

Le maitre de cérémonies, M. 
Jean Fontaine, félicita Les héros, 
après quoi il demanda à Lauret- 
te de lire l'adresse préparée 
pour l'occasion, Diane présenta 
ensuite un bouquet à Sa maman, 
sous les regard bienwveillants 
des deux grands frères, Gérald 
et Paul, ce dernkr accompagné 
de son épouse, Lorraine, 

On demanda ensuite à M, le 
curé de dire quelques mots, ce 
qu'il sempressa de faire car 
c'était là une ocusion de félici- 
ter ses deux parisiens et de 
rappeler à bous, les mombreux 
services rendus à Aubigny par 
M. et Mme Guillou, membres de 
plusieurs organintions  parois- 
siales, 

Enfin ces derniers eux-mêmes 
exprimèrent leur joie de rencon- 
trer un si grand nombæe de pa- 
rents et amis. Une beille musi- 
que permit à tous de s'amuser 
gaiement et, comme d'habitude, 
un délicieux goûter fut servi, 

Notons ici que les paments des 
jubilaires, MM. et Mmes T, Mar- 
coux et F, Guillou ont fêté 50 
années de mariage il w a déjà 
quelque temps tt ils s’unisent 
pour espérer qu'après un autre 
25 ans de santé ct de bonheur, 
leurs enfants, les élus de cette 
fête, en fassent autant. 


Réunion del'AP.M, 


Le jeudi 15 ociobre avait lieu 
à l'école la première réunion de 
l'Association de Parents et Mai- 
tres pour l'ammée 1964-65, Après 
la prière d'usage, les éflèves des 
lère, 2e et 3e années, sous l'ha- 
bile direction de leur imstitutri- 
ce, la Rév. Sr André-Pauline, 
présentèrent un pelit program- 
me récréatif très intéressant, 

On procéda ensuite à l'élec- 
tion du nouvel exécutif. Furent 
élus: président, M. James Rit- 
chot; vice-président, M. F, Pa- 
lud; secrétaire, Mme EF. Palud; 
trésorière, Mme F. Chartier; 
conseillères, Mmes L. Saurette 
et A, Clément, Après quelques 
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Mme Maurice Lussier (Flo- 
rence Gaboury) naquit à Bru- 
xelles, Man., en 1927. Après 
avoir fréquenté l'école Sli-Gé- 
rard, à SWan Lake, pemdant dix 
ans, elle reçut son diplôme de 
l'école Ste-Marie, à Æsruxelles, 
dirigée par les Ursulines, En 
1946 elle fréquent l'Institut pé- 
dagogique et ensigna en l'an- 
née 1947-48 dans ume école 
ukrainienne, à Fort Ætiver, au 
nord du Mamitobi, 


Elle unissañt sa destimée à cel- 


octobre 1948 et, en 1958, retour- 
na à l'enseignement, comme 
substitut, dams la Division Mon- 
tagne, En 1960 Mme Lussier 
suivit un cours de “tenue des 
livres” à l'école de Mariapolis 
dans le but de devenir æssistante 
à la Caisse popuhire de Maria- 
polis, Elle fut asistante-gérante 
de cette caisse pendant éleux ans 
et, en 1964, devint secrétaire de 
la Centrale des Caisses du Ma- 
nitoba, 


Mme Lussier aimerait demeu- 
rer au service de la Centrale 
pendant de mombrenses années 
parce que, em plus de s”°y plaire, 
elle croit que c'estlàle meilleur 
moyen pour elle d'aider à l'é- 
panoulissememt des Caësses po- 
pulaires du Manitoba, 

M. et Mme Lussier, qui célé- 
braïent leur 16e anniversaire de 
mariage le 16 octobre dernier, 
sont les heurewux parents de qua- | 
tre enfants, 

La Centrale des Cæisses du | 
Manitoba et le Consefl de la | 
Coopération  souluitent bonne | 
chance à Mme Lussier dans sa | 
nouvelle fonction, | 


MaZ hé 
melleurs en 


toutes les activités ultra-scolai- 
res, éducationnelles ou sportives. 
Ceci donna lieu à une discussion 
chaude et animée, 

Soeur principale et M. le pro- 
fesseur St-Vincent appuyèrent 
fortement Mlle Nolette en fai- 


Banque (anadienne Nationale 


QUATRE SUCCURSALES AU MANITOBA: 


Mme A. Durauit, 
et Mme © Shanes==sey, de Regi- 
na, Sask.,. qui sétæ 
à Si-Nor Bert pour 
funérailles de Mme== Bemadette 
Rithot, æ>rofièrent 
jour au Mania por se ren- 
dre chez 
M. et Mme Jun-ME Z. 
cette occæsion, les Æfanilks Rit- 
chol & rézanisient 
visile à leurs lantes, qu'elles n'a 
valent pas vues depæmuis 11 ans, 


Ste-Agathe 


sant valoir tous les avantages du 
transport en commun sous sur 
veïllance plutôt que dans des 
automobiles privées. Tout le 
monde paraissait bien d'accord 
mais on expliqua que la loi des 
assurances des autobus crée des 
difficultés d'application qu'on 
s'efforcera en autant que pos- 
sible à apdanir, 

Lauraine Dorge fit un exposé 
du désir des étudiants de possé- 
der à l'école une machine dis- 
pensatrice de liqueur douce, les 
plans formés pour l'obtenir et 
les conditions, M. le professeur 
Delaquis æppuya la requête, On 
en discuta. M. l'abbé A, Coutu- 
re, curé, donna son opinion peu 
favorable. Ce fut passé au vote 
et refusé, 

Léo Robert, à son tour et au 
| nom de ses camarades de 15 ans 
let plus, revendiqua la permis- 
sion de pouvoir fumer après le 

diner et à 4 h, dans Le patio de 
l'Institut, On pesa le pour et le 
contre pour en arriver à la con- 
clusion que la permission serait 
accordée, si demandée par les 
parents, En cas d'infraction aux 
règlements, les jeunes garçons 
seraient convoqués auprès de la 
Rév. Sr Paul pour être jugés 
du degré de manquement et ils 
devraient se mettre d'accord sur 
la sanction à appliquer, 

L'assemblée se termina par la 
prière récitée par M. le curé et 
les petits entretiens particuliers 
autour de la tasse de café et des 


la naissance 


et Henrie===tte Combot, 


Get læ 
de Wokseley, 


tent rendues 
assisier aux 


de leur sé- 


leurs neyæreu et nièce, 
Riichot, A 


pour rendre 


St-Bonitace — St-Jean- Baptiste — St-Pierre — Winnipeg 


Ste-Rose-du-Lac 


Chevaliers de Colomb 


Le lundi 19 octobre avait lieu 
la réunion mensuelle des Che- 
valiers de Colomb du Conseil de 
Sie-Rose-du-Lac, Environ 40 
Chevaliers étaient présents, 

Ils décidèrent d'organiser l'é- 
ducation physique pour les élè- 
ves de l’école secondaire avec M. 
Albert Normandeau en charge 
des garçons, tandis que Mlle 
Gilberte Beaudin s'occuperait 
des filles. Ils acheteront le ma- 
tériel mécessaire sous peu, On 
s'ocupera, comme pal le passé, 
du ballon panier pour les jeu- 
nes garçons des 4e à 8e an- 
néês, 

On nomma les présidents des 
six cormumissions, à savoir: acti- 
vités catholiques, M Georges 
Monteyne: activités du Conseil, 
M, Albert Fontaine: activités 
fraternelles, M. Joseph Werbi- 
ski; enregistrement des mem- 
bres, M. Roman Kaminski: re- 
lations extérieures, le R, PF, 
Turgeon et activités pour la jeu- 
nese, M, Justin Bourbonnière, 


Le R, P,J, Alarie, OM.I., au- 
mûnier, adressa la parole de- 
mandant aux Chevaliers de par- 


une séance de travail organisée 
le R, P, Turgeon, vicaire, et 
. l'abbé André Gervais, curé 
de Ste-Amélie, Trois institutrices 
de l'école secondaire prétèrent 
leur service en dirigeant et en 
Degree aux diæussions. 
outes apprécièrent cette pre- 
mière rencontre et espèrent qu'il 
y en aura d'autres, 


Concours oratoire 


. Le vendredi 24 octobre avait 
lieu un concours oratoire à l'é- 
cole secondaire, Les quatre con- 
currentes avaient gagné dans 
leur classe respective, la semaine 
précédente, 

Lorraine Lecomte, de la 11e 
année, entretint l'auditoire sur 
le mur de Berlin, Wanda Brard- 
son, de la 10e année, para d'un 
problème canadien, le drapeau; 
Aurélie Houde exposa le pro- 
blème de la discrimination ra- 
ciale entre Blancs et Noirs, et 
Geneviève Lueke, de la 12e an- 
née, présenta le problème des 
adolescents, 

Les trois juges, le R. P, Tur- 
geon, la Rév, Sr Yvonne et M. 
Albert Fontaine, après d'assez 
longues délibérations, accordè- 
rent ka palme à Geneviève 


Dipart 

M, Joséphul Dore partait le 
19 octobre paser l'Eniver en Ca- 
lifornie nez ss geamemdre et fille, 
M. à Mme Rolland Rajotte 
(Marie). 

Joumænée di s@œmœuvenlr 

Les Vestéras de Sie-Agathe, 
Unié 30%, organisermemet encore cet- 
te amée, un fe appropriée 
pour ka journée du souvenir, le 
11 novembre, Le premmogrimme se- 
ra publié a smairmeæe prochaine, 

Réwænmion de 12 APM, 

Le mardi sir 20 octobre, 
l'Associat-»on de Paremments et Mai- 
tres s& réunit pemout là pre- 
mière fois de à noæmuvelle année 
scolaire, L'assemblée débuta par 
a prière de l'AsocÆiation, M, le 
président  Hecor Be=ahuaud sou- 
haita la  bienvenuæ— aux nom- 
breux assistant, Le==s# minutes de 
la demième réunion met le rapport 
financier fut <emdomés par 
Mmes Thmérèse Dore et Emma- 
nuel Lemoine, secrétaire et tré- 
sorière, 

On proœcéda ensuite aux élec- 
tions, M. Lucien St--Vinent fut 
nommé parésident, MÆ%T, JR, Doi- 
ron, du Sacrt-Coeumemr de Winni- 
pes, professeur ae cllège de 
St-Bonifæce, honme== intéressé à 
l'éducation à l'école de Sle-Aga- 
the, du Pzait que sa fille en fait 
parie, acceph d'étx—e srutateur 
avec M, Zailbert Lécæ æuyer et Mme 
Albert Eéloain, ZÆMM, Hector 
Bahuaud et Benoit Saurette fu- 
rent réélus, pat «= acchmation, 
président et premibemer ice-pré- 
sident, IA, Jen-Lemmdon Ouimet 
fut élu deuxième Viesce-président, 
Mme Maæius Lmoë S ne, scrétai- 
ni et Mæne René 2Pilon, tréso- 
rière, 

La Réwr, Sr Pausk-de-a-Croix 


beignets succulents, 


PROCLAMATION 


La production des pommes au 
Canada est devenue une partie 
importante de notre économie 
agricole, Grâce à des procédés 
techniques, les pommes fraiches 
sont à la disposition de la majo- 
rité de notre population pendant 
toute l'année — et je sais par 
expérience que leur qualité ne 
laisse rien à désirer, 

Toutefois, dans notre pays, 
nous consommons moins de 
pommes par personne que dans 
les autres pays dont le niveau 
de vie est comparable au nôtre. 

Afin d'aider à améliorer cette 
situation en rappelant aux Ca- 
nadiens que les pommes cana- 
diennes sont savoureuses et 
nourrissantes, notre industrie de 
Ja pomme a désigné le mois de 
novembre comme ‘‘Le mois de 
la pomme au Canada’, Je suis 
heureux d'appuyer les efforts 
de l'industrie en vue de favoriser 
une plus grande consommation 
de pommes. 


Lesier B, PEARSON. 


La Cie PARENT Ltée 


COURTIERS 


462, édifice Grain Exchange, 
Winnipeg, Man, 
Téléphone: WhHitehall 2-6634 


PROVINCE DU MANITOBA 


Avis 


du Departement du trésorier 


Femiters, Municipalités 
et Hôpitaux 


maintemant piya Esie, 


Cempe 
afin d” assurer le 


aux fins sulvante==ses: 


* Selon in armeæmmendement au règlement se rapportant à la 
lxe de carburarmænts devenu effectif le 19 octobre 1964, une 
taxe de 1cdu Le — ge concernant tout carburant violet (prin- 
cpalerment tllisémé pour diesel ou fournaise à l'huile) est 


ndant, cles dispositions nécessaires ont été prises 
remboursement de la taxe de 1c aux per- 
sonnes qui ont paææayt we taxe et dont le carburant a servi 


1. Optriliorz = de machines agricoles, autres que les véhi- 
culs motætorkés, pour travaux d'agriculture sur la 


ferme, 


Opériliorz æ d'ppireils contre le feu ou installation 
d'éciirageme, si l'usager est un conseil municipal, 


3. Opérliorz = de machines à l'usage d'un hôpital. 


Toute proz=mne qualifiée pour ce remboursement doit 
obleniæ un prmissæss, On peut obtenir des formules de demande 
pour pærmi, où Æampour loute autre information, à: 


Dipirtement du trésorier provincial, 
Division de Taxation, 

403-1181, avenue Portage, 

Winnipeg 10, Manitoba. 


Toœut achete = # ayant l'intention de solliciter un rembour- 
sement doll ai ræmmonent de l'achat, indiquer au vendeur le 
numére» de ion gmernis et l'usage qu'il fera du carburant 
ne Les vonde mamars devront inscrire ces détails sur chaque 
acture . 


Les formules = dont se servent les teneurs de permis pour 
demanæie de remE==sourment peuvent être obtenues des ven- 
deurs Locaux, Cesu formules seront distribuées aux vendeurs 
dans Un avenir resmappriché, 


Cet avi s'applique seulement au carburant violet, Il n'y 
spas che taxe proœmmyincle sur l'essence violette, 


tiiper davantage à l'apostolat 
du laïcat, 
Séance de travail 


Le samedi 24 octobre, 35 filles 
de l'école secondaire suivaient 


tions, M. Arthur Gagnon 


Winnipeg, au mois d'aoû 
nier, 


nes mo 995 et de Coquart no 1800. 


tres, nommés 


laire de Coquart dans le village d'Ile-de-Chênes. 
Donné à Loretle, Manitoba, le 21 octobre 1964. 


E.-J, LAURIN, 
secrétaire-trésorier, 
Municipalité rurale de Taché, 


Village de St-Pierre 


En vertu d'un mandat émis par le maire du villa 
Pierre, dans la province du Manitoba, sous sa signature 


je donne par les 
de taxes et les frais ne soient psy plus tôt, je procéderal, le 
15e jour de décembre 1984, dans la salle municipale du vill 


enchères publiques desdits terrains pour arrérages de taxes 
frais, 


Description Arrérages Coûts 


Lot de œivière 27 de l'établissement de la 
Rivière aux Rats, à l'ouest de la rivière 
— Du côté sud 248 pieds à l'est d'une 
ligne tirée à l'est de, parallèle à, et 
perpendiculairement distante de 50 chal- 
nes de la traverse limite dudit lot et à 


| 
| l'ouest de la section est de la Rivière 


| aux Rats décrit dans CT, 959272 


Lot treize, lot décrit sur un plan d’ar- 
pentage du lot vingt-huit de l'établis- 
sement de la Rivière aux Rats, au 
Manitoba, immatriculé au Bureau des 
Titres et Terres de Winnipeg comme 

| no 3423. Décrit dans CT, 895360 


Toute cette partie du lot 7 R.R;S, Plan 

| 3423 — délimitée ainsi: sur le côté est 
par la limite est du lot 7; sur le côté 
ouest par une ligne tirée parallèle à, et 
rpendiculairement distante de 398 pieds 
L'lest de la limite oucst du lot 7; sur les 
côlés nord et sud par deux lignes tirées 
parallèles aux limites nord dudit lot 7 à 
travers des points dans la limite ouest de 
la parcelle ainsi décrite, respectivement 
193 pieds et 133 pieds au nord de 

la limite sud dudit jot 7, décrit dans 
CT, 781573 


Tout le lot 15 et 16 pieds en direction 
ouest du lot 16, Plan 3428 décrit dans 
CT, 774486 


La moitié de la partie nord, partie est de la 
route, Plan 4161 —— 6 chaines en direction 
nord à l'exception de: commençant à un 
point à l'est de la route à une distance en 
direction sud 3,5 chaines de la limite nord 
dudit lot, au sud d’une longueur d'une 
chaine près de la limite est; à l'est paral- 
lèle nord de ladite limite, une longueur 
d'une chaîne; à l’ouest en droite ligne jus- 
qu'au lieu de départ, Aussi, excepté 

toute cette partie des 33 pieds les plus av 
nord en largeur perpendiculaire qui s'é- 
tend à l’ouest d'une ligne droite tirée à 
l'est de, parallèle à, et perpendiculaire- 
ment distante de 2 chaînes de ladite limite 
est et exceptées aussi les parties dans 

CT, 74820 — décrit dans CT, numéros 
637108 et 637110 


$ 80,91 $1.00 $ 


150,05 1,00 


321.69 1.00 


26247 1.00 


594,37 1.00 


propriétés routières. 


tionnés sont enregistrés ou classés au Bureau des Titres et 
de Winnipeg, 


ce 20e jour d'octobre 1984 (A.D.), 


Mme C, Bourgeois, 
secrétaire-trésorière, 


LE VILLAGE DE ST-PIERR 


un compte rendu de son voyage 


La Municipalité Rurale de Taché 


Avis aux électeurs des Districts Scolaires d'Ile-de-Chêé- 


Avis est ainsi donné que la première réunion des arbi- 
our considérer une requête que le District 
Scolaire d'Ile-de-Chênes no 995 et le District Scolaire de 
Coquart no 1300 soient consolidés, aura lieu le lundi 16 
novembre 1964, à 8 h, du soir, dans l’école du District Sco- 


Lueke, Pendant ces délibéra- 


donna 


t der- 


Vente de terrains pour arrérages de taxes 


de S- 


le sceau 
corporatif de ladite Municipalité, à mon adresse et portant la date 
du 20e jour d'octobre 1964, m'ordonnant de faire une saisie-exécu- 
tion sur les parcelles de terrain sous-mentionnées et décrites, st 
les arrérages de taxes dont elles sont chargées en plus des frais, 
présnies avis que, à moins que lesdits arrérages 


mardi 
age de 


St-Pierre, au Manitoba, à 2 h, de l'après-midi, à la vente aux 


et les 


Total 


81.91 


151,05 


322.69 


26347 


595.37 


Toutes les terres susmentionnées sont enregistrées et seront 
vendues en respectant les droits des chemins de fer, aquedues et 


Tous les terrains susmentionnés sont situés à l'est du princi- 
pal mérédien dans le Manitoba et tous les plans ci-dessus men- 


Terres 


Daté au village de St-Pierre, dans la province du Manitoba, 


E, 


St-Bonifoce, le 30 octobre 1964 LA LiBtkit ET LE PATRIOTE Poge 9 


berdeau, âgée de 68 ans, 4 mois | par M. G. Régnier, , 


comme conférencier M. l'abbé [Marcel Liboiron, de Ponteix, che soir, et pour le ærvice fu- 


Mme Placide Prescott pionnière | St-Adolphe | | | à, leu retour Ës résideront à quête née par deux Dames 

! Ru Repas à la dinde | Réunion de l'A.P.M. Naissance | Les porteurs étaient MM, Ro 

Le sp - à la din- | e | L'Association de Parents et, M. et Mme Léon Breland sont on a : je Dons Rene 

inhumée à St-Lazare, le 20 octobre | de aura leu cette année, dunan- | sous le direction des Clercs de St-Viateur Maitres d'Elie tenait dernière- [heureux com = me kg ee 

LAZAR Mine diner T0 Le w novembre | pre Rey première assemblée de |" " Visiteurs |” Plusieurs parénis et amis ( 

à her PRE | MO CIRETS 0 SOUS ni : Le le | (file de ls T ré | OT TERBURNE MAN. [l ' + "y Less. A M. et Mme Biphège Privé, |taient venus de plusieurs en- 

de u. née Lucienne Hu- | vée ei l'abapuis ont Le repas sera servi de 5 h. à | , chaton avait le privilège d'avoir | '{ Raymond, et son ami, | droits pour les prières, le diman 
| 


et M joue décédée A Remerciements 

octobre, à l'hôpital général 5! Prescott désir 

Boniface après une vie édifiante | n x la voie du ha 

et une maladie qui la garda hos- |, ceux qui ont bien vouiu lui | 

pltalisée pendant plus d'un an & | noires de la sympathie à| 

dem; | l'occañon de son grand deuil. | 
St-Hubert, Qué. | 


Va-et-vient 
demeurer à Si-Lazare en 1915.| Mme Rosine Chartier et mu | 
où ele épousa M Pracide Pres- | file, Jeannette hr pme | 
cot, remt une. semaine € 
La défunie laisse dans Le deuil | Mme Russ Bishop (Romma 
cinq filles, Andéol (Mme Jean | Chartier), à Cardston, Alta. 
Ménard). de Fannyselle, Rial Mme Lorette Perreauit et ses 
(Mme Joseph Deschambault), | enfants visitaient, en fin de se- 
Maria (Mme Mathieu Gagñon), maine, M.et Mme John Wino- 
de Si-Lazare, Anna (Mme Geor- | wieh (Ba Perreaukt), à Woise- 
Decorby), de Welby, et!ley, Sask, 
érèse (Mme Donald Fafard),} M, l'abbé Régnier, curé, eut la 
de Ste-Marthe: quatre fils, Ro- | visite de sa soeur, Mie Margue- 
. sûre, Viateur, Maurice et Jo-|;ite Régnier, institutrice au 
h; eh ga re camp militaire de Rivers. 
MVRT) ei AN | M, Jacques Guay et son fls, 
(Mme Euciide Olivier), de St- Phiiope. MM. Théodore Dupont 
er À gr Bd ogg À rs et Robert La Mirande sont en 
paro ei on Huberdeeu, Ge St |, à 
Lazare, et 26 petits-enfants [voyage à Winaipez, 
Le service funèbre fut chanté Baptème 
en l'église de St-Lazare le mardi 
20 octobre par M. l'abbé Lionel 


lteur, fils de M. et Mme Viateur 
Bouvier, neveu de la défunte, as. | Prescott, né le 9 octobre, Par- 
sité de MM. les abbés Ubald | rain et marraine, M. et Mme 
Paouette, ancien curé, et Pres- | Jean Ménard, oncle et tante de 
co, neveu de la défunte, com- | l'enfant . 


Vente de terres pour arrérages de taxes 


En‘vertu d'un mandat émis par le nréfet de la municipalité 
rurale de La Broquerie, sous sa signature et le sceau corporatif de 
ladite Municipalité, à mon adresse et portant la date du 18e jour 


Le 21 octobre: Keven-Via- | 


8 h. p.m., au gymnase de l'école | 
sæconda 


ire, Invitation apéciaie 
aux amis des paroisse: envion- 
nantes, À y en aura pour tout 


Haywood 


Réunion de la L.F.C, 


| nées elle æ célèbre au collège 


Saint Viateur, notre patrou 


Denuls le-de siècle, la fête de | #9! au-dessus d'une table bien | 
le | saint Viateur se célèbre le 21 


octobre, Depuis plusieurs an- 
en compagnie de Messieurs les 
curés des paroisses avoisinantes 
et d'autres membres du clergé, 


| lesquels sont invités à partager 


Le mercredi 21 octobre, la Li- [le souper familial des fils du Pè- 


gue des Femmes Catholiques te- 
nak sa réunion mensuelle, M. 
l'abbé Joseph (Choiselat était 
présent, ainsi que 15 dames. 

Les présidentes des différents 
comités lurent leur rapport puis 
NH y eut délibération sur quel- 
ques projets. M. le curé purka de 
la Bibie. 

Puis on servit un goûter et la 
réunion se termina par la prière 


| habituelle. 


| Ste-Anne-des-Chênes 


Dames de Ste-Anne 


læ 21 octobre dernier avait 
lieu la réunion mensuelle des 
Dames de Ste-Anne, Environ 40 
femmes étaient présentes, Main- 
tenant que le groupe est affilié 
à la Fédération des Dames de 
| Sté-Anne, on étudie chaque mois 
|la brochure de la Fédération, 
dont le sujet traite sur la famille 


| chrétienne, 


Municipalité rurale de La Broquerie 


Après la prière, la présiden- 
te, Mme Annette Charrière, sou- 
lhaita la bienvenue, et Mme U, 
Trudeau, secrétaire, fit la lecture 
des minutes de la dernière réu- 
nion générale, Ensuite, quelques 
Imots furent prononcés par l'&- 


d'octobre 1964, m'ordonnant de faire une saisie-exécution sur les | mônier, le R. P. C. Muntpetit, 


parcelles de terrain sous-mentionnées et décrites, pour les arréra- 
ges de taxrs dont elles sont chargées en plus des frais, je donne 
par les présentes avis que, à moins que lesdits arrérages de taxes 
et les frais ne soient payés plus tôt, je procéderai, le 9e jour de 
décembre 1964, dans la salle du conseil du village de La Broquerie, 
dans la province du Manitoba, à 10 h.'de l'avant-midi, à la vente 
aux enchères publiques desdits terrains pour arrérages de taxes et 
les frais. 


Description Arrears Costs Total 
West 12,5 chains of SW14 31-5-7E $ 28.28 $1.00 $ 29.28 
NE 18-6-7E 161.82 1.00 162.82 
W361.5F of E686.5F of N361.5F of NW'4 

12-6-7E CT 730070 1543 1.00 16.43 
NWl4 4-6-7E 238.32 1.00 239.32 
South 210F of E624F of NE 25-6-7E 

CT 832364 691.41 1.00 692.41 
N150F of S1784F of E200F of NE'4 

36-6-7E CT 962486 301.14 100 302.14 
N126F of S1534F of E200F of NE!4 

36-6-7E CT 900402 47141 1.00 472.41 
N88F of S828F of E200F of NEl4 

36-6-7E CT 695429 324,34 100 325.34 
W40F of E260F of N100F of S140F of 

NEl4 36-6-7E 11,54 1.00 12,54 
W165F of E720F of N100F of S140F of 

NE14 36-6-7E 371.03 1.00 372.03 
LSD 12 and 13 of NW14 36-6-7E 

CT 855140 131.95 1.00 132.95 
N125F of S542,42F of E200F of SE14 

36-6-7E CT 802167 320.37 1.00 321.37 
N180F of S1716F of W180F of NWl4 

31-6-8E CT 635609 325.34 1.00 326.34 
Lot 3 Plan 3611 Village of La Broquerie 196.25 1.00 197.25 
Lot 7 Plan 3611 Village of La Broquerie 522.88 1.00 523.88 
Lots 14, 15, 16 Plan 3611 Village of 

La Broquerie 297,57 1.00 298.57 
SWl4 4-4-8E 59.49 1.00 60.49 
SE4 10-6-8E 97.27 1.00 98.27 
S511.234F of E511.234F of SW 33-6-8E 

CT 580082 42.44 1.00 43,44 
St of SW'A 14-4-8E 53,99 1.00 54.99 
NWl4 2-6-8E 108.04 1.00 109.04 
N210F of S585F of E210F of SEl4 

2-6-8E CT 407608 289 1.00 3.89 
N96F of S131F of Lot 4 Plan 2886 

Village of Marchand 298.20 1.00 299.20 
Lot 1 Plan 4625 EXC. S285F and 

EXC. N115F Village of Marchand 2.89 1,00 3.89 


Daté au village de La Broquerie, dans la province du Mani- 
toba, ce 19e jour d'octobre 1964 (A.D,), 


D.-N, NORMANDEAU, 
secrétaire-trésorier., 


Laitiers de La Broquerie 


Assurez-vous d'un rendement maximum 
en utilisant les concentrés 


COOP 


pour vaches laitières, animaux à boeuf, 
porcs, volailles, 


Gérant: Aimé Charrière 


La Laiterie 
Coopératice 
de 


C.Ss.R., qui est en charge du 
quart d'heure spirituel. 

Les dames se divisèrent en 
sions; les secrétaires de chaque 
groupe firent rapport à leurs 
réponses, Toutes les questions 
posées furent répondues, L'as- 
semblée se clôtura par une 
prière, 

Quel beau résuitat si toutes 
les dames présentes à l'assem- 
lée se faisaient un devoir d'em- 
mener une Ccompaghe à la pro- 
chaine réunion, dont le sujet 
traitera sur la spiritualité con- 
jugale, Le groupe grandirait 
pour le plus grand bien de cha- 
cune et de la paroisse, A la pro- 


| chaine. , [ 
Çà et là 

Une maternelle est mainte- 

nant en marche à Ste-Anne et 
50 élèves sont enregistrés, Ils 
sont divisés en deux groupes, 
sous la surveillance de Mmes A. 
Lepage et C, Charrière, Les 
classes sont de 9 h, à 11 h. 30 
| a.m. 
: Venez encourager le bingo 
tous les vendredis soir à 8 h., à 
l'école élémentaire, Tous sont 
les bienvenus, 

Dorénavant, des lecons de 
musique seront données par 
Mme Joseph Ruel, Tous les in- 
téressés devront donner jleur 
nom le plus tôt possible, 


Souper paroissial 

Dimanche dernier, le 25 octo- 
bre, avait lieu le souper parois- 
sial de Ste-Anne-des-Chênes, 
qui fut un réel succès, Environ 
660 personnes vinrent faire hon- 
neur au délicieux souper, 

Il faudrait dire un merci spé- 
cial aux organisatrices en char- 
ge, Mmes Rita Préfontaine et 
Jeannette Champagne, ainsi 
qu'aux volontaires et à tous ceux 
qui ont contribué de quelque 
manière au succès de ce grand 
repas paroissial, 

La présence des Rév, Soeurs 
Grises du couvent, qui ont bien 
voulu prêter main-forte au ser- 
vice du souper, a beaucoup été 
appréciée des paroissiens, ainsi 
que des visiteurs, parmi lesquels 
on remarquait M. Albert Viel- 
faure, M A.L., et son épouse, et 
des curés des paroisses avoisi- 
nantes, 


© St-Joseph 


Mariage Leclair-Delorme 


Le 24 octobre, à 7 h, 30 p.m,, 
en l'église de Letellier, Mme 
Marthe Delorme (née Marthe 
Dionne), de St-Joseph, unissait 
sa destinée à celle de M, Maxime 
Leclair, de Letellier, M. l'abbé 
M. Messier, curé de Letellier, 
célébrait la messe nuptiale, tan- 
dis que M. l'abbé Edouard Fon- 
taine, ancien curé de cette pa- 
roisse, bénit leur union. 

Au cours de la messe nuptia- 
le, de beaux cantiques furent 
exécutés par Mme Arthur Hou- 
le, de St-Joseph, Mme Alban 
Gallant, de Leteélier, touchait 
l'orgue, 

La mariée fit son entrée dans 


Armand Dionne, au son d'une 
|marche nuptiale, Elle était ra- 
vissante dans sa courte robe de 
tissu broché bleu, avec man- 
iches trois quarts bouffantes, 
Son bouquet se composait de ro- 
ses roses, M. Amédée Leclair a- 
gissait comme témoin pour le 
marié, 

Après la cérémonie religieuse, 
de nombreux parents et amis se 
rendirent à la salle de Letellier 
pour une soirée dansante, Le 


différents groupes pour discus- | 


re Querbes 


Avant le souper, il y a eu un 


| auquel ont assisté nos distingués 
visiteurs. Puis un mot de bien- 


supérieur, à tous ceux qui ont 
pris place à la grande table pré- 
parée par nos religieuses, Nous 
tenons à remercier tous ceux 
qui ont bien voulu répondre à 
l'invitation et rendre ainsi plus 
soiennelle la fète de notre saint 
| patron, saint Viateur, 


| Le repas terminé, des petits | 
| groupes se sont formés dans la | 


salle de récréation des élèves où 
ces derniers ont été heureux de 
rencontrer leur pasteur au mi- 
lieu d'eux. 


Puis la soirée s'est terminée 
par un grand film en couleurs 
que tout le monde a bien appré- 
clé, 


Retour 


Le dévouement est une qua- 
lité qui consiste à penser aux 
autres plutôt qu'à soi. M. Ray- 
mond Thuot n'a pas attendu d'é- 
tre complètement rétabli pour 
reprendre sa besogne quotidien- 
ne au collège, Permettez-nous 
de renouveler ici nos voeux de 
complet rétablissement dans le 
| plus bref délai possible, 


Entre écoles 

Pour accomplir la deuxième 
partie du programme d'échange 
culturel entre professeurs, nous 
nous sommes rendus à Ste-An- 
intéressante et 


che profitable 


l'autre pendant l'avant-mdi 
pour jouir de l'expérience de 
compagnons de même profes- 
sion, Nous avons été accueillis 
dans chaque local avec. le même 
grand sourire hospitalier, qui 
rendait moins pénible notre in- 
trusion dans ces sanctuaires de 
l'enseignement, 


Les élèves réunis dans le 
gymnase nous ont donné une 
pratique de chant qui avait bien 
plus l'allure d’un concert, Féli- 
citations à tous les élèves pour 
leurs beaux chants, à la Soeur 
principale, qui les exerce et aux 
deux accompagnatrices au piano 
et à l'accordéon. Et c'est sur 
cette note gaie qu'ils sont partis 
pour nous laisser à nos entre- 
tiens professionnels, 


Un bon repas nous attendait 
dans la salle de l'enseignement 
ménager, où la bonne Soeur 
principale avait tout préparé, 
Les présentations étant faites 
depuis longtemps, la conversa- 
tion n'est pas longue à démarrer, 


ST-BONIFACE - CK SB - ST-BONIFACE 


9.00—Le jour du 
Seigneur 


L] 
DIMANCHE 10.15--Chantez en | JEUDI \ 
100 Nouvelles Aves ve ve 
802— Bonjour dimanche | 1113 vies tan0rée | 815-Le led 7 
ne ie « hu à ve 


salut du Très Saint Sacrement | 


venue du Père Pierre Carrière, | 


ne, le vendredi 23 octobre, Tà- | 


que de circuler d'une classe à | 


l'amour 
11.30—Les Joyeux 


Robert Lane, qui parla sur le | Sad 


Les sujeis pédagogiques se croi- caté- 


nèbre, le lundi, Tous les enfants 
de Mme Coulombe, à l'excep- 


étaient récemment de 


nouveau programme de | passage chez M, et Mme W. Pri- 


chisme, 


en, ein À ver Le | PP ou sub ne, du [9e 7" 7 | ap Lu ot bu a Fe 
midh Deyvel, MERE, PUR Que | : | La défunie laisse dans ke deuil 
Merci au personnel de l'Insti- pd Adèle Letain. M. Aimé Powerview | trois füs, Jean, de Powerview, 
tut Collégiai de Sie-Anne pour | Bernardin, Mmes R. Chempa- | Déc | Alfred, de Missoula, Montana, et 
leur si chaleureux accuel, gne, Anna Légaré, R. Beaucage | er | Li L C is 


Lionel, de Great Falis, Montana: 
six filles, Mme Simone Ménard, 
d'Elie, Mme Juliette Patierson, 
d'Edmonton, Alta, Mme Annette 
Papineau, de Powerview, Mme 
Rita Kolisnik, de Clarkson, Ont. 
Mme Lucille Lee, de Colorado 
Springs, Colorado, et Mme Ed- 
mée Moroz, de Clarkson, Ont.; 
deux frères, Albert Daigneault, 
de Californie, et Armand, de St 
Boniface; trois soeurs, Mmes 
Emma MeVarish, Louise Brise- 
bois et Lucie Williams, de St- 


A l'hôvoital général St-Boni- 
face, le jeudi 8 octobre, s'étei- 
gnait, après une maladie qui la 
minait depuis plusieurs années, 
Mme Ulrice Coulombe (Yvonne 
| Daigneault), à l'âge de 64 ans. 

Née à’ Dunrea, elle demeura 
avec ses parents, à Stoney 
Mountain, puis à Fannystelle, où 
elle épousa, en 1920, M, Ulric 
Coulombe. Ils s'établirent sur 
une ferme, où naquirent 12 en- 
fants, En 1941, ils vinrent à St- 
Georges, pour s'installer défini- 


et Marcel Bernardin, ainsi que | 
M. Fernand Allard. M. Denis 
Bison profita de l'occasion pour 
donner un rapport des activités 
de la Fédération, Le tout se ter- 
mina par une tasse de café, 


Mariage Legault-Gervais 

Le vendredi 28 octobre, M. 
l'abbé H, Roy curé, bénisan le 
mariage de Mile Pauwine Ger- 
Vais, file de M. et Mme Arthur 
Gervais, à M. Cyrille Legault, 
fils de M. et Mme Emilien Le- 


Elections 

Depuis une semaine, on sen- 
tait la température politique s'é- 
lever à l'intérieur des murs du 
cokège, Trois personnages se fai- 
saient une lutte paisible mais 
| fiévreuse pour se frayer un che- 
min jusqu'au fauteuil présiden- 
te 

Il s'agissant de Robert Gagné, 
Louis Gautron et Marc Vermet- 
te pour les nommer dans l'ordre 
alphabétique. Chacun avait son 


comité, d'organisation, ses afti. | fault. tivement l'année suivante à|Boniface, 
ches, ses partisans, ses discours. La mariée, accompagnée de | Powerview. F Visiteuse cn 
Chacun rivalisait d'ingéniosité| son père, portait une courte ro- | Son muri et trois enfants l'ont | Mme Flayie Chèvrefils, di 


St-Vital, était dans la paroisse 
pour une courte visite, en fin de 
semaine, 


GRATTON ELECTRIC 


be bianche avec voile trois 
quarts retenu par une boucle, 
Elle tenait un bouquet de roæs 
rouges. 

La demoiselle d'honneur, Mlle 


précédée dans la tombe, 

Mme Coulombe appartenait à 
la Congrégation des Dames de 
Ste-Anne, et fut toujours très 
active dans les oeuvres parois- 


| pour captiver l'attention du pu- 
| blic électeur, 

Tout ceci est dit à l'impartait 
| parce que c'est maintenant cho- 
|se du passé, Le vote populaire 


- Un à Yvette Legault, était accompa- | shales. 
| 8 est 6. essa h \ A ss à é 
Leon L'ASTO gnée de M. Paul Gervuis, Elle Le service funèbre fut chanté 
" cs i W nn J £ 6 p se tre- Ds he a 
me de votation employé au coi- était vêtue d'une robe courte de | dans l'église Notre-Dame-du RÉPARATIONS 


couleur or pâe avec accessoires | Laus par M. l'abbé O, Larochel- 


| lège êm j - : À Brochage résidentiel, 
| ge est le même que celui assortis. |le, curé, le lundi 12 octobre, et commerelal et industriel 
|qu'empioient le fédéral set le di ù 17 : 
provincial, Bureau de ærutin Une réception eut lieu à la |l'inhumation eut lieu dans le| ï 
officiers rapporteurs bulletins salle de banquet Moores. Les | cimetière de Pine Falls, Les Da- | 37, rue St-Pierre 
| 4 mariés partirent ensuite en | mes de Ste-Anne, avec bannière | Téléphone: 284-3509 


voyage de noces à Banff, Alta. len tête, suivaient le cercueil, La | 


TON OONX 


| AG PEER ? 
LAN ee x 


d'hiver 


tarifs” 


DE RAGE 
be 


| de vote, boite scellée, tout y est 
|minutieusement prévu, C'est 
|ainsi qu'après avoir annulé 16 
| votes, le président d'élection a | 
compté 69 voix pour Robert Ga- 
gné, 54 pour Louis Gautron et | 
30 pour Marc Vermette, 1 y a | 
eu 5 élèves qui ne se sont pas | 0 
| prévalus de leur droit de vote, 
| La journée de votation coin- | #4 
| Ccidant avec un congé, les exter- 
nés avaient pu voter la veille 
An un bureau de scrutin spé- | 
| cial, | 
| Félicitations Robert Gagné, 
| de ton nouveau titre. Nous te 
souhaitons une année fructueu- 
se, 

Aimé-Onil DEPOT, C.S.vV, 

. 
Letellier 
Assemblée de la L.F,C, 

Un bon nombre de dames se 
sont rendues à l'assemblée men- 
suelle de la Ligue des Femmes 
Catholiques qui eut lieu dans la 
salle du couvent, le 19 octobre. 

La prière fut récitée par M. 
l'abbé M. Messier, curé, et le 
procès-verbal fut lu par la se- 
crétaire, Mme E, Cadieux, La 

résidente, Mme G, Fontaine, 

ut la correspondance, et la tré- 
sorière, Mme P, Dupuis, iñdiqua 
le montant d'argent en banque. 

Mme Gérard Leclair, prési- 
dente du souper paroissial, re- 
mercia tous ceux et celles qui 
ont aidé à ce souper et qui ont 
fait preuve d'une coopération 
admirable, La présidente nous 
présenta notre conférencier in- 
vité, M, le Dr J.-H. Boucher, 
qui sut si bien intéresser toutes 
les dames, Après des remercie- 
ments à notre conférencier, l'as- 
nee se termina par un goû- TORTUE, 
er, 


yat 


ke 


8.30.Place vublique 


9.00—Trente minutes 


à TC TE 


l'église au bras de son irère, M. | 


maitre de cérémonies était M, 
Ben Comeault, de Dominion 
| City, qui s'acquitta de cette tà- 
|che avec savoir-faire, M. l'abbé 
| Fontaine adressa la parole aux 
nouveaux époux, leur souhai- 
|tant beaucoup de bonheur 

Tous sont certains que M. 
| Maxime Leclair sera un père 
idéal pour les cina enfants de 
son épouse: Claudette, Giles, 
| Roger, Denis et Yvonne, car 
les aime de tout coeur, 

A leur retour de voyage de 


La Broquerie 
Téléphone: HA 4-5328 


dre heneienenénene 


COMMANDITAIRES 


Agent North Star —Albert Vieltoure — Tél.: HA 4-5373 
Caisse Populaire Eloi Gagnon, géront — Tél.: HA 4-5238 
Epicerie, contiserie, assuronce — Arthur Boily — Tél.: HA 4-528! 
Garage Le Broquerie — Aimé Gauthier, propriétaire 

Tél.: HA 4-5425 
Tél.: HA 4.5302 


Lola résideront eur la ferme à 
| Letellier, Sincères félicitations 
aux nouveaux mariés et sou- 


Hôtel — Wiltrid Turenne — 
Miel pur — Jeon-Morie Muloire — Tél: HA 4-5245 

Mobile Feed Service Alphonse Fournier — Tél,: MA 4-5222 
Salon de Beauté Florence — Tél: HA 4-5362 
Texi — Arthur Balcoen — Tél: MA 4.532] 
Tronster — Gérord Tétrouit — Tél.: MA 4-5312 


Naissance 

Félicitations à M, et 

| Jean-Baptiste Dionne, qui 
comptent un nouveau membre à 
leur famille, Denis, né le 1% oe- 
| tobre, Parrain et marraine, Lau- 
| rette et Marcel Dionne, soeur et 

frère de l'enfant. 


noces, M, et Mme Maxime Le- | 


haits de beaucoup de bonheur, 


Mme 


1100—Ceuserie des 
Pères Blancs 
11,10. Variétés 


1145—Nos artistes 
12.00—Radio-Journal 
1210—Chronique sport, 
1215-Musique légère 
1225—Nouvelles 


Juifs 


Italiens 


230—Nations au micro 


ukrainiennes 


300-Nations au micro 


lonais 


400—Nations au micro 


ukrainiennes 
4,30—Sérénade 


500—Nations au micro: 


Allemands 
600. Vie croissante 
615—Carnet mondain 
620— Horaire 
625—Nouvelles 


6.30—Quand l'opéra se 


donne des airs 
100—RadioJournal, 
Philosophes et 
enseurs 

cabaret du 


1.30— 

soir qui penche 
900—Trente minutes 
| d'informations 


9.30—Match Intercités 
10.00—Terre nouvelle 
10,30—L'heure exquise 
10.33—Concert lèger 
1100—Septième jour 


Du Inndi au samedi 
inclusivement 


6.00—Ouverture 
6.32—Réveillie-matin 
640—Radio-journal 
653—Intermède 
654-Chronique sport, 
100-Nouvelles 
105—Réveille-matin 
7115—Prière du matin 
7120—Réveille-matin 
1.30 Nouvelles 
7.35—Réveille-matin 
745—Chronique sport, 
7148-Réveille-matin 
155-—Nouvelles 


Du lundi ou vendredi 
inclusivement 


800-Chez Miville 

9.00—Nouvelles 

9.10.Téléphone 
magique 

Ÿ.50—Rendez-vous 
chez Eaton 

9.55— Nouvelles 

1000Nouvelles, Marie 
Tellier, avocate 


1000..Pour nos malades 


1130—Temps nouveaux- 
miss'ons nouvelles 


12.30.-Nations au micro: 
130—Nations au micro: 


9.10.Tour des capitales 


1130—Nouvelles, Pensée 
du soir Fermeture 


12,14—Rendez-vous 
12.30— Variétés 
musicales 
1245—Choix des jeunes 
1.00Nouvelles 
1.15—Rendez-vous 
120—Ce qu'il y a de 
mieux pour bébé 
1.25—Nouvelles 
agricoles 
130—Partage du jour 
2.00—Fémina 
215—Psychologie de ls 
vie quotidienne 
2.30—Radio-Sacré-C, 
245 Vies de femmes 
3.00—Nouvailes, 
Ranch 1050 
425—D'une page 
à l'autre 
soleil 
443—Entracte musica] 
4.55—Chronique sport. 
5.00.Nouvelles 
515-Succès du jour 
530—Succès du jour 
6.00.Nouvelles 
6.05—Dans le monde 
du sport 
615-—Sélection spéciale 
645—Le Rosaire 
100.Nouvelles Carnet 
mondain 
115—Coeur à coeur 
1100-—Le bel âge 
11.30—Musique de danse 
12.00— Nouvelles, Pensée 
du soir, Fermeture 


LUNDI 


800-Quatre cordes 

8.15—Les affaires de 
l'état 

8,30—La revue des arts 
et des lettres 

9.30—Trente minutes 
d'information 

9.30—Sur toutes les scè- 
nes du monde 

11.00--Le bel âge 


MARDI 


8.00—D'amour 
chansons 
8.30—Regards sur le 
Canada français 
9.00.Trente minutes 
d'information 
9.30—Hier et 
aujourd'hui 


et de 


| 10.00—Concert 


symphonique 
1100-—Le bel âge 


915—Concert du Trou d'information FO ANA CHAR A M (13 
dimanche 12.00 No ManOUrs 10.30—Récital d'orgue " 
9.55—-Nouveiies 1210—Chronique sport, |11-00—Le bel âge 


11,30—Variétés de 
Québec 


VENDREDI 


8.00—Chorales du 
Canada français 

8.30—Les auteurs 
étrangers 

9,00—Trente minutes 
d'information 

10,30—Toute la gamme 

11.00—Le bon usage 
du monde 


SAMEDI 


1.55-Nouvelles 
8.00—Rôveille-matin 
9.00—Nouvelles 
9.10—Matinée musicale 
9.50—Rendez-vous 
chez Éaton 
9.55—Nouvelles 
10.00-Tante Lucille 
10,30—Chantez en 
travaillant 
10,55-Nouvelles 
1100—A votre santé 
11,10—Rythmes 
sud-américains 
11.30.—Divertissement 
12.00—Radio-Journal 
12.10—Chronique sport, 
12.14 Variétés 
12.25— Actualités 
12.30—Union des 
électeurs 
12.45 Variétés 
1.00—Nouvelles 
1.05—Prévisions 
du temps 
routes 
1.10-Condition des 
1.15— Variétés 
1.25—Nouvelles 
agricoles 
1.30—Folklore 
145—Carrousel 
230—Digest Music Hall 
3.00 Nouvelles 
3.05—Ranch 1050 
4.30—Quand on file 
en auto 
5.00—Radio-Journa]l 
5.15—Les succès du jour 
5.30—La langue 
bien pendue 
6.00—Nouvelles 
6.05—Dans le monde 
du sport 
6.20—Sélection |. sm 
6.45—Le chapel 
700—Nouvelles 
705—Carnet mondain 


| 7.15= AU clavier 


MERCREDI 


8.00—.Petit concert 
8.30—Témolgnages 
d'écrivains 
9.00Trente minutes 
d'information 
ÿ.30—Concert du 
mercredi 
110012 bel âge | 


| 10.00— 


71.30-La soirée du 


hockey 
915-Chronique sport, 

et musique 
9.30-Trente minutes 
| d'information 
Visite aux 
chansonniers 
110.30—M'isique de danse 
| 1200—Nouvelles, 
du soir, Fermeture 


Pensée 


"ACHETEZ CHEZ VOTRE PHARMACIEN" 


* Prescriptions 
e Vitamines 
* Articles de toilette 


* Cartes de souhaits 
e Service de films 


Rone Mulaire, pharmacien 


PHARMACIE ST-PIERRE 


économique vers l'Europe 


En vigueur durant la période allant du 6 novembre au 14 février 1965 


Voici une excellente occasion d'économiser pour les voyageurs qui 
iront en Europe cet hiver! AIR CANADA vous propose des économies 
allant jusqu'à $61.00 comparativement aux tarifs ordinaires de la 
saison économique, classe économique, au cours de la période 
s'étendant du 6 novembre au 14 février 1965. Voici comment 
bénéficier de ces économies: il s'agit de vous envoler par AIR 
CANADA un lundi, mardi, mercredi ou jeudi pour un séjour de plus 
| de 14, mais moins de 21 jours. Oui, vous pourrez vraiment écono- 
miser sur votre envolée transatlantique cet hiver! Si vous projetez 
un voyage en Europe, AIR CANADA vous invite à vous envoler vers 
la France, l'Irlande, l'Allemagne, la Grande Bretagne, la Suisse ou 
l'Autriche. (De plus, vous pouvez vous prévaloir des avantages du 
plan: Voyagez maintenant — Payez plus tard, aussi peu que 10% 
| comptant.) 

|: Pour plus de renseignements, consultez votre agent de voyages 
| ou appelez AIR CANADA aujourd'hui même. 


| 
| *Sous réserve d'approbation gouvernementale 


Exemple de tarifs d'excursion, 14 à 21 jours, aller-retour, en classe économique" 


WINNIPEG-PARIS $500.70  WINNIPEG-LONDRES $453.30 


(Avec Air Canada ou BOAC) 


_ AIR CANADA 


| Pour tous renseignements concernant les nouveaux tarifs réduits, consultez 
| 


L'Agence de Voyages D'ESCHAMBAULT — Tél.: CEdar 3-3457 


136, arenue Prorencher Sit-Honifave, Man. 


Poge 10 
Mgr Maurice Roy 


Faire voir le peuple de Dieu abordant comme 
un ami les problèmes commun à tous ses frères 


(Par Réjean FLAMONDON) 


ROME — Mgr Maurice Roy, |! 
archevéque de Québec et pri- 
mat du Canada, a déclaré Gans 
la salle conciliaire par le 
schéma treize sur l'Eglise dans 
le monde d'aujourd'hui, ze con- 
cile avait enfin l'occasion de s'a- 
dresser sans intermédiaire nor 
seulement à ceux qui font déja 

plie de l'Eglise, mails à tous 

s hommes sans excepiion 

“Nous pouvons parler non 
æu) ement à ceux qui ont la foi, 
a-t-il dit, mais à cette foule in- 
nombrable qui nous observe de 
loin depuis le premier jour du 
concile, espérant que nous # 
rons enfin quelque chose qu'el 
puisse comprendre et goûter. 


ue, 


L'intervention de Mgr L. 
était la troisième d'un évêque 
canadien sur le schéma treize. 


Le cardinal Léger était inter- 
venu mardi et Mgr Hermaniuk, 
de Winnipeg, pour 
niens, mercredi 
L'archevéque de Québec a de- 
mandé que soit 
du schéma treize, “Il 
u-t-il affirmé, un style 
fait pastoral, familier et 
ment à la portée de lous, 
façon que même les moins ins- 
truits parmi ceux qui, même par 
hasard, viendront à lire ce texte 
dans leur journal, puissent le 
comprendre sans trop d'efforts 
ni d'ennuis. Il faut éviter les 
expressions trop savantes ou 
trop solennelles, ne pas montrer 
l'Eglise sous les trails d'un mai- 
tre grave et lointain, mais faire 
voir le pet de Dieu qui, dis- 
séminé au sein de tous les peu- 


faut 
tout 
Vra!- 


iCi, 


ples, aborde comme un ami des | 


roblèmes communs à tous ses 
rères”, 
Faits concrets 


Mer Ray & également deman- | 


dé que soit modifié l'ordre du 
schéma, ‘Si nous voulons rele- 
nir l'atu l'attention des lecte urs, à t-il 


Le schéma treize, un 


‘ensemble de platitudes' 


CITE DU VATICAN — Le 
projet de schéma sur l'Eglise 
dans le monde moderne n'est 
qu'‘un ensemble de platitudes”, 
a déclaré le Dr Heenan, arche- 
vêque catholique de Westmins- 
ter qui a formulé de très vives 
criti eh 4 contre ce texte, 

Selon Mgr Heenan, le Conci- 


le ‘sera la risée du monde s'il! 


se jette à corps perdu dans un 
débat sur la faim mondiale, la 
uerre nucléaire et la vie des 
amilles”, 

A propos de la question de 
l'attitude de l'Eglise en ce qui 
concerne la pilule anti-ovulante, 
l'archevêque britannique estime 


ue le Vatican s'il doit certes | 


aire connaître son opinion, de- 
vrait laisser la question de côté 
ndant trois ou quatre ans, Le 
r Heenan s'en est pris avec une 
particulière vigueur à la partie 
du texte portant sur la pilule 
anti-ovulante, affirmant qu'elle 
ne reflète pas la pensée de l'E- 
glise sur ce problème, 
Selon Mgr Heenan, 
de schéma devrait être confié 
À une nouvelle commission com- 
posée de spécialistes laïcs et de 
prêtres possédant une longue 
expérience pastorale, 
“Réunissons ensuite, dans 
trois ou quatre ans, la quatriè- 
me et dernière session du Con- 
cile pour débattre ces problè- 
mes sociaux.” 


Guertin Implements Ltd. 


Lot 149, chemin du Périmètre 
(près d la Route 59) 
Case postale 58, St-Vital 8, Man. 


Vente John Deere, pièces, 
service, pneus Firestone 


Tél.: 256-1394 


La Détense Civile dit: 


les Ukrai-| 


modifié le style | 
A! 


de ! 


le projet | 


| dit, Ü ne faut pas commencer 


en parlant de choses qui suppo- | 


am qu'ils ont déjà ja foi, mais 

utôt en signalant des faits con- 
au et des vérités qui sont en 
quéique sorte Inieligibies el 
sensibles à lous, par 
de la misère el de la faim, de 
njustice et dé la violence, du 
désir inné des hommes pour le 
rogrès, de la fraternité et de 
la paix. Installé au milieu des 
hommes qu'il aime tous et qu'il 
veut tous servir, le peuple de 
Dieu examine avec eux les 
qui sont pour lous cause 
xiêté ou d'espoir, N stimule la 
conscience de l'humanité en fai 
sant appel aux notions qui sont 
familières à tous es 
comme celles de la digni 
maine, de la | 
table progrè 
le reste, il ir 
| l'homme de bon ine vo 
Tertullien disait qu'il 
| rellement chrétien’, 
| ce qu'il 


d'an- 


hommes, 
té hu- 


est 
en ut 
salt déjà au moins 
fusément"”, 


isani 


con- 


Enfin, a conclu Mgr Roy, le 
schéma devrait finir en appor- 
| tant la réponse du Christ aux 
| questions que les homines se po- 


Chronique sportive 


exernple | 


faits | 


sent partout dans le monde et 


au milieu d'eux dans son Eglise 
Si Mgr Roy a trouvé, comme 
cardinal Léger, que le sché- 
ma treize était bon dans l'en- 
semble, Mgr 
montré plus sévère, Il en a van- 
| té le caractère pastoral et oecu- 
ménique, mails a demandé 
soient mieux définis les 1ermes 
du monde et d'église, qui sont 


LL s 


souvent eérnployés dans des sens | 


différents 

Mais le reproche le plus gra- 
ve qu'il lui adresse, c'est de ne 
pas donner une description du 
monde idéologique, 
| grands courants de pensée, a-t-i 
dit, sont le christianisme et 
mätérialisme marxiste”, Il a a- 
jouté que le schéma treize de- 

ait mettre en honneur les mar- 
tyrs et condamner toute persé- 
cution religieuse au nom de la! 
hberté de conscience. 

Enfin, Mgr Hermaniuk a af- 
firmé que si le schéma mettait 
davantage en lumière la trans- | 
cendance de l'Eglise et montrait 
qu'elle est 
le communisme pourrait 
combattu plus efficacement. 


. 


être 


Le geste de Johnnie Keane: la 


volte-face la plus spectaculaire en ‘64! 


par Jacque 


En annonçant que Johnnie 
Keane remplacerait Yogi Berra, 
la nouvelle direction des Yan- 
kees a posé un autre geste qui 
nous sernble aller contre les di 
| rectives du baseball majeur. Il 
est bien évident que la direction 
des Yankees avait approché 
Keane avant la fin régulière de 
la saison 1964. Est-ce que 
Cardinaux étaient au courant 
cette manoeuvre? S' 
que Keane avait accepté l'offre 
| des Yankees, pourquoi préten- 
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de 


la direction des Yankees a-t-elle 
négligé d'aviser Yogi Berra qu'il 
ne retournerait pas à la tête de 
l'équipe avant de le dire aux 
journaux? Keane, qui avait joué 
les grands offensés dans sa dé- 
claration à la direction des Car- 
dinaux, se moquait-il donc du 
public qui lui avait accordé son 
entier appui aux heures les plus 
sombres de sa carrière quand on 

rédisait de partout qu'il serait 
Émogé? 

Le geste de Keane n'a rien 
qui doive rehausser son presti- 
ge. Bien sûr il se devait de pen- 
ser à son avenir, mais la manière 
désinvolte dont toute l'affaire 
s'est passée nous prouve qu'on 
n'est plus anxieux au baseball 
de maintenir devant le public 
l'image d’un sport qui se dispute 
entre véritables sportifs, Le base- 

ball est devenu une affaire, la 
vente des Yankees le prouve de 
façon péremptoire et nous crai- 
gnons bien qu'on soit en voie 
de détruire ce sport, ou tout au 
moins d'en changer la face à un 
tel point que les spectateurs vont 
commencer à se poser des ques- 
tions dès qu'un revers inexpli- 
cable surviendra, Quand deux 

randes corporations se feront 
Lo et qu'une série durera sept 


joutes, que 
Tout devien C 
car on saura désormais que rien 


Pers le public? 
r 
É compte que l'argent, L'atti- 


a sujet à caution, 


tude de Keane nous le démontre 

puisque l'orgueil et la fierté du 

métier n’y sont plus pour rien, 

On quitte les Cards la tête haute, 

mais c'est pour s'incliner devant 

une dictature plus puissante! 
C'est meilleur! 

La décision de la ligue Natio- 
nale de mettre un terme à la 
mise en échec sur une mise au 
jeu a eu pour effet de rendre la 


Vous ne pouvez être certain. Vous pouvez être prêt, Faites 
vos plans de survivance maintenant, 


Défense Civile 


1767, avenue 


Métropolitaine, 
Portage, Winnipeg 12, 


Téléphone: 888-2351 


© Grand Spécial 


Tous clous enlevés: idéal pour 


ment extérieur ou doublure 
d'établos et autres bâtisses 
minimum de 2,000 pieds de bois) 


: 
© Bois: 
200,000 pieds de bois, sec, 


pour plancher, Dimension: 2" 


è 


Bonne qualité, tous clous enlevés, 


tures 
© Bains — Eviers 
© Tuyau de descente 


© Radiateurs en fonte 


WRECK 


LU 
SL 4 


«4 
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BOIS ET MATÉRIAUX 
DE CONSTRUCTION USAGES 


En Vente! 


Bois pour plancher 1" x 


(e 


4" 


récouvre- 
Intérieure 
ommande 
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par 1,000 pieds 
de bois 


tous clous enlevés, Planches, Shiplap, Bois 
, 6 pieds et plus, Bois d'oeuvre, 


© Bois pour plancher en érable usagé 


empaqueté proprement. Idéal pour 


salles de danse, salles communautaires, salles d'entrepôt et manufac- 


en fonte de fer 


Eprouvé 2", 3", 4", Tuyau et ferrures, 
© Tuyau galvanisé noir 
1/8 à €”, 


de fer 


© Acier de construction — Poutres | 


Pour informations, adressez-vous à M, Marcel Marcoux 


Visitez notre bureau et notre cour 


625, rue Marion 


ING CO. LTD. 


DEMOLITION CONTRACTORS AND SALVAGERS 
Téléphone: 233-7121 


ils savaient 
| 


dre que l'on voulait offrir un 
nouveau contrat au gérant des 
champions du monde? Pourquoi | 


s LEMOYNE 


partie de hockey plus intéressan- 
te et elle permettra aux joueurs 
qui sont habiles d'avoir le meil- 
leur sur ceux qui ne sont que 
forts physiquement, Cette amé- 
lioration a fait plaisir aux ama- 
teurs de hockey et il est à espé- 


rer qu'on ne s'arrêtera pas en 
aussi bonne voie, Si on pouvait 
éliminer le ‘charging” long 


de la rampe et derrière les buts, 
on aurait accompli beaucoup 
pour améliorer le calibre du hoc- 
key pratiqué dans la ligue Na- 
tionale, Cette nouvelle décision, 
ajoutée à celle de mettre fin aux 
jérémiades des joueurs chaque 
fois que quelqu'un est uni, de- 
vrait redorer un peu le blason 
|des arbitres qui n'ont pas été 
trop heureux de ce côté-là de- 
puis quelques années. 

Il est malheureux que Punch 
Imlach ait orchestré une série 
de protestations contre ces rè- 
glements et nous espérons que 
la ligue ne se laissera pas fléchir 
|et qu'elle ordonnera aux arbi- 
tres d’être sévères, comme il se 
doit, IL faudrait aussi qu'on ces- 
se d'égaliser les punitions, car 
alors on n'a pas besoin d'arbi- 
tre, il ne s'agirait que de sortir 
un joueur à périodes fixes et 
| le travail des officiels en serait 
réduit d'autant, Le rôle d'arbi- 
tre n'est pas déjà assez rose sans 
qu'on aille surcharger ces che- 
valiers du sifflet d'injures, mais 
il faudrait quand même que la 
ligue puisse affirmer ouverte- 
ment, et le prouver par des actes, 
que les arbitres ne reçoivent pas 
l'ordre ‘‘d'égaliser”’ les chances. 
C'est là un procédé odieux qui 
a été dénoncé par plusieurs an- 
ciens arbitres et que la ligue Na- 
tionale n’a jamais pu nier non 
plus. Maintenant qu'on semble 
vouloir donner plus d'autorité 
pourquoi ne pas lui enlever 
les menottes qu'il a aux mains 
et le laisser diriger la partie à 
sa guise, suivant les règlements 
et non suivant le désir des pro- 
priétaires des équipes, qui ne 
pensent qu'à eux en agssant ain- 
si. Le public paie pour voir un 
match et il accepte que les pu- 
nitions fassent partie de ce 
match. Qu'on les impose comme 
il se doit si on ne veut pas léser 
les gens, 


Inquiétudes 

Le calibre de la ligue Natio- 
nale de hockey s'est-il détérioré 
au cours des dernières années? 
On se pose la question quand on 
voit Ted Lindsay et Dickie Moo- 
re se tailler des places au sein 
d'équipes de ce circuit, Recon- 
naissons-le, Lindsay était un 
joueur fini il y a quatre ans et 
s'il réussit dans la ligue Natio- 
nale il faut en conclure deux 
choses: ou le calibre de ce cir- 
cuit est à son plus bas niveau, 
ou les éclaireurs ne connaissent 
pas leur travail et sont incapa- 
bles de trouver les jeunes joueurs 
| capables de jouer dans la ligue 
qui est supposée être la plus 
puissante au monde. C'est sans 
doute en apprenant que Lindsay 
et Moore allaient revenir au jeu 
| que les Russes ont affirmé qu'ils 
| aimeraient maintenant rencon- 
|trer une équipe de la ligue Na- 
tionale, On les comprend facile- 
ment. 
| Nous ignorons si Lindsay va 
redevenir un joueur de fort ca- 
libre ou simplement ‘un bench 
warmer”, Moore, pour sa part, 
| était au moins en bonne forme 
quand un blessure l'a forcé à 
| quitter les Canadiens et s'il est 
remis de cette blessure, ce dont 
| nous doutons, il peut encore ren- 
dre des services. Nous ne com- 
| prenons rien au retour de Lind- 
say si ce n'est qu'il veut se ven- 
ger de ceux qui l'avaient envoyé 
en exil à cause de sa participa- 
tion à la formation d'un syn-| 
dicat de joueurs de la ligue Na- 
tionale, C'est Jack Adams qui 


RÉ RE RE 


| déjà affirmé que c'est ce qu'on 
lui avait fait, l'ancien directeur 
des Wings ne s'est certainement 
pas couvert de gloire ze jour-là, 
Quoiqu'il arrive, on suivra avec 
| attention les agissements de Ted | 
et de Moore. Plusieurs joueurs | 
qui retournés dans la ligue 
Américaine et dans la ligue Cen- 
trale doivent se demander eux 
| aussi ce qui ne va pas qu'on 
|les laisse de côté pour sortir des 


! 
sont 


Hermaciuk s'est | 


1 te ès, | 1 
un facteur de progrès, | tour chez elle 


| de sa soeur, 
i «1, « 
| Dominique, MO. 


| 


cur faire voir le Christ vivant | 


| Mme 
que | 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


Dunrea 


Visieurs 

Le mercredi 21 
l'abbé A. Bouwet, 

M1! 1e Vir 
la Rév 


octobre, M 
accompag La 
pue Bt De 
Sr Marie-St. 
de la Maison 
Chapelle, venait visiter de la pa- 
remté de cette localité, M, l'ab-. 
bé C. Vachon état heureux de 
recevoir la visite de M. l'abbé | 
Boulet jui donnant asile pour la 
nur! 
Le dimanche 25 
Mme Félix Pinetie 
Rose, accompagnés de leur fille, 
Cécile Tucker, et de son 
fs, Daniel, M. et Mme Jean Pi- 
nette et de leur fils, Albert, de | 
Ste-Amétie, sont yeaus rendre | 
isite à M. l'abbé Vaci airasi 


de 


octobre, M 
de Ste- 


et 


hon 


qu'à Mlle B Langois. Après | 


“Les deux | 


»| 


| 


! 


| 
| 


aurait exécuté ce coup et si c'est | ergot 
là la vérité, et Lindsay nous a | Sur vole net … 


| 


Î 


| boules à mites un joueur inactif | 
| depuis quatre saisons. Par con- 
tre, si on regarde la liste des 
| vedettes du circuit, cn constate 
| que ce ne sont pas teliément les 


| jeunes poulets qui dominent, et 

| les Leafs de Toronto, avec leur 
liste de 

|ans, ! 

| preuvi b 


| ligue 


fournissent , une 
. Où va la 


n définitive 


n .% 
11€ 


joueurs de plus de 30! 


| entre les élèves des différentes 


une bonne causette et le repas | 
du soir pris en commun, les vi- 
siteurs s'en retournaient laissant | 
M. le curé tout joyeux de cette | 
heureuse rencontre | 

pd Anna Boulet et quel- | 
| ques -uns de ses enfants, de St- | 

pee dur À visitaient les familles | 


de MM. Arthur et Fékitien Bou- 
| let, en fin de semaine | 

M. et Mme Maurice Côté, de | 
| Ste-Agathe, accompagnés de la 
| Rév, Sr Jean-Aïlbert, S.N.J.M. 
venaient rendre visite à M 
Mme Albert Boulet, le dimanche 
25 octobre, Mme Boulet est de | 

après avoir été | 
hospitalisée pendant plusieurs 
jours à Killarney, 
Va-et-vient 

M. et Mme Joseph-S. Boulet 
sont partis pour un voyage de 
quelques semaines à Saskatoon, 
Regina et autres endroits de la | 
Saskatchewan, 

M. et Mme Paul Boulet et 
deux de leurs enfants sont allés | 
er. Saskatchewan participer à la 
célébration du 35e anniversaire 
de mariage des parents de Mme 


Boulet, 

MM. et Mmes Edmond, Al- 
phonse et Henri Beaupré se sont 
rendus à Fannystelle, le samedi 
24 octobre, pour assister à un 
mariage parmi la parenté et se 
rendaient ensuite à Winnipeg, 
pour revenir pendant la soirée 
de dimanche, 

Concours 

Le lundi soir 19 octobre avait 
lieu à la salle paroissiale un 
concours dG'épellation anglaise, 


a 


écoles des environs, en présence 
des instituteurs, institutrices et 
parents das écoliers. L'intéres- 
sante soirée s'ouvrit par le chant 
de ‘“O Canada” et se termina 
par le “God Save The Queen”, 

Après une chaude compétition, 
la palme de la victoire alla à 
deux écoliers de Ninette, 


Messe de Requiem 
Au milieu d'une Pere | 
nombreuse avait lieu le mardi 


| Lagassé, 


| St-Lazare 


| Joseph 


| ler 


|Lafrenière (157) 


Let 


20 octobre en l'église paroissiale, | 
le service funèbre de M, Wayne 

jeune homme de 19 

ans, de Wakopa, tué accidentel 

lement, À l'imue de la cérémo- 

nie, le cortège funèbre æ diri- 

gea vers Brandon, lieu de la sé- 

pulture. Sincères condoléances à 

famble éprouvée, 


Le vote rural 


Municipalité rurale d'Ellice: 
au conseil municipal, quartier 3, 
MM. Eugène Simard (56 votes) 
élu, Paul Huberdeau (22), dé. 
fait; quartier 4, Adolphe Ful- 
ham (31), élu, Denis Fouillard 
(11), défait, District scolaire de 
Armand Guenette 
(71), élu, Arthur Fenez (60), 
élu, André Huberdeau (58), élu, 
Totte (26) et Paul Hu- 
berdeau (19), défaits. 

La Broquerie: quartier 4, 
Noël Fournier (84), élu conseil. 
Wilfrid Turenne (52), dé- 


fait 
Lorne: quartier 5, Maurice 

, conseiller élu, 

Olier Labossière (110), défait, 


Montcalm: quartier 1, W. S,. 


Forrester (52), conseiller élu, 
E. R. Copeland (49), défait; 
quartier 3, Albert StHilaire 


(72), élu, Alphonse Bérard (62), 
défait, 

Ste-Anne: quartier 6, Alcide 
Michaud (78), élu conseiller, 
Louis Vincent (42), défait, Dis- 
trict d'école consolidée: Ralph 
Vincent (316), élu commissaire, 
Emmanuel Godin (230), élu, 
Tobi Perrin (130), défait. Sports 
le dimanche: 185 pour, 25 contre. 
Somerset: L. Lemoing (144) 

D. Hink (144), élus, Roger 
Poiron (91), défait. Sports le di- 
manche: 194 pour, 25 contre, 
Sports et cinéma le dimanche: 
194 pour, 25 contre, 

South Norfolk: quartier 1, 
Eugène Gaulthier (177), élu 
conseiller, Henri Vuignier (146), 
défait, 

Division scolaire du Cheval- 
Blanc: quartier 2, Clarence 
Franklin (125), commissaire 
élu, Rudy Friesen (41), défait, 

Notre-Dame-de-Lourdes: Clé. 
ment LeMoullec (235) et Antoi- 
ne Charrière (170), élus com- 
DRM, Guy Vigier (168), dé- 
ait, 

St-Claude: Dr Pierre Philippot 
(170), élu maire du village, René 
Pineau (124), défait; Louis Hei- 
get (163) et Camille Rey (161), 
conseillers élus, Louis Arbez 
(109) et Clément Bernard (108), 
candidats défaits. 

Grey: quartier 1, Auguste 
Painchaud (172), conseiller élu, 
Gordon Franzmann (108), dé- 
fait; quartier 4, Edouard Pilloud 
(196), élu, Charles Pilloud (81), 
défait, 


M. J. Lebrun, de Lorette, 
est décédé accidentellement 


LORETTE M. Jean Le- 
brun, fils de M. et Mme Zénon 
Lebrun, est décédé accidentelle- 
ment le lundi 19 octobre, à l'âge 
de 19 ans, Il était un empioyé 
de la Gas Utility Construction 
Co, Ltd, Au moment de l'acci- 
dent il travaillait dans une tran- 
chée non-boisée de 91, pieds de 
profondeur, non loin d'un trot- 
toir, à l'angle des rues Shafts- 
bury et Grant, à Winnipeg. Le 
compagnon qui était près de lui 
réussit à monter la tranchée ag- 
sez vite, mais Jean en fut empê- 
ché par la terre qui se mit à 
débouler l'emprisonnant debout 
dans un coin. Les autres em- 
ployés travaillèrent pendant 45 
minutes pour enlever les débris 
afin de le sortir, Malgré tous les 
soins donnés par les médecins, 
ils ne réussirent pas à lui sauver 
la vie 

Le défunt laisse dans le deuil, 
outre son père et sa mère, qua- 
tre frères, René, Paul, Claude et |; 
Daniel; deux soeurs, Irène 
(Mme Luigi Cavalina), de Lo- 
rette, et Dora (Mme Rosaire 
Fiola), de Ste-Geneviève, 


Les funérailles eurent lieu le 
jeudi 22 octobre, à 10 h, am. 
M. l'abbé E. Fontaine, curé, 
chanta la messe de Requiem, as- 
sisté du R, P, Voyer, C.SsR., de 
Ste-Anne, et de M, l’abbé Julien 
Lévesque, vicaire, comme dia- 
cre et sous-diacre, 


Les porteurs étaient six cou- 
sins, MM. Frank et Roland Le- 
brun, Raymond et Guillaume 
Therrien, Philippe et Roger Gé- 
lineau, Deux beaux-frères firent 
la quête, MM. Rosaire Fiola et 
Luigi Cavaline, 


Sincères condoléances à la fa- 
mille éprouvée, 


COURS DU GRAIN FOURNI PAR 


JAMES RICHARDSO 


1019, édifice Grain Exchange, Winnipeg — Tél,: WHitehall 2-3452 
Prix déchargé à Fort William ou Port Arthur 
PRIX COMPTANTS À WINNIPEG 


Remerciements 

M. et Mme Zénon Lebrun et 
leur famille désirent remercier 
toutes les personnes qui leur ont 
montré de la sympathie à l'oc- 
Casion de la mort de leur fils et 
frère, soit par assistance aux fu- 
nérailles, offrandes de messes et 
de fleurs, Un merci spécial s'a- 
dresse aux Filles d'Isabelle de 
Lorette pour avoir organisé un 
diner familial après les funé- 
railles, où se groupa M. le curé, 
M. le vicaire et un nombre im- 
posant de parents et amis, 

Çà et là 

Souhaits de prompt rétablis- 
sement aux personnes qui ont 
dû faire un séjour à l'hôpital, 
Mmes Delphis Johnson, Eugène 
Cournoy?r, Lynne Therrien et 
René Desautels, 

M. l'abbé Fontaine, les Rév. 
Srs Farmer et Elisabeth-de-St- 
Joseph, M. Denis Dorge, Mmes 
Rosa Therrien et Joseph Poirier 
assistaient à la rencontre dr 
le de Parents et Maître, à St- 
Charles, 

Félicitations à M. Denis Dorge 
qui a été élu par acclamation 
commissaire de la Division Sei- 
ne, ainsi qu'aux conseillers: au 
quartier 3, M. Aurèle Ross; au 
quartier 4, M. William Yestrau; 
et au quartier 1, M. Alex Ar- 
noulld,. 

Trois bonnes familles de la 
paroisse quittent la région, ces 
jours-ci. M. Miche Soulodre et 
sa famille sont partis demeu- 
rer à Toronto, Mme Maria Lan- 
dry et sa famille, à St-Boniface, 
et la famille Armand Hamoline 
à St-Vital. Tous leur souhaitent 
bonne chance dans leurs nou- 
velles demeures. 

Bienvenue à Mme L, Fréchet- 
te, qui est venue demeurer avec 
sa fille, Mme Léon Desmarais. 


N & SONS LIMITED | 
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AVOINE — Lundi Mardi Mercredi Jeudi Vendredi 
CIW. n0 2 83 83 83 82.8 82.6 
C.W no3 79.6 79.6 19.6 79.4 79,4 
Fourrage no | . 79.2 79.2 192 79 70 
Fourrage no 2 . 76.2 716.2 78.2 76 76 
Fourrage no 3 132 73.2 732 73 73 
ORGE — 
C.W. no 2-4 rangs …… x 133 1336 133.2 133 1324 
C.W no 3-6 rangs es 131 131 6 131.2 131 1302 
Fourrage no 1 …. … 121 4 121.4 1214 1214 121 
Fourrage no 2 … Rs 120 120 120 120 1194 
Fourrage no 3 117 117 117 117 1164 
SEIGLE — 
C.W. n0 2 … 130 1292 
C.W no 3 … 125,4 1242 
CW 1 rej. 1264 125.6 
CW no 4 … 115 1142 
114 1132 
130 1292 
COLZA — 
NOVEMETS. mienne 258.2 261 264 4 256.8 268 4 
Janvier 258 2822 265.4 267.2 2674 
Mars 258,4 262 265 268 268 2 
AVOINE — 

Ortobre … 82.8 828 825 824 82% 
Décembre 416 82.2 824 824 821, 
MR 82% 821% 824 826 82.4 
Juillet, 82 82 82 82 82 
ORGE — 

Octobre 125.2 1252 124% 
Décembre 124% 124 1234 
Mai 1242 1237%% 123.4 
Juillet, 12414 123.6 123.6 
LIN — 
Octobre me .…— #19 3174 #172 
| Décembre =. 321.2 94 "88 
Mai = 329.4 32174 3271, 
Juillet. DR 328.4 3268 3262 
| SEIGLE — 
Octobre 190 1292 
Décembre 1322 131% 
Mai 134% 1278 
Juillet, 1382 1378 


{Pour la semaine du 19 au 23 octobre 1964) 


St-Boniface, le 30 octobre 1964 


so COFHRUS si 4, "+ 
Le dimanche 10 octobre, is enfants de M. et Mme ere Moreau, de Sobstarts, Sask. w 
nts et amis pour une joyeuse veillée-surprise afin de célébrer 


réunissaient avec de nombreux 
le 25e anniversaire de mariage 


leurs parents, L'on voit sur la 


reau, entourés de leurs douze e: lère rangée, Aurèle, Mme 
A. Moreau, le R, F, Georges, P.B., qui ne put assister à la fête. anniversaire, Rosella et Albert: 2e 
rangée, Charles, Marie, Anne-Marie, Aygela, Lorette et Dianne, 


hoto ci-dessus M, et Mme Mo- 
. Moreau, Michel, Edouard, M, 


L'agriculture fournit 40 pour cent 
du produit national brut du Canada 


OTTAWA — Un député du | tième des revenus du 


Québec à Ottawa a fait savoir 
que l’agriculture compte pour 
plus de 40 pour cent de notre 
produit national brut et donne 
de l'emploi à plus de 35 pour 
cent de notre force ouvrière, 

Parlant devant les membres 
du Club Richelieu d'Eastview, 
M. Clément Vincent (PC — Ni- 
colet-Yemaska) a déclaré que 
l'exportation de produits agrico- 
les, comme le blé, le tabac, les 
viandes, les produits laitiers, 
fromage, sirop et, sucre d'érable, 
fruits et légumes, compte pour 
un: sixième de toutes les expor- 
tations canadiennes, 

M. Vincent avait intitulé sa 
causerie “L'agriculture cana- 
dienne et son rôle”, Il a insisté 
sur ses besoins de nourrir la 
nation en quantité, en qualité et 
de façon économique, de four- 
nir sa part à l'économie du pays 
et de faire vivre celui qui s'en 
est fait une profession, 

Le conférencier a signalé que 
le cultivateur reçoit moins ac- 
tuelllement, soit 44 cents par dol- 
lar dépensé pour les aliments, a- 
lors qu'il touchait 58 cents par 
dolllar en 1950, 

“Les prix augmentent, dit M. 
Vincent, mais le consommateur 
paie davantage pour les frais 
accrus de conditionnement, de 
vente et de services addition- 
nels”, 

Parlant de l'apport de l'agri- 
culture à l'économie, le député 
a souligné que le cultivateur dé- 
pense $369,000,000 pour les aii- 
ments du bétail et les semences, 
$55,000,000 pour l'huile diesel 
et la gazoline, $294,000,000 
pour les machines agricoles, 
$85,000,000 pour l'engrais et la 
chaux, $38,000,000 pour les con- 
tenants à légumes et fruits, 
$26,000,000 pour les produits 
antiparasitaires, $21,500,000 
pour son électricité et $200,000,- 
000 pour sa main-d'oeuvre, for- 
te de 670,000 travailleurs, 

Aide indirecte 

En plus de cette aide directe 
à l'économie, M. Vincent signale 
l’aide indirecte apportée par 
l'entremise des manufactures 
d'outiis agricoles qui utilisent 
10,000 tonnes de fer par année, 
des grandes épiceries qui em- 
ploient 76,000 ouvriers, et leur 
versent $219,000,000 en salaires, 

Enfin, l'agriculture compte 


pour le huitième des revenus du 
transport automobile et le sep- 


transport 
ferroviaire, le montant global 
excédant $230,000,000, 

Le député a soumis quelques 
recommandations pour aider l'a- 
griculture à faire vivre son 
homme: encourager le program- 
me ARDA de réorganisation de 
l'agriculture, des crédits plus 
substantiels à l'agriculture, des 
prix stables pour les produits 
agricoles, la recherche de mar- 
chés d'exportation et de promo- 
tion de nos produits sur le mar- 
ché intérieur et des mesures spé- 
ciales, de la part du gouverne- 
ment, quand il y a lieu. 


Prince-Albert 


Elections municipales 

Le mercredi 4 novembre au- 
ront lieu les élections municipa- 
les de cette ville, Si l'on en juge 
par le nombre de candidats qui 
brigueront les suffrages des é- 
lecteurs pour les quelques sièges 
vacants, les électeurs n'auront 
que l'embarras du choix, 

Lundi dernier, jour final pour 
la nomination, plusieurs nou- 
veaux aspirants vinrent grossir 
la liste des candidats déjà pu- 
bliée quelques jours auparavant, 

Le X devant le nom indique 
un officier sortant de charge 
mais qui se présentera de nou- 
veau (1 sur 3): mairie, X Allan 
Barsky, X Henry Hogeweide et 
Ted Bowerman; échevinage (11 
aspirants pour 4 sièges), X Mme 
Marion Sherman, X Jim San- 
derson, X Märshall Allbright, 
Joseph Cochran, Robert Ser- 
jeant, Frank Dunn, Stan Pipe, 
Jack Norman, Eric Langland, 
Tom Garrison et Bernard Ife, 

Six candidats se présenteront 
aux quatre sièges vacants de la 
Commission scolaire des écoles 
séparées: X Jos. Ward, X Cyril 
Barzeele, Peter A, Mahon, Léo- 
J, Fournier, Andrew Boehm et 
Don Maranda, 

Les heures de votation sont 
de 8 h, am, à 9 h, pm, 

J.M.C, 

C'est aussi le mercredi 4 no- 
vembre qu'aura lieu le premier 
des concerts de la saison des 
Jeunesses Musicales dans l'audi- 
torium de l'Académie de la Pré- 
sentation de Marie, 5e avenue 
ouest, Prince-Albert, 

brillant pianiste Marek 
Jablonski, de réputation mon- 
diale, sera en vedette ce soir-là, 


Des représentants(es) de diver- 
ses écoles ires où insu- 
tuts se préparent pour la série 
des concerts de J.M.C, Le prix 
d'entrée pour la série 64-65 
sont: adultes, $5, et aux mem- 
bres de l'extérieur, $3; étudiants 
et mstituteurs, $3; pour une fa- 
mille, $15, 


—_—— 


Bellegarde 


Çù et là 

Sincères condaléunces aux fa- 
milles Roussel, Kenler et Geor- 
re, qui viennent de perdre leur 
mère, Mme Elise Kenler, âgée 
de 88 ans, 
Mme Armand Fafard et M, et 
Mme Roger O'Reilly, de Scout 
Lake, ainsi que et Mme 
Charles Préfontaine et leur fa- 
mille, de Winnipeg, Man, é- 
taient, en fin de semaine, chez 
M. et Mme Roger Wolensky, 
M. et Mme Alex, Wolensky et 
M. Arthur Sylvestre ont paasé 
Er htt jours à St-Boniface, 


Mile Rose-Hélène Wolensky 
passe la fin de semaine chez ses 
soeur et beau-frère, à Brandon, 
an, 

M, et Mme Stan Paulhus et 
leur fille, Huguette, ont rendu 
visite à MM. et Mmes Charles et 
Gérard Paulhus, à Gravelbourg, 
Mme Félix Sylvestre passa 
quelques jours chez ses fille et 
gendre, M, et Mme Gérard 
Bourgeois, à Si-Boniface, Man, 


M. le curé a commencé la vi- 
site paroissiale aux villages de 
Bellegarde et d'Antler, 
Félicitations aux couples gui- 
vants à l'occasion de leur 25e 
anniversaire de mariage: à M. 
et Mme Cyrille Paulhus, dont 
leurs parents et amis les oùt 
fêtés à leur demeure, le 13 sep: 
tembre; à M. et Mme Arthur 
Moreau, le 10 octobre, lorsque 
quelque 50 personnes se sont 
rendues à leur résidence pour 
les fêter; le 14 octobre, M, et 
Mme Maurice Moreau, Après la 
célébration d'une messe, leurs 
per et amis se sont rendus à 

salle pour un souper et une 
veillée, On remarquait des gens 
du Manitoba: Brandon, Ste-Ro- 
se-du-Lac et Ste-Rita, ainsi que 
de Storthoaks et Redvers, 
Le 20 octobre, M, Aurële Mo- 
reau revenait tout heureux avet 
$1,250 gagnés à un bingo à 
Carnduff. 

Malades 

Prompt rétablissement à Mme 
Cyrille Paulhus, hospitalisée de- 
puis quelques jours à Redvers, 
et à M, Marcel Magotiaux, à 
OS de Reston, Man. 


Tous, nous aimons 
posséder quelque chose! 


Aujourd'hui, la plupart des gens veulent leur propre 
voiture, leur propre maison et bien d'autres choses. 


Pourquoi cela? Même si chaque individu a une réponse per- 
sonnelle à cette question, elle se résume à ceci... que, d'une 
facon ou d'une autre, chacun tire plus d'avantage des choses 
lorsqu'elles sont bien à lui. Vous pouvez être propriétaire vous 
aussi, si vous, vos amis et vos voisins vous donnez la main. Les 
membres d'une Coopérative partagent de façon collective la 
propriété! Ils partagent aussi, les bénéfices! 


St-Boruiace, le 30 octobre 1964 


275 délégués 


(Suite de la premiére page) | 


a on 


Le secrétaire général de 
tehewan Teachers F 


Saluts fra 

Après que le KR. P. Hercule 
Paradis, OFM, curé de St 
Jean-Baptiste, eut souhaité à 


“notre Centre qui em le 
vôtre" (Ce Centre social sert 
aussi d'école Mathieu et de sal- 
le paroissiale et sera bénit s0- 
lennellement par Mgr Gerem 
dimanche prochain ler novem- 
bre, à 3 h. pm), M. Raymond 
Bernier, ident de l'Associa- 
tion d’ 


è 


li\me du premier posé par 
«de | je mis tdlère d'efirason de la 


au Congrès 


Dr Bates constitueront un autre 
pas en avait, dans la ligne mé- 


Saska lchewan, la 
conna issance officielle cours 
de français de l'ACFC, Main- 
tenant, conciut-il ses 
le fvançais va entrer à l' 
normale, Ensuite f 

mieux dans les écoles. 


“Notre” journal 
de l'assemibiée 
ensuite au KR. P. Ro- 


re- 


de ma 
méo Bédard, O MI. de rempie- 
cer “l'orateur invité” annoncé 


“comme sien”, officiellement et 
pratiquement. 
L'orateur profita donc de l'ex- 


ucation des Canadiens | celjente occasion pour inciter 


français du Manitoba, fut invité | son auditoire à jeter avec lui 


à prendre la parole, 11 fit res- 


sortir que ce congrès s'annonce | lon ke thème mérne du 


comme une vraie réunion de 
famille, grâce à la présence de 


“un regard vers l'avenir”, se- 


vers l'avenir de La Liberté et le 
| Patriote en Saskatchewan, Fai- 


nombreux frères d'autres pro-|sant brièvement allusion à d'au- 


vinces (Manitoba, Ontario, Al- 
berta, Québec), frères de reli- 
gion, de traditions, de culture 
et de langue, tous ayant parti- 
cipé aux mêmes luttes, tous tra- 
vaillant à assurer les mêmes 
victoires, Que tout cela, récla- 
ma4-il, à savoir notre religion, 
nos traditions, notre culture et 
notre langue ne soient jamais 
diluées, mais sans cesse revalo- 
risées, Et, conclut-il, que vos dé- 
libérations du congrès soient 
{ructueuses non pas seulement 
pour une survivance débile, 
mais pour un épanouissement 
vigoureux. 

M. Eugène Trottier, propa- 
gandiste du Plan Famillal de 
l'Assurance-Vie Desjardins en 
Alberta, assura les congressistes 
ve vos frères, vos garçons et 
filles, vos institutrices mainte- 
nant rendus en Alberta” vont 
suivre avec attention les activi- 
tés de ce congrès de Regina, 
assurés qu'ils sont que l'A.C.- 
F.C, en sortira plus adaptée et 
plus conquérante que jamais. 

M. R. Pinsonneault mit fin à 
celle séance inaugurale par la 
lecture de messages reçus de 
M, Jean-Paul Langlois, de Lé- 
vis; de M, j'abbé Léo Couture, 
chancelier de l'archidiocèse de 
St-Boniface, au nom de Son Exec, 
Mgr Maurice Baudoux; de l'hon, 
Pierre Laporte, ministre des At- 
faires culturelles du Québec; de 
M. l'abbé J. S, Robinson au nom 
de Son Exec, Mgr F, Klein, évé- 
que de Saskatoon, et de M. Ray- 
mond Denis, de Montréal, vété- 
ran des grandes luttes patrioti- 
ques en Saskatchewan. 

Après ces discours d'inaugu- 
ration, la séance fut levée, mais 
tout de suite les congressistes 
se multiplièrent en petits grou- 
pe d'amis, dans la salle et à 
‘extérieur (la température fut 
quasi printanière durant tout le 
congrès) pour discuter aimable. 
ment des questions à l'ordre du 
congrès, Mais tous revinrent fi- 
dèlement, et même encore plus 
nombreux dès 8 h. du soir pour 
une deuxième séance de dis- 
nours, 

Projets universitaires 


Le premier orateur fut le doc- 
teur Bates, doyen de la faculté 
d'éducation au campus universi- 
laire de Regina, qui fit d'abord 
allusion à une grande réunion 
d'éducuteurs au cours de l'a- 
près-midi à l'université même, 
et à laquelle participaient les 
RR, PP. Eugène Dubreuil, rec- 
teur, Henri Légaré, agent de 
liaison, Wilfrid Piédalue, pro- 
fesseur de philosophie, du col- 
lège Mathieu de Gravelbourg, 
et Benoit Paris, O.M.I, profes- 
seur de français à l'université 
et ancien visiteur des écoles au 
nom de l'A.C.F.C, Mais son dis- 
cours porta surtout sur les plans 
projetés à l'université ‘en vue 
d'assurer à la province des pro- 
fesseurs de français compétents", 
grâce à de véritables ‘experts’ 
des techniques de l'enseigne- 
ment linguistique “à la page”, 
et donc des professeurs qui ‘‘par- 
lent” le français qu'ils ensei- 
gnent et qui le “comprennent”, 
A cette condition ils donneront 
un enseignement français bien 
vivant, et non comme dans le 
passé un enseignement ennuyant 
et inefficace. 

M. Bates cita ici l'exemple 
traditionnel de plusieurs pays 
européens où on s'y connaît en 
fait d'enseignement de la langue 
seconde, et assura ses auditeurs 
attentifs que comme doyen de 
la faculté d'éducation il entend 
prendre à Regina ses propres 
responsabilités en ce domaine, 
de façon très sérieuse et de 
manière à obtenir de vrais ré- 
sultats, Il élabora donc sa pen- 
sée en indiquant comment il 


entend s'y prendre pour assurer | 


de bons professeurs de français 
aux écoles élémentaires et se- 
condaires, il parla de possibilité 
d'organiser des laboratoires de 
langue, il annonça qu'on a pré- 
vu au budget de l'université le 
salaire du professeur expert ‘à 
trouver, cependant”, il révéla 
qu'on aurait dès l'an prochain 
une classe de pédagogie de l'en- 
né 4" du français, etc. 
ans tout ce discours, M. Ba- 
tes ne considérait le français que 
comme langue seconde, et donc 
il ne s'agissait que de l'ensei- 
nement du français aux petits 
y Éd et que de la agogie 
de l'enseignement du français à 
leurs futurs instituteurs, Tout 
de même # auditeurs virent 
en tout cela un pr s pour 
la Saskatchewan, Er 
d'autres progrès susceptibles 
d'améliorer la situation dans les 
écoles que fréquentent les petits 
Canadiens français, Et donc ils 
applaudirent fortement et chau- 
dement l'orateur 
Le Père Paris vint ensuite 
donner son rapport de visiteur 
des écoles de l'AC.F.C. (On 
peut en lire le texte ailleurs dans 
ce numéro du journal}; mais il 
ünt à féliciter lui-même le Dr 
Bates, à titre de professeur de 
français au campus universitai- 
re. 1 profita de l'occasion pour 
mentionner que les projets du | 


tres discours qu'il avait pronon- 
cés auparavant en Saskatehe- 
wan devant des auditoires semn- 
blables, soit à Prince-Albert, soit 
à Duck Lake, etc, # précisa 
donc qu'il n'entendait reve- 
nir celle fois sur les difficultés 
du passé éloigné ou récent, mais 
plulôt en tirer des leçons pour 
les années futures, 

Car la fusion de “La Liberté" 
et du ‘Patriote de l'Ouest” a eu 
lieu en 1941, Après 23 ans, dit- 
il, il est certainement t 
qu'on cesse de se dire abonné ou 
lecteur de ‘La Liberté” ou du 
! “Patriote” selon qu'on demeure 
au Manitoba ou en Saskatche- 
wan, et qu'on accepte comme 
fait bien établi qu'il n'y a qu'un 
seul et même journal pour les 

ulations des deux provinces, 

t puis, ajouta-t-fl, il est peut- 
être temps aussi qu'on se de- 
mande s'il reste nécessaire de 
garder précieusement la métho- 
de traditionnelle de campagne 
d'abonnement ou de réabonne- 
ment, à savoir de faire circuler 
sur des milliers et des milliers 
de milles de route, et de porte 
en porte à travers villes et cam- 
pagnes, deux ou trois agé on À 
distes, pendant les seuls mois de 
l'été, quitte à ne recueillir après 
un tel effort et une fabuleuse 
dépense de temps et d'argent 
que quelques abonnements sup- 
Le = 1 À sl rapport à l'an- 
née précédente, 

Défendant ensuite le rôle des 
chroniqueuses paroissiales qui, 
au mieux de leurs connaissan- 
ces, talents et ilités, en- 
voient fidèlement chaque semai- 
ne les petites nouvelles de leurs 
milieux respectifs, l'orateur ex- 
pliqua comment il est extrême. 
ment difficile aux rédacteurs 
demeurant à Winnipeg, attachés 
quatre jours par semaine (au 
moins) à leur au de rédac- 
tion, mêlés intimement à toutes 
les ramifications de la vie ca- 
tholique et française des Fran- 
co-manitobains, de pouvoir en 
même temps se tenir parfaite- 
meni au courant des ro- 
bièmes et des Naliss: 
tions des Canadiens français de 
la Saskatchewan, de toute l'é- 
bullition que connait leur pro- 
vince dans les domaines de la 
politique, de l'éducation, de l'é- 
conomie, de l'exode des ruraux 
vers les villes, etc. C'est pour- 

uoi les articles éditoriaux ou 

e fond du journal portent sou- 

vent sur le Manitoba, quoique 
là, aussi bien qu'en première 
page l'on s' ique à maintenir 
un cachet ral apte à inté- 
resser tous les lecteurs des deux 
provinces, 

Mais il y eut des démarches 
faites auprès de chefs de la com- 
munauté canadienne - française 
de la Saskatchewan pour obte- 
nir leur coopération ‘payée, si 
nécessaire”, N'est-ce pas eux, 

ar exemple, qui seraient actuel- 
ement le plus en mesure d'é- 
Clairer, par leurs articles, sur ce 
qui se passe en fait de relations 
nouvelles avec le gouvernement 
et le département d'Education, 
ou avec les autorités de l'uni- 
versité et de l'école normale, ou 
avec les commissaires des Gran- 
des Unités, pour favoriser une 
meilleure place au soleil de la 
province à la culture et à la lan- 
gue françaises? Hélas! Ces dé- 
marches ne connurent que peu 
ou pas de résultats tangi ap- 
préciables. 

Dès lors, si l'on veut sérieu- 
ne À nn, gotean si 

on ire qu'il apporte plus 
u'une nomenclature pts 
| daire de ‘va-et-vient’ ou de “çà 
et là”, il importe de trouver une 
solution pratique et efficace. 
L'orateur incita donc les con- 
gressistes à discuter la KL eu 
avec calme mais en profondeur, 
et les responsables de l'A.C.F.C, 
à étudier les suggestions faites 
et à aider la direction du jour- 
nal à en assurer la réalisation. 

Ces paroles du Père Bédard 
furent chaudement a udies, 
et elles devaient donner lieu à 
d'enrichissantes discussions et 
suggestions au cours des séan- 
ces des deux jours suivants. Il ne 
reste qu'à espérer de meilleurs 
jours pour La Liberté et le Pa- 
triote, en Saskatchewan comme 
au Manitoba, car il est clair, 
après un tel congrès, que la 
population canadienne-française 
des Prairies est avide d'user à 
plein de tous les moyens de 
communication à sa disposition, 
entre autres du journal écrit, 
de la radio et . .. de la télévi- 
sion. 


Trois comites 


Ceile première journée du 
congrès se termina la for- 
mation des comités nomina- 


tion et de résolutions de l’A.C.- 
F.C, et de l’A.CE.F.C. 

Comité de nomination de 
l'A.C.F.C.: MM. Alfred Chabot, 
de Ferland, Jean Carrière, de 
Storthoaks, Zénon rm de 
Vonda, Pierre Gareau, de St- 
Isidore-de-Bellevue, Albert Du- 
bé, de Regina, et Pierre Kervi- 
che, de Regina, 

Comité de nomination de l'A.- 
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sieurs un de Gravitbourg 
(beaucoup d'autres jeunes de la 


cuter entre eux questions du 
forum sur la vie culturelle fran- 
çaise en Saskatchewan, Puis il 
u'on tirerait au sort 
! 00.00) d'un voyage 
spécial au Québec, comme 

s, (Le ti- 


rage eut lieu de fait le dinan- 
che après-midi à 4 h. exacte- 
ment et le gagnant chanceux fut 
M. ‘er Lepage, de Montmar- 
tre. 


Quatre conseillers 


Immédiatement après l'excel- 
lent discours du président, Me 


Marcel Préfontaine, de Saska- | 


toon, ler vice-président de l'A.- 
C.F.C., vint expliquer au nom 
de l'exécutif sortant de charge 
certains changements effectués 
dans la constitution, Par exem- 
pe au lieu de six membres 
lus, avec voix délibérative, l'as- 
semblée serait invitée à en élire 
dix. Donc, en plus du président, 
du secrétaire, de quatre vice- 
présidents, on élirait quatre con- 
sellers. L'assemblée vota à l'u- 
nanimité cette addition de qua- 
tre conseillers, les changements 
que cela entraîne dans la rédac- 
tion de divers articles de la cons- 
titution, les fonctions assignées 
aux nouveaux conseillers, etc. 

(L'exécutif sortant de charge 
se composait ainsi: MM, KR. Pin- 
sonneault, de Gravelbourg, pré- 
sident général; M. Préfontaine 
(nord-ouest), P, Rivard (nord- 
est), À. Chabot (sud-ouest) et 
J. Carrière (sud-est), vice-pré- 
sidents; R. Marcotte, de Saska- 
toon, secrélaire-trésorier géné- 
ral. En plus de ces membres ‘‘à 
voix délibérative’”, l'exécutif 
comprenait comme membres 
d'office, ‘à voix consultative”, 
M. l'abbé Roger Ducharme, au- 
monier général, le R. P, B. Pa- 
ris, organisateur général et visi- 
teur des écoles: le R. P, E, Du- 
breuil et M. l'abbé Henri Re- 
naud, recieurs des collèges Ma- 
thieu de Gravelbourg et Notre- 
Dame de Prince-Albeït; le R. P, 
Hilaire Gagné, O.M.I., supérieur 
du scolasticat du Sacré-Coeur 
de Lebret; MM. R. Pinsonneault, 
Gravelbourg, F. Denis, Vonda, 
P. Gareau, St-Isidore-de-Belle- 
vue, et Valmore Couture, Fer- 
land, représentants de l'A.E.C.- 
C. (dont l'exécutif se compo- 
sait de plus de MM. G, Audet- 
te, Saskatoon, secrétaire - tréso- 
rier, et J. Carrière, Storthoaks, 
conseiller); M. l'abbé J, Papen, 
Prince-Aïlbert, représentant de 
l'AF.C.IS, 


Trois forums 

Après ces votes, M. l'abbé 
Papen vint expliquer briève- 
ment l'orientation et la consti- 
tution des forums de la journée, 
et le sens des questionnaires pré- 
parés par les responsables du 
congrès. Les congressistes ensui- 
te se dispersèrent en groupes 
de 10 à 15 membres, les collé- 
giens formant leur pronre grou- 
pe de discussion. Voici les gran- 
des questions ainsi discutés en 
forums, l’avant-midi et l'après- 
midi. 

Aspect culturel: 1) Avons- 
nous dans la province des 
moyens propres de diffusion de 
la culture française? Comment 
utiliser à ce point de vue les bi- 
bliothèques régionales de la pro- 
vince, les concours oratoires, les 
festivals de la bonne chanson 
française, les soirées paroissiales 
de théâtre; 2) Les contacts cul- 
turels avec le Québec sont-ils 
en principe valables pour amé- 
liorer notre culture canadienne- 
française?; 3) Une enquête sé- 
rieuse sur nos possibilités de dif- 
fuser la culture française en Sas- 
katchewan serait-elle une initia- 
tive valable de l'AC.FC;; 4) 
Jusqu'à quel point la psoulation 
française de la atchewan 
serait intéressée à profiter de 
la télévision française’; 5) De- 
vrions-nous, en tant que Cana- 
diens français, nous intéresser 
activement à la diffusion de la 
langue et de la culture françai- 
ses a des Canadiens an- 

lais? Comment manifester cet 
intérêt’; 6) Comment constituer 
une structure capable d'assumer 
les responsabilités de la mise en 
oeuvre de ces suggestions? Com- 
ment cette structure devrait-elle 
fonctionner au plan provincial, 
au plan régional, au plan local? 
Qui prendrait charge de cette 
ce Va ts au n provin- 
cial? 


Aspect social: il s'agit de la 
vie sociale des adultes, adoles- 
cents et enfants à la inaison, 
dans la cité et à l'église. — A 
la maison: 1) D'après vous, en 

éral, nos gens parlent-ils tou- 

urs français entre eux (à la 
maison, dans la rue), avec leurs 
enfants? Pourquoi?; 2) Nos gens 
écoutent-ils habituellement nos 
postes de radio de langue fran- 
Çaise? Pourquoi?; 2) Nos gens 
lisent-ils du français? Beaucoup? 
Peu? Pas du tout? Pourquoi? 


— Dans la cité: 1) A ja table | posé 


du conseil de municipalité, de 
la commission stolaire, les dis- 
cussions se font-elles en fran- 


? Même si tous les membres 
de ? Aux 


? Nos gens 
: 3) A l'é-| 
français, — “ÿ Ke né 

q sont les activi- 
tés en fran 


EE 


ou cette sit 
tion? Par chacun de nous? Pur 
l'AC.F.C.? Que faudrait-il fai- 
re? À la maison, dans la cité, 
à l'église. 
ct économique: 1) Exis- 
tel un problème économique 
chez nos Canadiens de langue 
française? 2) Si oui, ce 
me peut-il jouer un rô pour 
ou contre notre survivance? 3) 
Quelles sont vos suggestions 
pour remédier à ce problème? 
4) Que pensez-vous d'un indivi- 
du ou d'un groupe d'individus 
qui tentent d'augmenter leur a- 
voir et mème de s'enrichir dans 
une entreprise privée? 5) Com- 
ment tirer profit de l'expérien- 
ce de personnes mentionnées au 
numéro 4, pour l'avancement 
des nôtres dans le domaine éco- 
nomique? 6) Comment donner 
une orientation économique à la 
population canadienne - françai- 
se? 7) t encourager et 
assurer l'avancement économi- 
ue chez notre jeunesse? 8) 
'est-ce qui presse le plus, la 
ion des terres ou le mon- 
de des affaires? 9) Quels sont 
les organismes déjà existants qui 
uvent servir aux Canadiens 
rançais dans le domaine éco- 
numique? 10) Que pensez-vous 
du n d'assurance familiale 
Assurance - Vie Desjardins et 
A.C.F.C.? 


Le vrai bilinguisme 

En fin d’avant-midi, les di- 
vers groupes terminant les dis- 
cussions du forum, le président 
général invita les recteurs des 
deux collèges de la province à 
venir parler de leurs oeuvres 
respectives. Le Père Dubreuil, 
recteur du collège Mathieu, a- 
près avoir remercié les | et 
sateurs du congrès de lui four- 
nir une telle occasion es va} 
les projets d'avenir du collège, 
sROre que le 8 mars dernier 
l'Amicale avait tenu une réunion 
dans cette même salle St-Jean- 
Baptiste à Regina dans le but 
de présenter à toute la popula- 
tion française de la province un 
exposé sur le bilinguisme et le 
biculturalisme, Par son concert, 
la chorale du collège faisait tou- 
cher du doigt l'éducation bilin- 
gue à base de culture française 
offerte par le collège Mathieu 
à l'élément canadien-français de 
la Saskatchewan. Et l'exécutif 
de l'A.C.FC., réuni ce jour-là 
à Regina, écouta le concert des 
“Alouettes” et prit part active 
aux délibérations de l'Amicale, 


Or cette réunion, dit le Père 
Dubreuil, avait justement un 
double objet: 1) alerter nos com- 
Yes sur le problème du bi- 
inguisme et du biculturalisme; 
2) tracer un programme d'ave- 
nir au collège. Voici maintenant, 
présentées aux congressistes, les 
conclusions des études de l’Ami- 
cale tout au cours des derniers 
douze mois, 

Au moins théoriquement, le 
Done 2 Pet a fait un pr 
sensible au pays, il faut l'ad- 
mettre, Mais il importe de bien 
distinguer entre ‘bilinguisme et 
culture anglo-saxonne” et ‘“bi- 
linguisme et culture française”, 
En d'autres mots, l'élément an. 
glais parle de bilinguisme “aver: 
connaissance parfaite de l'an- 
gas et connaissance secondair e 

u français, l'élément cultural 
anglais étant prédominant’”, l'é- 
lément français l'entendant ‘“à 
travers sa propre culture, la œul- 
ture française, la langue frran- 
çaise devenant première, l’an- 
gas secondaire”, Or, forimer 
es bilingues de culture fi:an- 
ga c'est la mission de l'4..C.- 

C., de notre journal, de nos 
postes de radio, et, , , aussii du 
collège Mathieu, 


C'est pourquoi, en 1942, le 
collège concluait avec le mainis- 
tère de l'Instruction publique 
une entente unique lui octmoyant 
le droit de donner une sonne 
moitié de ses cours en sue 
reconnaissant que c'était. le 
seul moyen de faire da vrai 
bilinguisme, Car ce n'ust pas 
avec une heure quotidiwmne de 
français qu'il est possible de dé- 
velopper chez nos jeunes un bi- 
linguisme à base de culture frau- 
aise. Il faut une atmosphère, 
une ambiance pe et c'est 
cela qu'on assure au collège Ma- 
thieu. Mais hélas! on n'en peut 
dire autant des écoles centrali- 
sées que fréquente notre jeunes- 
se écolière, car il est irnpossible, 
même avec la meilleure 
volonté, et même dans des cen- 
tres relativement fresmnçais, d'y 
développer un semblant de bi- 
linguisme au sens précisé plus 
haut, 

Dans un communiqué, le 24 
août dernier, Mgr Decosse dé- 
clatait donc: “Le collège Ma- 
thieu a été fondé our mainte- 
nir la culture française chez no- 
tre groupe minoritire de la pro- 
vince et lui donrser des {s 
capables de le guicler dans cette 
tâche difficile . . . Combien réa- 
lisent . .. ce rôle de témoins du 
fait français et, partant, de la 
culture française que joue notre 
collège? Combien réalisent les 
difficultés auxquelles il doit fai- 
re face pour le, recrutement?”, 
Or 4 sse énumère, com- 
me difficultés, les grandes uni- 
tés scolaires qui rendent le re- 
crutement du collège de plus 
en pe em sg) le gore jp À 
me de certa rents qui pr: 
fèrent leur confort à l'éducation 
de leurs enfants; dans un collège 
catholique et français, la baisse 
de la qualité du français en- 
seigné au niveau élémentaire 
dans les écoles publiques, etc. 
Son Excellence concluait son ex- 
en réclamant la coopéra- 
tion de tous, parents, profes- 
seurs, comm issaires pour assurer 
la survie du collège Mathieu 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


avec réalisme 


“une institution d'enseignement 
chrétien, qui a pour but de nous 
donner des 
cipaux artisans de la survivance 
française dans notre région”. 


Avenir du collège 

Fort de cet 
cosse, le Père ur exposa 
aux congressistes les projets d'a- 
venir de son institution. C'est 


leur première inscription. La 
réalisation la plus récente et la 
plus im nte, c'est la nou- 
velle bibliothèque, digne vrai- 
ment d'un collège universitaires. 
Evaluée à $200,000, elle possède: 
déjà 30,000 volumes et constitue 
pe les étudiants un centre quii 

vorise leurs travaux de 1e- 


è- | cherche et les habitue au travziil 


professionnel et personnel. 


Depuis un bon nombre d'an- 
nées on réalise la nécessité ‘ab- 
solue d'un laboratoire de langrue. 
I faudrait réaliser me ge dès 
cette année. Or le collège porte 
déjà une lourde dette par suite 
de la construction de la tr{blio- 
thèque, et le coût d'un l3bora- 
toire blen équipé s'élève :1 $25.- 
090, Pourtant ce laborat oire de 
langue serait l’instrumtent par 
excellence pour permetére aux 
jeunes une possession rfaite 
du français, et aussi de l'anglais. 
Où trouver l'argent? ‘C'est vrai 
qu'il y a lieu d'espérer que le 
gouvernement provin':ial donne- 
ra un octroi aux éctles privées 
de la province, maïs c'est loin 
de ce qu'il faudrait; au collège 
‘qui est beaucoup plus qu'une 
école publique mêrne secondai- 
re”, Donc il faudra jt que le gou- 
vernement donne ne part pro- 
portionnée aux cwstrois univer- 
sitaires. 

Le Père Dubreuil conciut ses 
remarques par (“28 mots de Mgr 
Decosse: ‘Soutenez bien votre 
collège, L'Eglise compte sur lui, 
L'élément canywdien-français de 
la province ne peut s'en passer, 
Vos fils en ont besoin”, 


M. l'abbé R enaud, recteur du 
collège Notre Dame, se contenta 
de rappeler q ue le but primor- 
dial de cette ï nstitution, “ce sont 
les vocations sacerdotales diocé- 
saines’’, san; qu'on prétende que 
tous les gar>çons inscrits devien- 
dront néct:sairement des pré- 
tres. Mais, compte tenu de la 
rs du, recrutement et aussi 

caractère propre de la - 
lation dts diocèse, l'éducation 
française y reçoit sa très large 
part. L'ossateur fit ensuite allu- 
sion à ce-rtains projets de cons- 
truction, à certaines ambitions 
d'avenir, à la nécessité d’une 
forte contribution “des prêtres 
et des ‘laïcs’, mais prudemment 
il s'en tint aux généralités . . 
pour de moment. 

(suite la semaine prochaine) 
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de Mgr De- |! 


Les tarifs Rouge, Blanc et Bleu 


CS 


Ci-dessus l'on voit M. Gérard 
Audette, de Saskatoon, chef du 
secrétariat de l'A.C.F,C., et le 
R. P, Hercule Paradis, O.F.M. 


curé de la paroisse St-Jean-Bap- | 


tiste de Regina. Tous deux ont 
fortement contribué au succès 
du grand congrès de l'A.C.F.C, 
et de l'A.C.E.F.C, le premier 
surtout par la préparation du 
programme, du matériel, des 
documents, le second par son 
hospitalité et aussi par l'élabo- 
ration des conclusions générales 
du congrès, A noter que le Cen- 
tre Social St-Jean-Baptiste qui 
sert aussi d'église temporaire, 
d'école Mathieu et de salle pa- 
roissiale, sera bénit dimanche 
prochain ler novembre, à 3 h. 
».m., par Mgr F. Gerein, vicaire 
général de l'archidiocèse de Re- 
gina. 
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Mme Ph, Begrand, de Regina, 
et d'autres dames ont grande- 
ment aidé les congressistes au 
cours des longues ces de dis- 
cours ou de discussions, en leur 
distribuant un excellent café 
gracieusement fourni par les pos- 
tes CFRG et CFNS. Mme Be- 
grand enseigne le français à l'é- 
cole Mathieu de Regina, 


Dans les trains du CN vous béné- 
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CONGRÈS DE L'A.F.C.IL.S. 


Invitation spéciale à tous les professeurs catholiques, 


d'expression française de la Saskatchewan, 


SUJETS A L'ETUDE: 


— la nouvelle constitution de l'A.F.C.LS, 
— l'enseignement de la composition. 
— la valeur de l'enseignement se reliant à la vie des jeunes. 


MOT D'ORDRE: ‘L'efficacité dans la coopération”, 


LIEU DU CONGRES: Académie de la Présentation de Marie, 
1405, 5e avenue Quest, 
Prince-Albert, Sask, 


DATE DU CONGRES: du 6 au 8 novembre, 
(inscription 7 h, 30 à 9 h. p.m, vendredi) 


Val Marie 


Va-et-vient 

Mme A. Côté, sa fille, Claire, 
et M. E. Faffand étaient de pas- 
sage à Calgary, Aëta, !ls ren- 
daient visite à M. Norbert Côté, 
fils de M, et Mme A. Côté, et à 
M. et Mme Roger Rodrigue, à 
| Red Deer, Alta, Mme Rodrigue 
| étant la fille de M. et Mme Côté. 
M. et Mme Emile Paradis sont 
| revenus d'un voyage à Vancou- 
ver, C.-B. 

Etaient en visite chez M. et 
Mme A. Côté, M. et Mme Roger 
Rouillet et leur fils, Michel, de 
| Ponteix, ainsi que Mme Aimé 
Lee T0pR ee de St- Boniface, 
Man, 

MM. Roger et Roland Paradis 
let leurs familles, de Calgary, 
Alta, étaient chez leurs parents, 
en fin de semaine; M, Maurise 
Paradis, de Calgary, Alta, était 
en visite chez ses frères, Emile 
et Eugène, 


étudiants catholiques 


de culture chrétiennes. 


Collège St. Thomas More 


L'UNIVERSITE DE LA SASKATCHEWAN 


dirigé par les Pères Basiliens 


Le Collège Catholique de St. Thomas More de 
l'Université de la Saskatchewan procure aux 


qui désirent obtenir un diplôme ès arts et ès 
sciences, ainsi qu'à ceux qui suivent des cours 
préparatoires à la pédagogie, au droit, à l'art 
dentaire, à la médecine, au service social, à la 
médecine vétérinaire, tous les avantages uni- 
versitaires dans une atmosphère de pensée et 


POUR UNE BROCHURE 


s'adresser au secrétaire, 
1437 College Drive — Saskatoon, Sask. 


Le comité de l'A.F.C.LS,, 
2028, avenue Centrale, 
Prince-Albert, Sask, 


M. et Mme Vermette et Mme 
J, LeBlanc étaient de passage à 
Gravelbourg, tout récemment, 

Mme Antoine Dunand était 
de passage à Calgary, Aka, où 
elle visitait ses enfants, 


Ponteix 


Victime d'un accident 
LH 


A 5 h. p.m,., le dimanche 25 
octobre, Mme Joseph Lemieux 
de cette ville, trouva une mort 
tragique dans un accident d'au- 
tomobile survenu à un tournant 
de la grand route no 13, à 80 
milles au sud de Regina. 

Mile F, Carignan, qui condui- 
sait la voiture, fut transportée à 
l'hôpital avoisinant de Ben- 
gough, souffrant de légères bles- 
sures, 

Mme Lemieux laisse dans le 
deuil son epoux, quatre filles et 
deux fils, 


(hommes et femmes), 


Partout au Canada, le tarif Rouge du CN est en vigueur 


Pour faciliter votre voyage, vous 
avez le choix de trois formules de 


du CN vous offrent actuellement 
les plus belles réductions de 
l'année, Profitez-en pour aller 
voir vos parents ou amis, même 
dans les régions les plus éloi- 
gnées, ou tout simplement pour 
faire ce voyage dont vous avez 
tant rêvé, Avec le même montant, 
vous pouvez aller plus loin... 
prolonger votre séjour...et il 
vous reste plus d'argent pour 
vos distractions. 


ficiez, à longueur d'année, de 
nombreux avantages qui font de 
votre voyage une détente et un 
plaisir: voitures spacieuses... 
repas savoureux (gratuits pour 
les voyageurs des voitures-lits et 
voltures-salons) ... services sup- 
plémentaires dans les ‘grands 
trains” du CN, Et dans les Ro- 
cheuses, les voitures Sceneramic 
à dôme de verre vous révéleront 
des paysages inoubliables. 


crédit: Voyage à crédit — Plan 
“Partez maintenant, payez plus 
tard''-Carte de crédit du CN. Pour 
tous renseignements, adressez- 
vous au CN, Le calendrier des 
tarifs Rouge, Blanc et Bleu s'ob- 
tient gratuitement sur demande. 


CN 


Voyagez sans 
souci, par le 


EXEMPLES D'AUBAINES “TARIF ROUGE” 


de winnipeg à: 


vancouver $23,50 saskatoon $ 9.00 montréal $22,00 
edmonton $15.00 toronto 


(en voiture-coach) 


$20.50 halifax $36.00 
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ident, M. R. Pi It rolase— | SR 
Discours du président, M. R. Pinsonneault, 


au congrès général de l'A.C.F.C. à Regina 


Mensieurs les membres du | 
Clergé, séculler et réguler, 

Heligieux et religieuses, 

Distingués visileurs, 

Mesdames, Mesdemoiselies, | 
Messieurs, 


Nous voilà au 25e congrès de 
l'ACF.C. et au 20e de l'A.C.E.- 
FC. congrés conjomt qui sera 
suns doute mémorable non seu- | 
lement parce qu'ii marque la fin 
d'une étape, mais Piuioi par 
travail concret et réaliste qu'il 
se propose d'accomplir pour 
commencer la prochaine élape 
de notre vie française en Saskat- 
chewan 

En tout premier leu 
titre de président, )e veux ex- 
primer en votre nom, ! assuran- | 
cœæ de notre fidélité et de nos} 
hommages, au Souverain Pon-| 
üfe Paul VI, ainsi qu'à tous ses | 
représentants dans notre pro- 


vince, nos évéques, actuellement 
en Concile. Nous les assurons 
tous de notre respeclueuse ét 


filiale soumission, ainsi que du 
concours de nos prières. 
à M, le 


Cordiale bienvenue 
Consul de France, M. Damien 
Giordani. Votre présence, M. le 


Consul, nous honore, et nous 
vous en sommes (res reconnais- 
sants, Vous vous êtes créé en 
nos coeurs, une place toute 
chaude, Votre sympathique in- 
térét à notre vie franvaise et à | 
ses problèmes vous a acquis no- | 
tre gratitude émue, Veuillez, M. 
le Consul, transmettre à votre | 
gouvernement, à la France et 
à son grand chef, notre franche 
admiration et notre reconnais- | 
sance pour l'immense trésor de | 
culture française que ses pion- 
niers, nos ancêtres, ses mission- 
naires dévoués et ses hommes 
d'Etat ont bien voulu implanter | 
en nos vastes prairies. Cette cul- 
ture à nulle autre pareille, pé- 
trie d'humanisme et de clarté, 
nous voulons par ce congrès ré- | 
affirmer notre détermination de | 
la conserver et de la propager. 


Distingués visiteurs de ia pro- 
vince de Québec, bienvenue, 
Nous sommes heureux de vous | 
avoir parmi nous, Nous vous | 
pag de rapporter avec vous | 
e merci du coeur des Franco- | 
Canadiens de la Saskatchewan. | 
Votre appui moral et financier 
ne peut se mesurer, Dites à nos | 
frères de la province-mère qu'ils | 
continuent de bâtir un Québec 
fort et dynamique. Le Canada | 
tout entier en bénéficiera. 


Je m'en voudrais de ne pas | 
souligner la À ee do de l'As- | 
surance-Vie Desjardins dans la |} 
personne de son directeur gé- | 
néral, M. Alfred Rouleau, I | 
a su convaincre son directorat 
qu'il y a dans l'Ouest, en Al- | 
berta, en Colombie-Britanni- 
que, en Saskatchewan, puis au 
Manitoba, des frères qui veu- 
lent vivre et rayonner, Le | 
plan de Sécurité familiale est 
né de cette conviction, On 
vous en reparlera, Merci, M. 
Rouleau, Que votre séjour 
parmi nous soit heureux: 


1 
| 
Disitngués visiteurs des pro- 
vinces-soeurs, bienvenue, Soyez 
bien “chez vous” chez nous. | 
Nous vous invitons à participer | 
activement à nos assises, Nos] 
problèmes sont souvent similai- 
res aux vôtres. Nous sommes 
convaincus que ces échanges | 
d'idées nous feront du bien. 
Bienvenue cordiale à tous les 
congressistes et visiteurs. Vous 
êtes essentiels au congrès, Pas 
de congressistes, pas de congrès, 
Prions que ce congrès soit le 
départ d'une A.C.F.C, et d'une 
A.C.E.F.C, tonifiées et revivi- 
fiées. Et pour vous, des assises 
ionifiantes, revigorantes. Dans 
vos interventions, soyez à l'aise, 
soyez au point, soyez concrets 
et pratiques, Nous vous en re- 
mercions d'avance, | 
Chaleureuse bienvenue à no- | 
tre clergé, Nous connaissons vos | 
désirs d'avoir un laïcat de plus 
en plus capable de prendre ses 
responsabilités, Mais il fait bon | 
au coeur de se savoir anpuyés | 
dans nos associations cultureiles 
par notre clergé. Votre pariici- 
palion active à noire travail ng 
peut que nous former et nous 
préparer à d'autres responsa- 
bilités, Votre présence, je :e re- 
pète, est très appréciée 
Sincère bienvenue à tous nos 
éducateurs, les artisans essen- 
tiels dans la grande tâche de 
l'instruction et de l'éducation de 
notre chère jeunesse d'expres- | 
on française. Votre présence 
ci nous rejouil, et nous, i€s pa- 
renis €l Les commissaires, nous 
vous en savons bon gré 


Bienvenue à un groupe im- 
posant de notre belle jeunes- 
se. Nous sommes des plus 
heureux de sa presence, Nous 
vous encourageons à partici- 
per pleinement à ce congres, 
chers jeunes, le premier peut- 
ètre pour plusieurs, Nous es- 
pérons que ce ne sera pas le 
dernier, 

Je veux maintenant évoquer 

souvenir de deux patriotes | 
nt donné de nombreuses 
service à nos asso-| 


qui 
annees ac 
ciations: 

M. Louis Demuy, président | 
général de l'A.C.FC. de 1948] 
à 1953, et président de l’'A.C.E.- | 
F.C. de 1945 à 1953; reprèsen- 
tant de la Saskatchewan au Con- 
seil d: la Vie française en Amé- 
r.que à Québec, de 1946 à 1953, 
décédé le 19 mai 1964, Pion- 
nier alerte et sans peur, M. De- 
may à su par sa persévérance 
et ses convictions se créer une | 
plece d'honneur dans l'histoire 
de nos Patriote 
éclairé et dynamique, président 
au plein sens du mot, il a con- | 
duit nos associations avec une 
main sûre et ferme. Français et 
Canadiens français de la Saskat- 
chewan lui conservent un im- 
périssable souvenir 

M. Antonio de Margerie, dé- 
cédé le 10 septembre dernier, 
Il fut le chef du secrétariat dk 
nos deux associations durant 32 
ans. Représentant au Conseil de 
la Vie française, il a su nous 
donner un exemple de dévoue- 
ment, d'abnégation et de patrio- 


assOCIaLions, 


| dans 


| de 


| domainc 


| dit. 


| contrent 


| de 


eme discret mails entrainant, 
Il sut être le secrétaire modèle, 
le serviteur de l'exécutif dans 
toute la force du mot. Pour lui, 


lun ordre, c'était sacré et ne se 


questionnait plus. Pédagogue é- 
clairé, il a dirigé de façon judi- 
creuse l'instruction frança 
nos écoles. L'AC.FC, 
été l'heureuse bénéficiaire de 
tant de 
siècle, Puisse 
dans 


noire 


puiser ceue ve 


lotal à une cause, des leçons et | 
la transforme- | 


un exemple qui 
ront et lui feront fuire de gran- 
des choses 

A la mémoire de ces deux 
vaillants chrétiens et patrio- 
tes, et pour le repos de leur 
âme, avec votre bienvelllante 
permission, nous allons main- 
tenant réciter un Pater et un 
Ave. 

Mandaté en 1962, à 
des élections du congrès jubi- 
laire de l'AC.FC, l'exécutif 
maintenant, par votre 
serviteur, vous fait part de fa- 


“on brève, de ses activités, les- | 
Ç : 


seront sous 


chapitres: 


quelles 
quatre 
éducatif, le 
economique 
s0Cial 


réparties 
1 
1€ 


et 
maine 


Le point de vue éducatif 


L'école fut toujours pour nos 
associations la Ê 
primordiale, on le sait, 
nistère de l'Instruction publique 


reconnut en 1962 la valeur des| 


cours de français de l'A.C.F.C., 


en lle et 12e années en leur | 


accordant l'équivalent d'un cré- 
Des démarches sont en 
cours pour l'obtention d'un deu- 
xième crédit et nus avons 
d'espérer, 

Le visiteur des écoles avec le 
Comité permanent de l'ensei- 
gnement du français a dirigé 
ces pourparlers et a constam- 


ment vu à ce que notre cours | 


de français reste sous la haute 
main de l'A.C.F.C, 

En novembre 1963, Me Allyre 
Sirois, le président général du 
temps, le R. P. B. Paris, O.MI, 
directeur de l'enseignement, et 
M. Raymond Marcotte, secrétai- 
re général de l'A.C.FC., ren- 
le ministère de l'Ins- 
truction publique et s'entendent 
sur plusieurs points qu'il vous 
intéressera de connaitre: 

a) Intégration totale de notre 
cours de français dans le cur- 
riculum du ministère de l'Ins- 
truction publique; 

b) Publication du cours de 
français de l'A.C.F.C. par le mi- 
nistère sous le titre “Cours de 
Francais Supérieur’; 

c) Achat des manuels par ce 
même ministère (pour septem- 


| bre 1965); 


d) L'engagement d'un 
deux inspecteurs d'écoles; 

e) Formation d'un comité per- 
manent composé de: 3 membres 
ou représentants de nos associa- 
tions, 2 membres du ministère 
de l'Instruction publique, et 1 
membre de la Saskatchewan 
Teachers' Federation, 


Nos membres de ce comité 
sont S. H. le juge Allyre Sirois, 
le R. P, Benoit Paris, O.M.I, et 
M. Raymond Marcçotte, 

Vu les élections au printemps 
1964, les complications qu'en- 
trainent un changement de gou- 
vernement et un certain régime 
d'austérité qui s'ensuivit, la no- 
mination d'un ou deux inspec- 
teurs d'écoles a été remise à 
l'année prochaine, 

Cette année, plus de 3,200 
élèves s'inscrivirent aux exa- 
mens français, Vos exécutifs 
tiennent à remercier les géné- 
reux instituteurs, les surveil- 
lants et les correcteurs béné- 
voles pour leur onéreux mais 
nécessaire travail, Bravo et 

félicitations aussi aux milliers 
de concurrents et aux lau- 
réats! 

En juin nous avions le re- 
gret d'avoir à accepter la dé- 
mission du R. P, Benoit Paris, 
comme directeur de français et 
visiteur des écoles, car il avait 
été approché pour faire partie 
du corps professoral au Cam- 
pus de Regina, Ceci devint ef- 
fectif le ler août 1964, L'exé- 
cutif tient à remercier aujour- 
d'hui le Révérend Père pour la 
cempétence rare et le travail in- 
tense qu'il a mis à sa tâche et, 
en ie félicitant, lui souhaite du 
succès dans son nouveau champ 
d'apostolat, 

Avant son départ, il avait eu 
le temms d'opérer une refonte 
comp'e.e des cours de français 


ou 


| de l'A.C.F.C, pour la présenter 


au mnistère de l'instruction pu- 
blique et leur publication par 
celui-ci dès le 15 juin de cette 
année, Quelques pas en avant 
prometteurs, nous avons con- 
fance, mais l'A.C.F.C. doit con- 
tinuer d'être vigilante pour ne 
pas s'exposer à perdre la proie 
pour l'ombre. L'A.C.F.C. (c'est 
nous tous) continue de Croire, 
Façonner, de Garder, de 
Rayonner! 

L'AF.C.LS, se regroupa en 
mars 1964, sous l'égide d'un pré- 
sident ‘pro tem'', M. l'abbé Jean 
Papen. Cette jeune association 
a un grand rôle à jouer pour 
l'épanouissement de l'enseigne- 
ment français auprès de nos étu- 
diants, surtout pour la culture 
d'une vraie mentalité française 
dans les classes, dans les esprits, 
dans les coeurs. Filiale de la 
Saskatchewan Teachers' Federa- 
tion, je suis certain qu'elle joue- 


| ra un rôle de premier ordre dans 


cet organisme provincial. Un 
grand congrès aura lieu en no- 
vempore Nous iui souhaitons 
plein succès. Nous assurons l'A.- 


qualités pendant un tiers | 


la suite | 


humble | 


domaine | 
domaine culturel, le | 

| 
le do- 


préoccupation | 
Le mi-| 


lieu | 


1, Le Plan de Sécurité Fami- 
| 


d'augmenter les fonds de notre 
oeuvre des bourses, | 


3. Nous faisons aussi partie 


du “Conseil des Associations 


| d'Education du Canada”, conseil 


Le point de vue culturel 
D'abord, Ü faut nomuner. cer- 


taines nouvelles entreprises cul- | 


is e|'urelles françaises en Saskat-| 


chewan, depuis 1962, qui nous 


que nous recom- 
mandons sans réserve, Elles ne 
relèvent pas de l'initiative de 
l'A.C.F.C., évidemment, mais si 
l'ACFC. n'avait pas existé, 
| elles-mêmes n'auraient proba- 
| Piement pas vu le jour. 

1, Nous parlons de la magni- 
|fique bibliothèque moderne et | 
| fonctionnelle du collège Mathieu | 

de Gravelbourg. | 

2. Aussi de la fondation de la | 
“Librairie Georges-Etienne Pa- 
lrent” de Gravelbourg qui four-| 
nit sur demande revues et livres 
français de toutes sortes à des 
prix qui rivalisent avantageuse- 
ment avec n'importe quelle au- 
tre librairie 

3. 11 y à aussi les visites ap- 
préciées de Félix Leclerc et Gu- | 
les Vigneault, chansonniers du | 
Québec 

4, Les visites de la fameuse 
| Troupe Molière de St-Boniface 
| 5. La Manécanterie Meilleur 
|de Montréal, La Famille Rou- 
| leau. 

6, La tenue régulière de nos| 
Fc tivals de la Chanson fran- 
| çaise 

7. Les concours oratoires. 

8, Le Ciné-Club de Gravel:| 
bourg qui passe régulièrement 
des films de premier ordre, Les 
films de l'Office National du 
Film. 

9, La tournée des ‘‘ Alouettes” 
du collège Mathieu, rhorale de ! 
plus en plus connue et renom-! 
mée, | 
| 10, Les émissions culturelles | 
| de nos deux postes de radio| 
CFRG et CFNS,. 

11, Saluons aussi avec fierté 
| l'intensité de vie religieuse et | 
culturelle de nos trois paroisses | 
nationales: Sts - Martyrs - Cana- 
diens de Saskatoon, St-Jean- 
Baptiste de Regina avec son cen- 
tre social, et le dernier-né de 
ce trio, mais non le moindre, 
St-André-Apôtre de North Bat- 
tleford avec son église, son école 
| de cinq classes, unique en son 
genre, son centre social et son 
presbytère, 

12, La télévision française? 
A quand? Demandons-la! Rede- 
mandons-la! 

L'A.C.F.C, souhaite que ces 
initiatives aillent en s’accrois- 
sant et que les Canadiens fran- 
| çais apprécient de plus en plus 
| à leur juste valeur ces manifes- 
tations artistiques, musicales, | 
folkloriques, théâtrales, etc, 


| 


Enfin, après avoir participé 
activement aux séances d'étude 
de la Commission royale Lau- 
rendeau - Dunton en Saskatche- 
wan, vos exécutifs de l’A.C.F.C. 
et de l’A.C.E.F.C, ont préparé 
un mémoire étoffé sur le bilin- 
guisme et le biculturalisme au 
Canada et le présenteront en 
temps et lieu, 


Le point de vue 
économique 


Ici, plusieurs réalisations se 
concrétisent et prennent de l'am- 
pleur, L'A.C.F.C., je le répète, 
appuie moralement de toutes ses 
forces ces entreprises, 


liale, proposé par l'A. v,D, que 
l'A.C.F.C, adopte et prône parce 
que très avantageux pour tous, 
L'appuyer de toutes nos forces, 
s'en faire les propagandistes, ai- 
der son responsable à faire un | 
travail toujours complet, Nous 
avons à date au-delà de 400 
adhésions et plus de $600,000 
de protection pour nos familles, 
Un rapport vous sera donné, 


2. L'Association Coopérative 
d'Etablissement Limitée a des 
débuts solides mais lents, Per- 
sonne ne doute du bien que cet- 
te association peut faire, mais 
il faudrait qu'elle dispose de 
plus de fonds afin d'accomplir 
un travail sur une plus grande 
échelle, M. Dumont Lepage, de 
Gravelbourg, en est le directeur- 
gérant, 


3. La Compagnie de Meubles 


Ringer, de Prud'homma, con- 
nait d'étonnants succès, C'est | 
encourageant. 


“Sasko'', compagnie canadien- 
ne-française, agent d'immeubles 
et d'assurances, établie à charte 
le printemps dernier, connait 
des débuts prometteurs. Chacun 
de nous peut en connaitre le 
rouage en s'adressant à son gé- 
rant, M. Normand Raymond, de | 
Saskatoon, 

Le Conseil Canadien de la 
Coopération, maintenant finan- 
cièrement solide, continue et 
amplifie son travail d'éducation 
coopérative auprès des Cana- 
diens français. 

Par ailleurs, l'A.C.F,C, et 

l'A.C.E.F,C, elles-mêmes se 
débattent toujours hélas! dans 


F.C.IS. de notre pleine colla- 


boration. 


Le Comité des bourses de |! A.C.FC. vient e 
F.C. continue son bon tra- | directeur au ‘Conseil de la Vie 
comme par | française en Amérique , Cet or- 


l'AC 
vail, Cette année, 
le passé, plusieurs de nos jeunes 


gens et jeunes filles en béné- | inestimable, 
| nancièrement 


ficient. Nous avons un des nû- 
tres à l'Université Laval, un à 


Montréal et neuf jeunes filles | fondation de la ‘Fédération des 
Associations d'Education de 


dans différentes écoles norma- 


un marasme financier, Et c'est 
le handicap qui leur barre 
la route si souvent dans la 
réalisation de leurs plans. Au- 
riez-vous des suggestions? 


En 1963, la souscription des 
Cercles paroissiaux fut celle 
des vaches maigres: 86,327, 
Le ‘Club des 200” remporta 
heureusement $2,400, Grand 
merci à tous ceux qui com- 
prennent et qui donnent, 


Le point de vue social 
A, Relations extérieures 
1. Le 


secrétaire général de 
d'être nommé 


ganisme nous est d'une, valeur 
moralement et fi- 


2. Nous avons contribué à la 


les de Québec, I1 faudrait du- |l'Ouest” qui fait un travail de | 
rant ce congrès, si vous le vou- | coordination et d'orientation des | 
ez bien, trouver un moyen | efforts | 


| qui jouera dans l'avenir un rôle 


de première importance, surtout 
dans nos relations auprès du mi- 
nistère des Affaires culturelles 


du Québec. 
4. L'ACFC. est également 
affiliée à l'ACEL.F. qui de- 


vient de plus en plus écoutée et 
respectée par la compétence de 
ses membres et le sérieux de 
ses études ou recherches, 

5. L'AC.EF.C. votre Asso- 
ciation de Commissaires d'Eco- 
les, continue de collaborer avec 
l'A.C.F.C. Elle a pris part aux 
Congrès des Commissaires d'E- 
coles de la Saskatchewan, et, 
pur la voix de son président qui 
siège à la section catholique de 
cette Association provinciale, 
ell: s'est fait un devoir de faire 
resoecter, en tout temps, les in- 
térèts des Canadiens français. 
Elle a aussi vu à faire connaître 


| et étudier — pour leur trouver 


des solutions — les graves pro- 
blèm:s qui se posent à tout pro- 
pos au sein de certaines com- 
missions scolaires privées ou sé- 
parées ou publiques. 

Certains parents se plaignent 
à l'ACLEFC, qu'ils ont de 
moins e11 moins leur mot à dire 


dans l'éviucation de leurs en- 
1 


| fants, que: les écoles leur échap- 


pent ... Nous posons la ques- 


| tion: Est-ce une attitude qui se 
| généralise? Est-ce normal? Quoi 
| faire? 


6, L'A.C.Æ.F.C, est membre 


| actif de ‘L'Association des Com- 


missaires d'Æcoles de Langue 


| française du Canada”, Elle par- 
| ticipa au cong'rès de 1962 à Ot- 


tawa et à une réunion des exé- 


|cutifs, ce printemps. Nul ne 


doute du bien que celle asso- 
ciation peut nous apporter, 

Ces relations extérieures nous 
sont de plus eu plus utiles et 
nécessaires, 


| B. Vie interne 


1. L'A,C,F,C, est navrée du 
nombre grandissant des cer- 
cles locaux qui n'oeuvrent 

lus comme il se doit, C'est 
nquiétant, car les comités lo- 
caux sont les cellules vitales 
du tout organique. Si les cel- 
lules périssent, qu''dviendra- 
t-il de tout le corps” Nous es- 
pérons que le congrès trou- 
vera des remèdes pour amé- 
liorer la situation et redonner 
vie aux Cercles paroi:siaux, 


2. Depuis 1962 un seul con- 
grès régional eut lieu, celui de 
Ferland. Merci aux dévuués ins- 
tigateurs. Pourquoi pa d'au- 
tres? Manque d'ouvriers «et d'or- 
ganisateurs plutôt qu’'indifféren- 
ce, La présence d'un propagan- 
diste à plein temps ne soiution- 
nerait-elle pas le problème? 
Comment le payer? 

3, Notre secrétariat fonction 
ne loujours à pleine capacité 
sous l’habile direction de notre 
nouveau chef de secrétariat, M. 
Gérard Audette, qui donne gé- 
néreusement son temps et son 
zèle, Nous l'en remercions vive- 
ment, Assurons-lui notre enthère 
collaboration, 

4, Vos exécutifs ont besoginé 
plus fort que jamais, depuis .le 
dernier congrès, Ils ont abattu 
un travail considérable, Ils sont 
les premiers à admettre, cepen:.- 
dant, qu'ils n'ont pas pu faire 
tout ce qui aurait dû et tout ce 
qui aurait pu être fait, Ils ont 
franchement essayé quand mê- 
me, au meilleur de leurs con- 
naissances et des moyens qu'on 
leur a fournis, de sauver l'es- 
sentiel, 


Conclusion 


Enfin, reste toujours un fait 
des plus stimulants: les sym- 
pathies nouvelles qui naissent 
tous les jours et des milieux 
les plus variés, Un fait qui 
nous convainc qu'il est, plus 
que jamais, temps de NOUS 
TENIR DEBOUT* de TENIR 
bon, de nous affirmer, de dia- 
loguer, d'exiger, de rayonner, 


Car, ‘‘à climat nouveau, esprit 
nouveau’! ENSEMBLE, aujour- 
d'hui, c'est cet esprit nouveau, 
cette orientation nouvelle de 
notre A.C.F.C, et de notre A.- 
C.E.F.C, qu'il nous faut décou- 
vrir, dont il faut nous impré- 


| gner, Une mystique nouvelle qui 


soulèvera Ja pâte! 

Pour orienter vos discussions, 
permettez en terminant que je 
vous cite un texte de notre 


grand historien et penseur, le 
chanoine Lionel Groulx, en 
1937: 


“Nous sommes ici deux races, 
deux cultures destinées à vivre 
l'une à côté de l'autre, à colla- 
borer au bien commun de nos 


| provinces et de notre pays. Vous, 
| anglophones, êtes fiers de votre 


sang, de votre histoire, de votre 
civilisation; et, pour servir le 
plus efficacement possible ce 
pays, votre ambition est de vous 
développer dans le sens de vos 
innéités culturelles, d'être An- 
glais jusqu'aux moelles, C'est 
votre droit; et ce droit, vous 
avez assez de fierté pour le pren- 
dre sans le mendier, Et certes, 
ce n'est pas moi qui refuserai 
de vous donner raison, D'autre 
part, aussi fiers de notre sang, 
de notre passé, de notre culture 
que vous l'êtes des vôtres, nous 
prétendons que notre droit est 
égal au vôtre. Nous voulons, 
nous aussi, nous développer dans 


| le sens de nos innéités culturel- 


les, être Français jusqu'aux 
moelles; nous le voulons, ni pour 
des fins uniquement égoïstes, ni 
par orgueil racique, mais pour 
apporter, comme vous, à notre 
pays, la modeste contripution de 
nos forces spirituelles, persuadés 


comme vous, toujours, que pa- | 


reil idéal de vie et pareille vo- 
lonté ne constituent envers qui- 
conque ni une provocation, ni 
un défi. Et honni soit qui mal 


| y pense!” 


Chers congressistes, à l'oeu- 
vre! 

Aidons-nous, le ciel nous ai- 
dera! 

La main dans la main, jetons 
un ‘Regard vers l'avenir!" 


Voici un groupe 
M. Léo Lirette, de 
grandement travaillé à l'organisation du congrès de l'A.C.F.C, au 
Centre social de sa paroisse, M. Henri Lepage, de Gravelbourg, 
l'hon, juge Allyre Sirois, dont certaines interventions apportèrent 
de la lumière à certains moments ours de ces assises provin- 


ciales, et le R. P, Roméo Bédard, O 


berté et le Patriote”, 


ne. fu 
attentifs aux délibérations: 


de congressistes 
la paroisse St-Jean-Baptiste de Regina, qui a 


A, représentant de “La Li- 


#4 


SRE LT LEE me, 


s 


# 


De gauche à droite, dans cette photo, l'on voit M. Joseph-E, 
Chabot, de Laflèche, commissaire d’ecole qui contribua très acti- 
vement aux délibérations intéressant plus spécifiquement l’A,0.- 
F,C. au cours du congrès de Regina, les RR. PP, Wilfrid Piédalue 
et Eugène Dubreuil, O.M.1,, professeur de philosophie et recteur 
du collège Mathieu de Gravelbourg, et M. Raymond Marcotte, 
gérant du poste de radio CFNS de Saskatoon et délégué de la Sas- 


katchewan au Conseil de la Vie française à Québec, 


Contre l'absurdité, la dérai- 


contre le mal et la mort, Dieu 
n'offre pas une recette, mais 
l'Espérance qui est tout autre 


chose, Gérard PELLETIER. 


“L'Espérance voit ce qui 
n'est pas encore et qui sera. 
Elle aime ce qui n'est pas en- 
core et qui sera, Dans le fu- 
tur du temps et de l'éternité,” 

PEGUY, 


Rapport du visi 


_- 1962- 


Le rapport du Visiteur des é- 
coles doit couvrir, j'imagine, les 
différentes activités en cours, 
même sd arrive parfois qu'elles 
soient plus ou moins directement 
liées avec les visites proprement 
dites. 

1. Visite des êvoles: 

La visite des écoles revêt un 
Caractère tout à fait particulier | 
du fait que le visiteur est dé- 
pourvu de tout titre officiel et 
que son acceptation est entière- 
ment gratuite. Cette absence 
d'autorité réduit son influence et 
abaisse son prestige, 

Le fait reste que toutes les é- 
coles ont été visitées pendant 
ma première année d'office, 
L'an dernier, l'Exécutif m'a de- 
mandé de ne visiter qu'une par- 
tie de la province afin de consa- 
crer mon temps à d'autres acti- 
vités. 

Les visites se résument à ai- 
der les professeurs à résoudre 
les problèmes qui peuvent se po- 
ser, à questionner et à encoura- 
ger les enfants. Les visites sont 
mévitablement courtes car, ordi- 
nairement, tout le monde reçoit 
son cours de français à la même 
heure dans une même école. Il 
est d'ailleurs assez facile de 
vérifier le pouls d'une école. 

Il est intéressant de constater 
un accroissement sensible du 
nombre d'élèves, Par contre, un 
grand nombre laisse le français 
à partir de la’ septième ou de la 
huitième année. Il est aussi évi- 
dent que les garçons sont moins 
intéressés que les filles, 


L'intérêt des instituteurs est 
ordinairement en rapport avec 
l'intérêt manifesté par les pa- 
rents eux-mêmes, Je me dois ce- 
pendant de signaler, bien au'a- 
vec regret, que la tentation est 
grande de vouloir réduire le | 
cours afin de garder tous les 

| 


élèves d'une même classe dans 
un même groupe au détriment 
de ceux qui peuvent recevoir 
plus et d'un cours qui doit se 
maintenir à un niveau de valeur 
réelle, Dans d'autres écoles, on 
groupera ensemble les élèves 
d'expression française et d'ex- 
pression anglaise, Ce dernier cas 
nous donne des élèves qui ne 
sont plus capables de suivre le 
cours de l'Association dès 
troisième année, 

Une plus grande collabora- 
tion entre parents et instituteurs 
serait grandement à souhaiter. 


la 


teur des écoles 
1964 — 


D'un côté, les parents doivent se 
rappeler qu'ils ont des droits à 
exercer. Il s'agit de leurs en- 
fants et de leur école, I y a par 
ailleurs des limites à ces droits, 
comme une manière de les faire 
valoir, D'un autre côté, les ins- 
tituteurs se souviendront que, 
s'üs sont les maitres dans les 
méthodes d'ensemnement, 1ls 
n'en sont pas moins les repré- 
sentants des parents, danc aussi 
de leurs volontés et de leurs 
aspirations. 


2. Relation avec le Ministère 
d'éducation — Programme 
Comme tout le monde le sait, 

un comité a été formé en vue 

de rendre officiel notre pro- 
gramme de français. Ce comité 
comprend des représentants de 
l'ACFC, du Ministère d'éduca- 
tion et de la STF, Les démarches 
ont abouti au résultat que vous 
savez: notre programme est of- 

ficiellement reconnu par le Mi- 

nistère et reste sous la direction 

conjointe de ce même ministère 
et de l'ACFC, 


Le programme a été repensé 
de fond en comble et refait en 
s'inspirant des meilleures métho- 
des modernes, Il importe qu'il 
soit maintenant suivi, gardé et 
corrigé selon les exigences de 
l'heure, Pour ma part, je sou- 
haiterais une révision semblable 
environ tous les cinq ans, 

8. Travaux divers: 

Il suffira ici de mentionner les 
items principaux: a) Refonte 
des Statuts de l'ACFC: b) Code 
d'éthique à l'intention des com- 
missaires d'écoles (bref résumé 
des droits et des devoirs); c) 
préparation d'un catalogue of- 
frant les principales bourses d'é- 
tudes à la disposition des étu- 
diants; d) représentation à l'A- 
CELF, comme vous avez pu le 
constater par la lecture de nos 
journaux: e) divers articles dans 
les journaux offrant à la discus- 
sion un programme d'action 
pour les années à venir; f) en- 
fin, entrée à l'Université de la 
Saskatchewan à Regina en vue 
de contribuer à l'enseignement 
du français. 

Conclusion: 

Qu'en sera-t-il dans 25 ans de 
notre langue et de notre culture? 
Il revient à chacun de nous de 
donner la réponse, Il suffit de 
dire OUI et de VOULOIR vrai- 


ment, 
Benoit PARIS, OM. 


Résolutions du congrès de l'A.C.F.C. 


1. Que l'exécutif étudie la 
question de la distribution de 
prix sous forme de livres de 
l'A.C.F.C. pour en apprécier sa 
raison d'être, ou en améliorer 
son fonctionnement, Proposée 
par M. Alfred Chabot; appuyée 
par M. Jean Carrière, 


2, Les congressistes réunis à 
Regina, lors du 25e congrès de 
l'A.C.F.C, et du 20e congrès de 
l'A.C.E.F.C, les 23, 24 et 25 
octobre 1964, soumettent respec- 
tueusement à M. Alphonse Oui- 
met, président de Radio-Canada, 
la suggestion suivante d'urgence 
comme projet national pour 
marquer le centenaire dé 
Confédération, qu'on da 
le réseau de télévision française 
dans l'Ouest canadien aux en- 
droits où il n'existe pas actuel. 
lement jusqu'à l'océan Pacifi- 
que, — M, le juge A, Sirois et 
Me Marcel Préfontaine, 

Amendement: et en attendant 
que ce réseau de télévision fran- 
çaise si fortement désiré puisse 
être établi par Radio-Canada, 
“yue des démarches se poursui- 
vent auprès de cette société d'E- 
tat, pour que des émissions de 
télévision en langue française 
soient présentées à notre popu- 
lation de langue française, en 
louant des gt de temps de 
postes affiliés à Radio-Canada, 
ou de postes indépendants, Ces 
émissions devraient être présen- 
\ées à des heures convenables 
pour permettre au plus grand 


la 


son et la division du monde, 
| 


{nombre de personnes de les sui- 


| que l'exécutif voie au 


vre, c'est-à-dire en soirée, (A- 
mendemént proposé par Geor- 
ges parent et appuyé par Pierre 
Kerviche.) 

3, Je propose que le nom ac- 
tuel le l'Association connu sous 
le non d'Association Catholique 
Franco-Canadienne soit substi- 
tué pur le nom suivant: “Asso- 
ciation Culturelle Franco-Cana- 
dienne””’, — Le R, P, Benoit Pa- 
ris, O.M.I., appuyé par M. Pief- 
re Kerwiche, 

4, Le Frère Alexis propose 
lus tôt 
possible à la création d'un co- 
mité permanent responsable de 
la diffusion de notre culture 
française, 


5, Advienne la création de ce 
comité, on propose que ledit 
comité s'occupe 1) de la télé- 
vision française, 2) de la créa- 
tion d'un centre cinémathèque 
en collaboration avec l'Office 
National diu Film, 3) que l'exé- 
cutif étudie les rapports des dis- 
cussions de cet avant-midi (le 
samedi 24 octobre 1964). Pro- 
posé par la secrétaire du Forum, 

6. Résolution soumise par le 
Cercle paroissial de l'A.C.FC, 
de Ferland: ‘Considérant que 
des contacts plus fréquents avec 
le gouvernement seraient dési- 


rables, et que les communica- | 


tions seraient plus faciles, jl est 
résolu que: secrétariat de 
l'A.C.F.C, soit déménagé à Re- 
gina dans le plus bref rSé : . 
sible, Qu'on s'assure de faire 
les démarches qui s'imposent”. 
Appuyée par M, Trefflé Bris- 
bois, (Cette résolution fut re- 


mise à plus tard par le vote de 


l'assemblée.) 

7. Je 
s'assure de l'assentiment du con- 
grès avant d'engager un propa- 
gandiste, que l'exécutif étudie si 
un bulletin serait moins dispen- 
dieux et plus efficace, — Le R 
P, B. Paris, O.ML,, appuyé par 
M. l'abbé Jean Papen. 

8. On propose que l'exécutif 
étudie sérieusement la renais- 
sance active des cercles locaux. 
Proposée par le congrès et ap- 


|puyée par M. Raymond Mar | 


cotle, 


ropose que l'exécutif | 


9. On propose que par l'in- 
termédiaire de leur exécutif les 
congressistes remercient officiel- 
lement: 1) les organisateurs de 
Regina, 2) M. Louis Boileau, re- 
présentant du Wheat Pool pour 
leur générosité, 3) les distin- 
gués visiteurs et orateurs invités, 


10, Vu que les lois, règle- 
ments et constitutions de l'A.C.- 
F.C., sont soit inconnus ou mal 
compris par les membres en gé- 
néral; et 

Vu que les buts, objectifs et 
programmes de cette organisa- 
tion semblent avoir souffert le 
même sort jusqu'à présent; 

Il est donc proposé par la 
présidente que ce congrès de- 
mande aux officiers de l’'A.C.- 
FC, pour le prochain terme, de 
bien vouloir ordonner au secré- 
tariat de rédiger cette informa- 
tion essentielle immédiatement, 
et d'en faire parvenir des co- 
pies à tous les cerclés parois- 
siaux et organismes adjoints de 
langue française de la province, 
ainsi qu'à tous les délégués et 
visiteurs de la province à ce 
congrès, 

Respectueusement soumis par 
le Comité de lJ'A.C.F.C, du Con- 
seil Langevin no 4280 des Che- 
valiers de Colomb de Regina, 
selon les minutes de l'assemblée 
du 16 octobre 1964, — M, Pier- 
re Kerviche, président des Re- 
lations publiques, appuyé par 
M. Joseph-Edmond Chabot, 


11. Résolution votée par le 
Comité paroissial de l'A.C.FC, 
de Gravelbourg, Saskatchewan, 
à une réunion plénière de ses 
membres, le 22 mai 1963, à 9 h, 
30 p.m.: 

Considérant que le Canada 
traverse une crise qui met son 
existence même en danger; , 

Considérant que cette crise est 
due au mécontentement des Ca- 
nadiens de langue française, par- 
ce qu'ils ne sont traités nulle 
art sur un pied d'égalité avec 
‘élément de langue anglaise; 

Considérant que cette situa- 
tion défavorable nous est faite 
ici même en Saskatchewan; 

Considérant que le Canada 
sans le Québec est une chose 
impensable; 

onsidérant que cette situa- 
tion urrait être facilement 
corrigée si nos compatriotes de 
langue anglaise nous acceptaient 
tels que nous sommes et nous 
perrnettaient de vivre notre vie 
selon nos traditions et notre cul- 
ture; 

Considérant que la culture 
française chez une forte propor- 
tion de la population canadien- 
ne constitue un enrichissement 
pour notre pays et de plus cons- 
titue une protection contre l'as- 
similation américaine; 

Considérant que nos enfants 
de langue française ont un droit 
naturel de recevoir leur éduca- 
tiori dans leur langue maternel- 
le, avant d'être forcés d'en as- 
similer une autre; 

Considérant qu'à toutes fins 
pratiques le système d'éduca- 
tion de la Saskatchewan en est 
un d'assimilation, qui fait que 
la langue française devient né- 
cessairement une langue secon- 
de pour les Canadiens français; 

Considérant que les conditions 
actuelles sont particulièrement 
favorables pour amener le gou- 
vernement provincial à corriger 


* | cette situation; 
Considérant que cette situa- | 


tion ne peut être améliorée sans, 
tout d'abord, former des pro- 
fesseurs de français vraiment 
compétents; 

Considérant qu'il faut des ins- 
titutions pour former de tels pro- 
fesseurs;, 


Considérant que les négocia- 
tions avec le ministère de l'E- 
ducation devront se dérouler 
dans un climat amical et de 
franche collaboration; 


Considérant que nos + 
cations devront se faire sans au- 
cune arrière-pensée de parti- 
sannerie; 

| 


Considérant que nous avons 
bien peu de temps à notre dis- 
position, car dans quelques an- 
nées il sera peut-être trop tard; 

Considérant que pour envisa- 
ger un projet de réforme du 
système d'enseignement à l'in- 
térieur et à l'extérieur du sys- 
tème des Grandes Unités, il fau- 
dra le concours de nombreux 
spécialistes; 

Considérant que nous n'avons 
pas ces spécialistes; 

Considérant que le gouverne- 
ment de la Saskatchewan a ma- 
nifesté un certain intérêt pour 
l'enseignement du français dans 
les écoles, ces dernières années; 


Considérant que plusieurs 
compagnies à caractère national 
trouvent avantageux d'annoncer 
leurs produits dans les deux lan 
gues; 

Considérant que la demande 
va sans cesse croissante pour des 
sujets qui peuvent écrire et par- 
ler correctement le français; 


Considérant que nous n'avons 
aucune raison (bien au contrai- 
re) de rougir d'une langue qui 
est parlée par plus de 200 mil- 
lions de personnes à travers le 
monde, et qui est la langue la 

lus utilisée présentement à 
'O.N.U.,, au Marché Commun 
Européen, etc.; 

Considérant toutes les autres 
raisons qui pourraient être in- 
voquées pour réclamer tous nos 
droits de Canadiens à part en- 
tière ,,, 

Il est en conséquence propo- | 
sé par Marcel Moor, appuyé par | 
Georges Parent, et résolu una- 
nimement de prier l'exécutif 
provincial de l'A.C.F.C. 


1) d'obtenir le concours des 
techniciens nécessaires en de- 
mant l'aide du ministère des Af- 
faires culturelles du Québec 
(Service Outre-Frontières); 


2) de mettre sur pied un co- | 
mité représentatif de notre grou- 
pe, à travers-toute la province, 
pour faire les recherches, en- 
quêtes, recensements de nos for- 
ces; 

3) de préparer un projet d'a- 
mendements à être apportés à 
la loi scolaire pour corriger les 
dispositions de gette même loi, 
en vue de favoriser l'enseigne- 
ment du français à tous les en- 
fants dont les parents le veulent, 
et pour permettre à tous ceux 

ui le désirent de faire leurs 

tudes primaires en Ja seule lan- 
gue française, puisqu'il est prou- 
vé que l'enfant qui possède bien 
son français se classe mieux en 
anglais par la suite, 

4) de préparer des sugges- 
tions aux autorités provinciales | 
pour favoriser la formation de | 
= compétents de fran- 
1 


cais chez-nous; de permettre 
l'importation de professeurs de | 
français de l'extérieur, en atten-, 
dant que nous puissions nous 
suftire nous-mêmes; la loi de- 
vrait prévoir des salaires plus 
élevés pour des professeurs qui 
peuvent réellement enseigner le | 
| français; | 
5) de considérer le déména- | 
gement des bureaux du secré-| 
tariat de l'A.CFC. de Saska- 
toon à Regina, pour éviter les 
déplacements répétés, et les per- 
tes de temps que tous ces pour- 
parlers entraineront pour ren- 
| contrer les officiers du ministé. | 


re provincial de l'Education (lire 
résolution no 6); 


6) d'entreprendre une vaste 
campagne de propagande à tra- 
vers la province, afin de rentrer 
en contact avec tous les nôtres 
qui ont été abandonnés; 

7) de préparer tous ces pro- 
jets et de compléter toutes ces 
recherches sans aucun délai, et 
de soumettre lesdits projels aux 
Etats généraux (Congrès géné- 
ral spécial) de la communauté 
française de la Saskatchewan, 
avant de ne rien entreprendre; 


8) de faire rapport à tous les 
comités paroissiaux, chaque 
mois, de la marche des travaux 
en cours; 


9) d'entreprendre ce travail 
avec enthousiasme et cesser d'a- 
gir comme des chiens battus, 
procéder avec douceur mais a- 
vec une grande fermeté, si nous 
voulons être respectés, (Allyre 
Sirois, président, et Octave Car- 
rière, secrétaire.) 


12. Proposé par M. L. Le- 
blanc, appuyé par M, Henri 
Bouvier, que la présente com- 
mission d'étude recommande à 
l'exécutif de l'A.C.E.F.C, de fai- 
re une étude approfondie de 
l'Acte des Grandes Unités en ce 
qui concerne les “Central 
Boards” afin de formuler, si 
possible, au ministère de l’Ins- 
truction publique, des sugges- 
tions pour rendre plus inis 
les articles qui traitent de l'éta- 
blissement et du fonctionnement 
de ces dits ‘Central Boards”, 


13, Proposé par Mme Phi- 
lippe Rivard et de par Mme 
Bernier et M. Fernand Denis 
que l'on demande à l'exécutif 
de l'A.C.E.F.C, de nommer un 
comité auquel pourrait s'adres- 
ser les commissions scolaires 
pour les aider à solutionner les 
problèmes scolaires, particuliè- 
rement en ce qui concerne l'en- 
seignement du français, qui sur- 
gissent ici et là à travers la pro- 
vince, 


14, Entendu le manque d'o- 
rientation économique chez un 
bon nombre de Canadiens fran- 


: çais; entendu que le Conseil Ca- 


nadien de la Coopération est une 
société organisée à l'instance de 
l'A.C.F.C.; entendu que le Con- 
seil Canadien de la Coopération 
est maintenant outillé et a à sa 
disposition les moyens financiers 
pour entreprendre un program- 
me d'éducation, de publicité et 
d'orientation: Nous recomman- 
dons fortement à l'exécutif de 
l'AC.F.C, de rencontrer les di- 
recteurs du Conseil Canadien de 
la Coopération pour mettre à 
point et à exécution un pro- 
gramme bien défini d'éducation, 
de publicité et d'orientation pour 
tous les moyens à la disposition 
du Conseil Canadien de la Co- 
opération, dans le plus bref dé- 
jai possible, Proposée par Mme 
Alfred Chabot et appuyée par 
M. Dumont Lepage, 


15, On propose que l'assem- 
blée des congressistes exprime 
un vote de remerciements à l'é- 
gard des per ge du con- 
grès pour l'efficacité de son dé- 
roulement, et spécialement aux: 
organisateurs du congrès, per- 
sonnes en charge de la publicité 
dans les journaux et à nos pos- 
tes; comité organisateur de la 
paroisse St-Jean-Baptiste de Re- 
gina, sous la direction de M, Léo 
Lirette, dames qui ont aidé au 
service des tables et du café; 
CFRG et CFNS pour le déli- 
cieux café; R, P, Hercule Para- 
dis, OF.M,, curé, pour l'usage 
de la magnifique salle, Proposé 
par le congrès 


nn 


St-Boniface, 


le 30 ectobre 1964 


Les paroissiens de St-Victor fêtent. Willow-Bunch 


un cinquantenaire et une rénovation, 


ST-VICTOR — Le dimanche 
4 octobre, a paroisse de Bt-Vic- 
tor célébrait san cinquantième 
anniversaire. Cetie fête fut auset 
l'otcason de l'ouverture officiet- 
le de l'égise dont la réfection 
de l'intérieur venait de s'ache- 


ver 

.. De 2h. 45h pm, quelque 
200 inviés se rendirent à la sai- 
le des réunsons de La Famkiale, 
Un groupe de dames de la pa- 
rose, 
Mme Léon lanbole leur srvi- 
rent Le thé, avec petits gâteaux 
et sandwichs de fantaisie, On y 
remarquait des anciens parois- 
mens et mis de la paroisse ve- 
nant de Willow-Bunch, Asini- 
bois, Maxatone, Linieux, Gra- 
velbourg, Pontex, Coderre, 
Courvai, 
autres endroits 

L'église paroissiale fut rem- 
plie au comble pour la cétébra- 
tion de la messe à 5 h. Mur 
Couture, Vicaire Général du 
diocèse, qui prononça aus le 
sermon de circonstance, Il s'a- 
gissait d'une messe dialoguée, a- 
vec psrumes chantés par les fi- 
de re 

Le choeur de l'église orné 
d'un’ tapis turquoise, et muni 
d'une gre de bois d'une hau- 
teur de 18 piéds en arrière fai- 
sait ressortir l'autel situé au cen- 
tre, en mosaique de style moder- 
ne, exécuté pur la Rév, Mère 
Ste-Angèe, une des trois pre- 
miéres rehigieuses de Jésus-Ma- 
rie venues à St-Victor en 1934, 
Un panneau #ymbolise, par le 
truchement d'u poisson, des pains 
et de l'hostie, la communauté 
chrétienne en communion avec 
le Christ, 

Après la messe, au sous-80l 
de l'église, un deuxième groupe 
de dames, sous la direction de 
Mme Laurent Collin, recevaient 
environ 150 invités à un ban- 
quet à la dinde, La salle, déco- 
rée sous la présidence de Mme 
Roland Ducharme et son groupe, 


sous la présidence de } Mer 


Mariage 
Prelontaine-Desautels 
samedi 10 octobre, à 


Tour à tour, Les personnes sui- LAC ANSE D'OER2 SE | 


vanies, rs par le maitre 
rs cérémonies, M. Roger Lawon- 


Jude Démutels de Willow. 


de, apportérent leurs hammages Lisieux. La bénédiction nuptus - 


à la paroisse. M, Henri Bisson- 
nete, eu nom 


anciens de la paroisse, M, l'abbé 


Fernand Ducharme, au nom des | l'abbé 


vocations religieuses de la pa- 
roise, Mgr Vachon, au nom du 


clergé, M. l'abbé L. Sullivan, au | te 


Couture, au nom de 


Exec, Mgr Dévosse, 


Quelques-uns des orateurs|tat 


hérent de l'occasion pour 


we des lettres reçues des Rév. D Durgn 


Srs Ste-Suzanne, première cuisi- 


mère au couvent Jésus-Marie de | Thérèse ”Préfontaine, 
en 1934, et Marie- | M 
André (née Simone Ducharme) | étaient Yvette Desautels, 
Regina, Moose Jow et | si de la Rév. Mère Sie-Angèle, 


St-Victor, 


ancienne institutrice à St-Victor, 

M. l'abbé L, Rodrigue remer- 
cia ensuite ces personnes et pour 
conclure, Mgr Couture récita 
l'action de grâces, 


Gravelbourg 


Déces 
Le vendredi 9 octobre est dé- 
cédé subitement à St-Paui, Alta, 
M. Stanisias LeBlanc, époux 
d'Anna Nogue, fille de Mme An- 
gélina Nogue, 1 était ancienne- 
ment de la parois de Gravel- 


£. 

Le défunt laisse dans le deuil, 
outre son épouse, deux files, 
cinq fils, deux frères et deux 


soeurs. 
Le R. P. Gérard Nogue, 
OM. chanta le service funè- 


bre, assisté de MM. les abbés 
Croteau et Beaupré, comme dia- 
cre et sous-diacre, Les membres 
de la Légion canadienne, dont 
M. LeBlanc était membre, sui- 
vaient la dépouille mortelle, 
Asistèrent aux funérailles: 
M, et Mme Hector Hébert, MM. 
Arthur, Eugène, Joseph et Louis 
Nogue, Mme J,-B. Nogue et sa 


avalt comme point saillant une | file, Lorraine, MM. et Mmes 


reproduction en ininiature de 
l'église paroissiale, création de 
Mmes Florent Bergeron et Doi- 
lard Bissonnette, 

A la table d'honneur, on re- 
marquait M J'abbé Lucien Ro- 
drigue, curé de la paroisse de- 
puis 1952, accompagné de Mgr 
À. Vachon, P.D., Mer G, Coutu- 
re, V.G, Mer J-B. Lussier, M. 
l'abbé A. Chabot, curé 3 Wi- 


derre, M, l'abbé L, Sullivan, cu- 
ré de Bengough, le R. P, G. Cla- 
vet, C.S.V., d'Otterburne, Man. 
MM. André O'Reilly, Léo De- 
lorme et Hervé Boutin, marguil- 
llers, 

Parmi les convives, on 


aussi la des Rév, y 
Murie - Emmanuel (Gilberte 
Beauregard), St-Jude (Berthe 


O'Reilly), Marie-Alfred (Rosa- 
lie Côté) et Jean-d'Avila (Rita 
Hamel), toutes anciennes pa- 

Plusieurs autres re- 


r E.-J, Gaudet 
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Nos Kenzie 


Salon funéraire de Prince-Albert 
WT. Beaton, 
H. J. Jordan — Roger Piché 


138, Je rue Est  Tél.: 


lei on parle ptits 


u R. Pellerin, B.A, 
OPTOMETRISTE 


Exomen de lo vue 


Lucien Nogue et Sylvio Laver- 
dière, 


Sincères condoléances à la fa- 

mille éprouvée, 
Va-et-vient 

M. et Mme Raoul Parent, de 
Oakville, Ont., étaient en pro- 
menade chez M, et Mme Charles 
Parent. 

M. Roland Rainville, de Sas- 
katoon, et M. et Mme John Mo- 


- | ross, du Manitoba, visitaient M, 


et Mme Norman Rainville, der- 
nièrement, 


Radville 


Mariage ren An» 
tembre, à l'église 
. l'abbé 


. ét Mme Joseph Bourassa, à 
Omer Andries, fils de M. et 
us Andries, de Benson, M. 
Albert Pirio accompagnait à 


Le repas de noces eut lieu au 
sous-sol de LR pour 50 per- 
sonnes, MM, Raymond Paulhus 
et Léon Andries agissaient com- 
me maîtres de cérémonies, 

Au retour de leur voyage de 
noces, les nouveaux époux s’ins- 
talkeront sur une ferme à Ben- 


son. 
Çà et là 

L'installation de l'aile au sys- 
tème d'eau est complétée et le 
26 octobre, la ville de Radwille 
avait de l'eau en a 
Cette installatioin s'est élevée au 
montant de $80,000, 


St-Hubert 


Baptèmes 

Le 4 octobre: Cindy-Marie, 
fille de M. et Mme I. Flick, Par- 
rain et marraine, M. F, Jamet et 
Mile E. Jamet, de Langbank, 
9 Ÿ et tante de l'enfant. 
18 octobre: Patrick-Ed- 
war, À fils de M, et Mme Laurent 
Parrain et marraine, 
CET Jeannot et Mile P, Jean- 

, oncle et tante de l'enfant, 


enfants p- la paroisse, 

M. l'abbé L. L'Heureux, curé, 
donna une causerie en réponse 
à des questions posées par les 
membres au sujet de q rues 
programmes télévisés, dernière- 
ment,  couc-à fut servi par 
Mmes G. et J. Jeannot. 

Çà et là 
M, et Mme Ernest Gatin, de 
ina, Mme I. Hancock, de 
R , et M. et Mme J, Pirdot, 
de Wauchope, ont fait de courtes 
visites chez des parents, derniè- 


763-8488 | rement, 


MM. J. Boutin et R. Gatin, de 
Regina, étaient chez leurs pa- 
rents, en fin de semaine, 

M. et Mme A. Boutin, Mme 
M. Boutin et M. Emie Gatin se 
sont rendus à Regina, dernière- 
ment, 


15, lle rue Est, Prince-Albert, Sask. Mme R. Istace passe are 


EDIFICE MITCHELL 

FAR: 108-770 
PRINCE-ALBERT 
FUNERAL HOME 


(DALZIEL'S) | 


Arrangements en Français, 
Auxlinis er Ukrainien 


HR Boucher 
Tél.: 763 6444 


temps chez ses fille et 


M. et Mme S. Nixon, ae 
ton. 


M. et Mme A. Dunand étaient 
en visite chez leurs fille et gen- | 


äre, M. et Mme P, Mousière, de | 


ere pour trois semaines, 
Le dimanche 25 octobre était 


une journée eucharistique dans | la première fois depuis 16 ans. 


la paroisse, L'assistance à ja 
messe et à l'heure sainte, le soir, 


D } Maclourin | fut nombreuse. 
25, lle rue Est | 


Gertrude's Church Supplies & Gift Shoppe 


129, 21e rue S.E., Saskatoon — Téléphone: 242-7117 


Articles religieux, Vêtements, Chondelles, 
Livres de prière, Cortes et livres français 


G.-E, Gréxaud, propriétaire 


des pionniers e« | Henri Légaré, 


_ | Yves, Eugène Lespérance et Ro- 


ser ses parents avant leur dé- 


| de Winnipeg, Man., vinrent pas- 


! 


revenus, 
| d'un séjour chez leur file, Mme | Albert, M. et Mme Frank Arpin 


le leur fut donnée par ke R. P, 
OM, de Gra- 

v' (en l'absence de M. 
. Chabot), qui cététara 


aussi la sante messe, 


moissles d'honneur, Mles Dian- 
et 

reauit, es de le 

Les petites bouquetié 


la mariée, et Cathy Part, niè- 
ce du marié, et le petit page, 
andy Crossen, cousin de lt ma- 


fontaine, de Lisieux, servait de 


accompagnée à l'orgue par Mie 
Laura Bourgeois, exécuta quel- 
ques cantiques. 

Après la cérémonie religieu- 
se, un souper fut servi à la salle 
Fontaine à quelque 100 nivités 
Un vin fut servi un peu plus 
tard et le tout se termina par 
une soirée dansante, 

A leur retour d'un voyage de 
noces à Banff, Lac Louise, eic., 
les jeunes époux résideront sur 
une ferme à Lisieux, 

Sont venus de l'extérieur pour 
cette occasion, des parents et 
amis d'Edmonton, Alta, Saska- 
toon, Ponteix, Regina, Moose 
Jaw, Assiniboia, Coronach, Li- 
sieux et St-Victor. 

Meilleurs voeux de bonheur 
aux nouveaux mariés, 

Décès 


M. et Mme Eddie Beuttie et 


Sont venus passer la longue 
fe de mn es De Er 


rents: M. et Mme Emile Rodri- 
d A leurs trois enfants, de 
burn, M. et Mme Gérard 


Rodrigue, de Regina, M. et Mrre 
René Fauchon et leur femille, 
de Ferland, M. et Mme Georges 
Colpron, d'Edmonton, Alta, Mile 
Colette Lemieux, de Lethbridge, 
Alta, et Mile Jacqueline Duper- 
reault, de Maple Creek. 

M. et Mme S. Sylvestre ei 
leur famille sont alléu visiter 
des parents à Regina, dernière- 
ment, 

M. et Mme Armand Duper 
reault et leurs fils, Denis et Au- 
rèle, sont allés à Regina, le sa- 
medi 10 octobre, 
riage de leurs fils et frère, Mi- 
chel, à Cecilia Popescul. MM. 
et Mmes Albert Lemieux, Ri- 
chard Donnelly et Howard Weal 
ont aussi assisié à ce mariage, 
Stoughton et Weyburn. 

ur et Mme Ernest Lespéran- 

accompagnés de Mme Léo 
Panairich, allèrent à Moose 
Jaw, dernièrement, y visiter des 
parents et amis, 

M. et Mme Edouard Dionne, 
Mmes Osias Bruneau, Albert St- 


ger Dionne & assisté aux fu- 
nérailles de M. Philippe Gau- 
dry, à Asaniboia, le mardi 13 
octobre Gaudry est décédé 
le 10 nt à l'hôpital, à l'âge 
de 70 ans. 
M. et Mme Paul-Emile Mon- 
dor et leur famille sont allés à 
Radville, le dimanche 11 octo- 
bre, y visiter leur mère et grand- 
mère, Mme Léo Bourassa, et 
leurs frères et oncles, 
M. Léo Boisvert, ®, Legal, 
Aka, qui suit un cours d'entrai- 
nement de Police Montée à Re- 
gina, est venu passer la longue 
fin de semaine chez ses oncle et 
tante, M. et Mme Wallace Fitz- 
patrick. 
M. l'abbé Lucien Roy, vicaire 
à Graveibourg, est venu visiter 
sa mère, Mme Léo Roy, le jeudi 
22 octobre, 
Mme W. Winsiow a passé 
ge jours chez ses tilles, à 
tougton et Weyburn. 


F 

à Regina ke samedi 10 octobre, 
pour Québec, Le lendemain, ils 
assistèrent au jubilé d’or de pro- 
| fession religieuse d'une soeur de 
Mme Rodrigue, Celle-ci visita 
aussi ses deux autres soeurs, et 
toutes quatre se réunirent pour 


M, Roger Vézina, étudiant au 
collège de Gravelbourg, vint vi- 


part pour la Colombie-Britanni- 
que. 
M. et Mme Cyrille Beanloin, 


ser la longue fin de semaine 


|chez leurs soeurs et beaux-frè- 
| res, MM. et Mmes Robert Dion- 


ne et Marcel Ingrand, 


M. et Mme Amédée Roy sont 
a smaime dernière, 


(à 


ü 
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LA'LIBERTE ET: LE 


Pelletier, à Port Al- 
+. ag na À ed 
. M. et Mme Bloom, 

à leur 4e è 


Arborfield 


Réunion de la L.F.C, 
Mme A Kennedy recevait | 
elle les 18 membres, une 


visiteuse et l'aumôner venus à 
la réunion mensuelle d'octobre 
de la Ligue des Femmes Catho- 


Après la prière d'ouverture, 
lecture de toute correspon- 


mois de janvier, à Saskatoon. 
On vota aussi en faveur d'en- 
voyer un don au R. P. Doucette 
nd aider le camp St-Jean- 
oso 


A la demande de l'aumônier, 
les membres serviront un ban- 
quet lors de l'ordination de M. 
l'abbé Albert Lalonde, au mois 
de décembre dans la paroisse, 

M. l'abbé Van den Akker 
donna son message spirituel sur 
la fète du Chmist-Roi et l'on ré- 
cita ensemble le rosaire, Le di- 
recteur s'empressa aussi de ré- 


e — goûter fut servi par Mmes 

A. Kenny et L. Jantz; le prix 
d'hôtesse fut gagné par 
M. Muilie, La prochaine réunion 
lieu à la résidence de Mme 
L, Hartman, 


PAT RIQTE 


Le gens 
H sptemibre est décédé au 
ent à sa demeure, 4 r 
ans, Mme Rose-Annt.Marie 
bien—æœimée de M. 
uard, Monæ Hard vu 
établir à Domremw en 1919. 
La défunt laisse dans le 
deuil, outre son mari, un fils, 
| Sarmones deux pretitrenfants; 


TE 


| deux soeurs, Augélin (Mme 


E 


| Eugène Boutin), de New West: 
muiter, C.-B. et Mme Laura 
Lévesque, de Nash, New 
| Hampshire; gere frères, Cy- 
prien Blier, de Touarvile, Qué. 
deep de Upland, (Cal, Jude, 
de Warwick, Rhocke länd, et 
Napoléon, de Domreamy, 

Des prières furermt récilées au 
salon funéraire de Wakaw, le 
lundi 28 septembre, et les funé- 


| r'ailles eurent lieu era l'église Ste- 


Jeanne-d'Arc, le mardi 29 sep- 
tembre, M. l'abbé A.) Houle, 
curé, officiak, assksté de MM. 
les abbés A. P, Lesise el G, Pou- 
liot, comme diatre et sus-dia- 
cre, De nombreux æumi de Bel- 
levue, Bonne Madene, Prince- 
Albert, Prud'homme, Wakaw et 
Saskatoon y assista lent. 

Les porteurs étaiert MM, Eu- 
gène et Jean-Marie Bouin, Isi- 
dore Gareau, Josepta-L, Georget, 
Emilius Lavertu et Alrd Va- 
chon. 

L'inhumation se £#t dans le ci- 
metière paroissial. 

Baptimes 

Le 30 août: Bruc-æ-Dennis-Jo- 
seph, fils de M. et Mme Félix 
Mireau, Parrain et marraine, M. 
et Mme Henri St-Pierre, de 
Wakaw, 

Le 30 août: Kelllæ-Lucien-Jo- 
seph, fils de M. et Mme Roger 
Autet, Parrain et neaærriine, Lu- 


Mme | cien Beawlac et Anrme Meyer. 


Le 18 octobre: Drenix-Evely- 
ne et Diane-Simone, filles junel- 
les de M. et Mmme Grégoire 


10.30—Partage du jour 
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Marcelin et Marguerite Gautih er, soeurs 


Mariage Bailey-Gauthier 
Le samedi 17 octobre, à 1 h. 
Am. dans l'église de Marcelin, 
. l'abbé Forestier, curé de 
Leask, bénissait le mariage de 
Mille Madeleine Gauthier, fille 
de M. et Mme François Gau- 
ge ax. Wayne Bailey, fils de 

et Mme Harry Bailey, 
pe cours de la messe Pubtisle, 
l‘‘Ave Maria” fut chanté par 
Jéré Renaud, à 
l'orgue par Mile Cécile Ver- 
reault. Deux cousins de la ma- 
riée, Augustin Gauthier et Gil- 
bert Raby servaient au choeur. 
Précédée de sa cour d'hon- 
neur, la mariée fit son entrée 
dans l’église au bras de son père, 
Elle était vêtue d'une courte ro- 
be de satin ie de dentelle, 
corsage a) et manches lon- 
gues, Sa coiffure consistait en 
un joli chapeau blanc gr de 
tulle, style bouffant. Elle portait 
un bouquet de roses nier 
avec un lis au centre. Le marié 
portaut l'uniforme du Corps d'A- 
viation. 

La dame d'honneur, Mme 
Valmar Gauthier, de 
la marie, et la demoiselle 
d'honneur, er Paulette La- 
brosse, amie de la mariée, é- 
taient ‘vêtues de robes identiques 
en satin bleu avec boléros en 
nylon, Elle étaient coiffées d'une 
large bouck bieue qui s’harmo- 
nisait avec leurs robes et te- 
naient des bouquets d'oeillets 


blancs. 

La dame et la demoiselle 
d'honneur étaient D 2 v-c 
de MM. Valmar Gauthier et 
Le Es Welt, en complets de 


Pour sg circonstance, les mè- 
res des époux portaient des cos- 
tumes bruns avec accessoires 
beiges et bouquets de corsage de 
roses jaunes, 

Les nouveaux mariés et leur 
cortège se rendirent à la salle 
paroissiale où un souper fut ser- 
vi à 121 convives sous la direc- 
tion de Mme Albert Verreault. 
M. Vaimar Gauthier était mai- 
tre de cérémonies et présenta le 
toast à ses soeur et beau-frère. 
Pusieurs personnes formulèrent 
tour à tour des bons souhaits 
aux nouveaux époux. Le marié 
it ensuite en termes ap- 
propriés, 

On remarquañt parmi les invi- 
tés Mme Pen et Mlle nan 
se Ouellette, de Montréal, 

Mme Eugène April, de À pu 
Park, M. Augustin Gauthier et 
sa file, Marit-Roæ de Prince- 


| 


de la mariée, de Kelowra, C, -B., 
M. et Mme É, Douce-tte, de Sco- 
ly, Montana, MM. et Mmis Nick 
Roth et Francis Duxperron, de 
Regina, Ces trois deznières sont 
les soeurs de M. Harry Bailey. 
M. M. A. Dhyez de ern, 
frère de M. Bailey, plusieurs 
neveux, nièces et arraks de Prin- 
ce-Albert, Saskatoon, Tisdale, 
Carlton et Duck Lake étaient 


M. | aussi présents, 


Pour le voyage de noces, la 
mariée portait un ensemble tur- 
quoise avec accessoires bruns, 
Les jeunes époux passeront 
quelque temps à Nizugara Falls 


et ensuite t L'avion pour 
Baden, ARoe où ils de- 
meureront pendant deux ans 


puisque lé marié est membre de 
l'Aviation . 


Lac Marguerite 


Çà et là 

Mme Marie-Louise 
est entrée à l'hôpital Union d'In- 
dian Head pour sub&r une opé- 
ration, On apprend avec plaisir 
que son état est satisfaisant, 

. Mme Thérèse Barrett est par- 
tie en voyage dans L'Est visiter 
ses soeurs et leurs familles, à 
Montréal et Sord, Son 
M. Peter Barrett est parti par 
avion la rejoindre; ils feront le 
trajet de retour enseænble, Pen- 
dant leur absence, leuars soeur et 
beau-frère, M. et Mrme Antoine 
Platana, de Regina, ont la garde 
de la ferme. 

Mme Violette Lerrruinaux est 
aussi partie pour Moæxtrél visi- 
ter ses enfants et faire connais- 
sance d'un nouveau p-etit-enfant, 

pe" et Mme Jean Français ont 

eu la visite de Mlle Bernadette 
Rubin, de Los Angeles, Califor- 
nie, de retour d'un voyage en 
Europe, et de sa soeur, Mme Ge- 
neviève Gschritter est son fils, 
de Calgary, Alta, et de M, et 
Mme Norman Dum can, de 
Stoughton. - 

Tous les amis de ÆWEme Octa- 
ve Longeau lui soufmaiten une 
bonne fête à l'occasbon de son 
80e anniversaire de naissance, 


eau 


Bremner. Parrairs à marraines 
Pr g MM, et Mmes Ray 
mond Bremner et Guy Gareau. 

Noces d'argent 

Le samedi 10 octobre, M, el 
Mme Armand Boutun féêtaient 
eur 25e anniversaire de maria- 
ge. À 4h. p.m., une messe fut 
célébrée à leurs intentions par 
M. l'abbé A.-J. Houie, en l'église 
paroissiale, 

Les jubilaires firent leur en- 
trée dans l'église accompagnés 
de leurs demoiselle et garçon 
d'honneur d'i pere Mme | 
Clément Bonthoux &t M. Phulp- | 

pe Bouun. la 

a la cérémonie religieuse, | 
les mvités se réunirent à la salle | 
du village où un délicieux ban- 
re fut servi par les Dames 

"Autel de la paroisse. Parmi les | 
invés on remarquait Mme Pier. 
re Robin, MM. «tt Mmes Ci. 
ment Bonthoux et Jean-B. Gau- 
det, de Prince-Alvert; M, et 
Mme Philippe Boutin, de Leask, 
MM. et Mmes Jean Robin, Phi- 
lippe Pajot et Auguste Robin, | 
de Carlton, M. et Mme Marca 
Robin, de Saskatoon, M, et Mme 
Alain Tremel, de Peterson, Miles 
Cécie Pajot, d'Edmonton, Alta, 
et Lorraine Pajot, de Laird, ain- 
si que plusieurs neveux et niè- 
ces des jubilaires, 

Durant le court programme 
dirigé par le maitre de céré- 
monies, M. Gustave Baudais, 
Mile Denise Boulin but une a- 
dresse à ses parents, et les pe- 
tites Gisèle et Nicole leur pré- 
sentèrent une bourse de la part 
des nombreux parents et amis, 

Les heureux jubilaires remer- 
cièrent sincèrement M. l'abbé 
Houle pour ses touchantes paro- 
les à leur adresse, leurs enfants 
pour avoir préparé cette belle 
fête, et tous Leurs parents et 
amis pour les bons souhaits et 
marques d'affection, 

à et là 

Le dimanche 18 octobre avait | 
lieu l'assemblée annuelle des 
Dames de Ste-Anne, Les nou- 
velles officières sont Mme Ar- 
thur Doucet, présidente, Mme 
Joseph Marsoilier,  vice-prési- 
dente, Mme ns x Héroux, * 
crétaire, Mmes P. Langlois, E 
Lavertu et D. MeGrath, conseil- 


lères, 4 

Le personnel enseignant de 
l'école du er e se compose 
comme suit: Mère Ma- 


AE SES lie et 12e 
années; la Rév. Mère rest 
Marie, pe et 10e années; 

Raoul Gaudet, 7e et 8e A 
M. Raoul Gaudet, Ge et 7e an- 
nées; Mme Granit Franson, 5e 
année, Mme Lionel Rabut, de 
année, Mme Madeleine Neault, 
3e année; Mme Arsène Robert, 
2e année, et la Rév. Mère Gé 
rard-Marie, 1ère année, 


ont hâte de déménager dans 
la nouvelle école qui sera prête 
dans quelques semaines. 

La construction de l'église a- 
vance régulièrement, les 
projets, 


Sintaluta 


Va-et-vient 
M. et Mme Murcel Français 
sont revenus d'un voyage de 
husieurs sem. en Colombie- 
itannique, où ils ont visité 
leurs enfants et petits-enfants à 
North Surrey et Mission City et 
ont fait connaissance de leurs 
trois arrière-petits-enfants, Ils 
ont rendu visite à des amis 
dans plusieurs beaux centres de 
cette province, 

M. et Mme Bill Gander, de 
Rocanville, étaient, en fin de se- 
maine, à visiter des amis à Sin- 
taluta, les familles Spanier, 
Henty, Price et Français. 

M. et Mme Ken Kraushaar 
sont partis reconduire w« pe 
tite-ille, Hélène, venue 
cances, à l'Institut des Bourés à ë 
Muets, à Saskatoon, 

M. et Mme Peter Deguier 
étaient, dernièrement, dans la 
paroisse, à visiter des amis. 

Le mardi 26 octobre, plusieurs 
familles de Sintaluta se sont 
rendues aux funérailles de M. 
Adrien Coueglan, de Woïseley, 
décédé le 24 octobre à l'hôpital 
de Weyburn, 


Debden 


Bazar 

Un bazar avait lieu les 18 et 
19 octobre, Encore une fois, M. 
l'abbé Ernest Labbé, curé, et ses 
paroissiens se réjouissent des | | 
suitats, Les recettes ont été de 
$2,025,85, montant qui sera à- | 
jouté au fonds de réserve pour | 
l'achat de nouveaux bancs pour 


l'église, 
Va-et-vient 
M. et Mme Emik Lajeunesse 
et leurs enfants, de Cold Lake, 
André Lajeu- 


line Doré, de North Battieford, 
ont visité leurs parents, derniè. | 
rement, 

M. et Mme Gérard Fontaine | 
ont eu le plaisir de recevoir leurs 
amis, M, et Mme Léo Ne 
Spiritwood, MM. et Mmes A 
seph Duval et Gift Henry, de 
Prince-Albert, 

Mme Albert Courchène et sa 
fille, Mlle Ginette Courchéne, 
sont allées à Saskatoon, à l'oc- 
casion de la célébration du 25e 
anniversaire de mariage de M, et 
Mme D, Bracknel, | 

M. et Mme Omer Lajeunesse 
sont allés à Mantario, visiter 
leurs file et gendre, M. et Mme 
Patrice Lajeunesse, 

M. et Mme Robert Bisson ont 
eu le malheur de perdre leur 
maison et tout son contenu dans 
un incendie, le hundi 19 octobre, 

M. Raoul Lajeunesse a acheté 
et est en train de rénover l'an- 
cienne quincaillerie de M. Léo 
Brunet, afin d'en faire un café 
moderne, 


Désireæ-vous prendre résidence 
ou Manitoba français? 


Si Qui, écrivez avec détails 


CP. 186 


à FERNAND VIAU, agente 


innipeg, Man. 


nm. Wawota 


Mme JosephHuard, âgée de 69 : ans, 
est décédée subitement à Domremy 


* | dirent à Storthoaks. 


* | Coopératives de la 
wan 
Les institutrices et les élèves 


auit, de |} 


M. et: Mme Anäiré Baudu et | 
leurs enfants, de Vandura, aïñè- 
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de fêter leur 50e anniversaire 
de mariage, M. B. Arcand lt 
une lettre Ce beau-frère des 
jubulaires, M. H, Leduc, disant 


reni viser leurs parents, à Nor- | son regret de ne pouvoir être 


wood, Man. 


avec eux en ce vi de fête, 


Mme Alphonse Lamontagne, | étant retenu à l'hôpiial 


accompagnée de sa file, Mme 
Ida Loiselle, de Victoria, C.-B. 
est venue visier lous æs en- 
fants et amis, Elle vint ensuite, 
avec M. et Mme A. Siruis, 
Langbank, visiter Mie Fernan- | 
de Baise, et Mme G. Zébière, 

M. et Mme Richard Filteau 

et leurs enfanis, de Melita, Man. 


M. Douceite présenta ensuite 
aux jubiiaires, au nom de leurs 
enfants, de leur parenté el de 
leurs amis, plusieurs jolis et uli- 


de | les cadeaux. 


exprmèrent 
| tous 


Les jubiaires 
| leur joie et remercièren 
les présents, spécialement leurs 
enfants qui avaient préparé cet- 


au que leur frère, Georges, et | te fête. 


son époux, sm venus Visiter 
leurs parents. 


1 


La smile était artist 
décorée, ainsi que le 


uement 
teau à 


M, et Mme Robert Jacques | trois étages, fruit des talents de 
sant allés rendre visite à leurs | Mme Marius Fiolleau, La soirée 


enfants et petits-enfants, 
Mary! fiid. 


Laflèche 


40e anniversaire de mariage 

Le 11 octobre dernier, M. et 
Mme Eiie Jabert céébrasent 
leur 40e anniversaire de maria- 
ge. Un dé.icieux souper fut ser- 
vi chez leur fils, Julien, où un 
gâteau traditionnel ornait le cen- 
tre de la table, 

Tous les enfants des jubilaires 
étaient présents, sauf Laurette 
(Mme Alec Fredette), de Lac 
Alma, Etaient aussi AA, la 
familie Etienne Jalbert, de Per- 
due, MM. et Mmes Omer Ja- 
bert, de Blaine, Wash, Whfrid 
et Roger Jæ-bert, P, Morin et B, 
Buddecke, de Regina, et L. Wer- 
res, de Dinsmore, Dans la soi- 
rée, les jubiaires recevaient 
leurs parents et amis qui leur 
présentaient voeux et félicita- 
tions et une bourse, Vinrent de 
l'extérieur pour la veillée: M, et 
Mme Arthème Jalbert, de Re. 

ina, M. Antoine Jalbert, de 

erdue, M. et Mme A. Rivard, 
de Gravelbourg, 
25e anniversaire 

Le 17 octobre, une veillée- 
surprise fut organisée par les 
frères et soeurs de M. Anselm* 
Es à l D ur de gl 4 


nniversaire 
mn le leur fut offerte, La 
veillée se termina un 
ter alors que fui le gâ- 
teau traditionne, Meilleurs 
voeux à la famille Périgny. 
Va-et-vient 
M, et Mme Alfred Jan se ren- 


M. Denis Soucy, de Vancou- 
ver, C.-B. quelques 
l'os avec sa mère et sa paren- 


t 
M, et Mmé H, Wensel se ren- 
C.-B, visi- 


daient à Vancouver, 
ter leur père, M. Arthur Bru- 
neflle, 

Donna J de 
V 


ernon, C.-B. passait 
jours chez son frère, M. A. 
marais, 
Félicitations à M. Léon Bre- 
ton pour le certificat reçu des 
Saskcaiche- 


M, et Mme Jules Minne je 
sent ue temps chez leur 
fille, Gabrielle von, 


daient à St, John, D.- 
leur lieu d'origine, tout ‘en dé 
tant quelques parents et amis, 


Titanic 


25e anniversaire de mariage 


Le dimanche 18 octobre, M. 
et Mme Laurent Délisle (née 
Elise Fiolleau) célébraient leur 
25e anniversaire de mariage en 
la salle paroissiale de Titanic, 
où un souper buffet fut servi à 
80 convives venus de Meacham, 
Cariton, Duck Lake, Rosthern, 
Saskatoon et Tianic, 

A la table d'honneur figu- 
raient les jwbilaires entourés de 
leur garcon et demoiselle d'hon- 
neur d'il y a 25 ans, M. Aimé 
Mercereau et Mme Léonard 
Doucette (Clémentine Fiolleau), 
de leurs enfants, MM. et Mmes 
Auguste Mercereau et Denis De- 
lisle, ainsi que de M, Léonard 
Doucette, Mme Aimé Mercereau 

M, Berchmans Arcand, mai- 
tre de cérémonies, Le toast aux 
jubilaires fut présenté par M. 
L. Doucette, qui leur souhaita 


à |se termina par quelques danses, 


musique et chants français el 


| anglais, 
Va-et-vient 

Sont venus en visite chez M. 
et Mme L, Deliske, M. et Mme 
Auguste Mercereau et leur fa- 
mile, de Meacham, ainsi que 
M. et Mme J, Wall et leur peti- 
te-file, Annette Mercereau, de 
Macdowall, 

M, et Mme Arsène Mercereau 
et leur famille allèrent à Prince. 
Albert, le 8 octobre, pour la dis- 
tribution des prix de français à 
l'Académie de la Présentation 
et pour la présentation du tro- 
phée Monique Grave, à leur 
fille, Suzanne, 


Vawn 
Ça et là 

La soirée sociale qui devait a- 
voir .ieu le dimanche 25 octobre 
fut remise au dimanche ler no- 
vembre, Cette soirée est organi- 
sée par les dames de la L.FC. 
Tous sont bienvenus, 

La prochaine réunion de la 
Ligue des Femmes Catholiques 
aura lieu le mardi 3 novembre, 
en la salle de réunion, à 8 h, 30. 
On pariera de l'organisation d'u- 
ne bibliothèque régionale; ne 
manquez pas d'y assister, Mmes 
Bi Weber et Jules Germain se- 
ront en charge du goûter, 

Félicitations à M. et Mme Er- 
nest Blais, qui ont une 
fillette de trois mois; æ été 
baptisée sous le nom de Marie- 
Anne, Les et marraine 


Ee i-Madele a 1 octobre. 
An e re, 
ei marraine 


le dimanc 
ues | 25 octobre, et qui fut suivie d'un 
banq 


uet, 
sa Blanchette, de Fort 


M. 

St. John, C.-B. a passé la lon- 
gue fin de semaine chez ses pa: 
DAY et Mme Eugène Blan- 


chett 

Slvous à la famille Antoi- 
ne Desmarais, de Cut Knife, qui 
résident maintenant au vie 


rents, M. et Mme O, Forti 


Dr Paul Gélinas 
DENTISTE 


117 — 2e Rue 
WEYBURN, SASK. 


Tél.: 842-3154 


Sécurité familiale 


Joyeux anniversaire 

Le ler novembre, Aimé-L 
Perras, Montmartre; le 3 no- 
vembre, Dumont Lepage, Gra- 
velbourg, et Louis-E, hette, 
Jackfish Lake; le 8 novembre, 
Joseph-D, Couture, Ferland, 


Service 
de 
Sécurité Familiale 


Protection accordée: 


$#678.385.00 : 


Réclamations 


payées: $4,510,00. 


Voilà ce que l'A.C.F.C, par son 
Service de Sécurité Familiale 
a procuré à la population 


canadienne-française 
de la Saskatchewan. 


L'A CFC. est en mesure de vous offrir 
ce plan et tous ses avantages, grâce à 
une entente avec la compagnie 
Assurance-Vie Desjardins. 


* Ce montant n'inclut pas la protection accordés 
aux enfants des membres assurés. 


Pour tout renseignément au sujet du 
‘’Service de Sécurité Familiale‘ de 
l'AC.F.C., adressez vous à 


M. Cléas Duperreault, propagandiste, 
1902, Broadway, Saskatoon 


Tél.: 653-1441 
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Le Coin 


des 


L 2 


| Jeunes 


| 


L'Hallowe'en peut être 
à la fois plaisant et sûr 


“Maquillez les petits, complétez le déguisement par une coif- 
fure au vaporualeur et veillez surtout à ce que les costumes en 
papier qu'ils endossent soient inflammables”. Ce sont les conseils 
pratiques que la Ligue canadienne de la sécurité offre au public 


en prévision de l'Hallowe'en (veille de la Toussaint), Lorsque les | qu'on 


petits maraudeurs s'accrochent dans leurs costumes et suffoquent 
sous un masque mal ajusté, ils finissent par être plus malheureux 
qu heureux 

Pour sa part, le Conseil canadien de la sécurité routière rap- 
pelle aux petits esprits errants de la veille de la Toussaint que, 
“Pour être vu la nuit, À faut endosser quelque chose de blanc”, 
Quant aux automobilistes, il leur rappelle que souvent ce petit 
peuple de lutins en fête oublie la présence des voitures, C'est donc 
à eux qu'incombe, en cette nuit étrange, le devoir de prendre tou- 
les les précautions nécessaires, 

“Tout amas de feuilles mortes en bordure de la rue est sus- 
ceptible de cacher un petit lutin. Il faut les contourner et scruter 
conslamment la route pour éviter toute branche, poteau, bout de 
clôture ou objet inusité que peuvent y avoir laissés les esprits de 
la nuit," 

“Les fantômes, signalent le CCSR et la LCS, n'étant que des 
esprits, sont incapables de raisonnement, I1 appartient donc aux 
automobilistes de raisonner à leur place," 


— 


C'est l'orgue, non l'appareil de télévision, qui rassem- 
ble cette f le pour des heures de plaisir, musique et chan- 
sons, Con ent aux sombres prédictions d'il y a un déca- 
de, selon lesquelles la télévision devait frapper un coup mortel 
à la musique d'amateur, cette dernière est en plein essor, Les 
ventes d'instruments de musique et de musique en feuilles font 
un bond, et les statistiques indiquent qu'une personne sur six 
est un musicien amateur, Les moments de loisir semblent avoir 
enseigné aux gens que la participation à une activité tend à 
être plus es que l'observation passive, 


La musique d'amateurs est 
en vogue malgré la télévision 


Les supposés experts qui a-|s'associent aux fanfares parois- 
Vaient prédit que l'appareil de | siales, groupe de jazz, Sociétés 
télévision ferait reléguer les ins- | d'orgues Hammond, ensembles 
truments de musique au grenier | de musique de chambre et petits 
ont présentement la surprise de | orchestres, 
leur vie! Comme le disait le fameux 

Les ventes d'instruments de | biographe américain Catherine 
musique en feuilles font un | Drinker Bowen: “Parmi les arts, 
bond, et une récente enquête | la musique en particulier possè- 
conduite aux Etats-Unis indique | de une chaude et réconfortante 
qu'un adulte sur six est un mu- | bienveillance , , . elle nous rend 
sicien amateur, En 1947, c'était | le décuple de nos avances", 
un sur neuf. À travers le Cana- Il semble évident que les gens 
da, les chiffres reflètent le mê- | deviennent de plus en plus cons- 
me intérêt Croissant pour la mu- cients du fait que la participa- 
sique d'amateurs, tion à un divertissement sous 

Les raisons? Les moments de |une forme quelconque procure 
loisir devenant plus nombreux, | beaucoup plus de plaisirs et a- 
les gens découvrent qu'en tant | vantages personnels que l'audi- 
que passe-temps, faire de la mu- | tion et l'observation passives de- 
sique fournit un moyen d'ex- | vant l'appareil de télévision. 
pression profondément satisfai- 
sant, 

De même, la diversité des ins- 
truments dont il est facile de 
jouer — flagéolet, orgue Ham- 
mond, guitare, accordéon — a 
encouragé des milliers d'enfants 
à entreprendre l'étude de la mu- 
sique, et les adultes, à reprendre 
leurs leçons de musique, Des 
méthodes d'enseignement amé- 
liorées ont fait entrer un élément 
de plaisir dans l'éducation mu- 
sicale, Les adultes réalisent 
qu'ils apprennent plus facile- 
ment que lorsqu'ils étaient en- 
fants et que les séances de prati- 
que sont vraiment agréables, 

Notre ère du turboréacteur 
lui ayant gagné le nom de paci- 
ficatrice, la musique est revenue 
de plus en plus populaire chez 
les familles et les individus de 
tous les échelons sociaux cher- 
chant à se libérer des tensions 
de la vie moderne, 

Plusieurs hommes d'affaires, 
ménagères, professionnels, bu- 
reaucrates et ouvriers canadiens 


LA TOUSSAINT 


ler novembre 


Par la Rédemption, Dieu s'est 
assuré pour l'éternité des amis 
sincères partout et toujours, au 
Canada comme ailleurs, à notre 
époque aussi bien qu'autrefois. 
Ayons une pensée pour que sa 
semence immortelle trouve des 


nos origines, I! 


tres dans la foi et la sainteté, 


—lLe cas du 


| trallement de fave 


| 
| 


Québec 


(Le Devoir, Montréal!) 

Le premier ministre du Ma- 
nitobs, M. Roblin, dans un dis- 
cours qu'il a prononcé au con- 
grès de la Chambre de commer- 
ce du Canada, a apporté son 
appui à l'attitude du Québec 
sur les programmés conjoints. 
[l a affirmé que les options par 
lésquelles notre province se re- 
tire des programmes fédéraux- 
provinciaux permettent de ré- 
gler des conflits d'intéréi et de 
juridiction de façon pratique, et 
de répondre aux réclamations 
du Québec sans jui accorder de 
ur 

Cette priæ de position de M. 
Roblin est d'une grande impor- 
tance car elle apgnorte l'appui 
d'un chef conservateur à une 
pièce maitresse du fédéralisme 
coopéralif, et elle es cri 
tiques de ceux qui prétendent 
que ce droit d'option menace la 
cohésion du p:ys et l'autorité 
nécessaire du gouvirnement cen- 
tral, 

L'avantage de l'option, c'est 
l'offre à toutes les provin- 
ces et non seulement au Qué- 
bec; et en même temps l'usage 
qu'en fait le Québec n'empêche 
pas les autres provinces de 
maintenir !leuT association plus 
étroite avec Ottawa dans ces 
programmes et de prendre une 
orientation différente de celle 
du Québec, 

Sans doute il y a le danger 
que par ces voies divergentes le 
Québec et le reste du, Canada 
s'engagent dans des directions 
opposées et s'éloignent de plus 
en plus. Il faut bien accepter ce 
risque, au moins dans une cer- 
taine mesure, si l'on veut sincè- 
rement reconnaitre à notre pro- 
vince un statut particulier, Mais 
l'unité relative du pays peut être 
protégée quand même, si les 
chefs politiques savent respecter 
les exigences du fédéralisme 
tant pour l'autonomie efficace 
du Québec que pour les condi- 
tions essentielles du lien cana- 
dien. 

PS 


(Le Devoir) 


OTTAWA (CCC) —- L'ins- 
tallation officielle du T. R. P. 
Roger Guindon, O.M.I., nouveau 
recteur de l’Université d'Otta- 
wa, aura lieu le 28 octobre, au 
cours d'une cérémonie à laquel- 
le assisteront les présidents de 
la plupart des universités cana- 
diennes, 

Originaire de Ville-Marie, le 
T. R, P. Guindon a 44 ans, En 
juillet dernier, il a succédé au 


réfute 


R. P. Henri-F, Légaré, OM.I, | 


comme recteur de l'université, 
Ancien doyen de la faculté de 
théologie, il détient un doctorat 
en théologie de l’Université de 
Fribourg, en Suisse, 


LA:LISERTE ET LE: PATRIOTE 


| 


| 
| 


Partageons notre trésor 


et ma conviction fut approfondie,” 


Les brochures sur la foi, 
bons moyens d'information 


Un des plus importants 

moyens de communiquer des in- 
| formations est le mot écrit, Con- 
| trairement au mot parlé qui 
n'est que passager, le mot écrit 
reste et peut passer à un nom- 
ibre incalculable de lecteurs, 
Ainsi la littérature catholique — 
les journaux, revues, brochures 
et livres — peut vous aider à 
partager votre sainte foi avec 
| d'autres, Ne jetez jamais de la 
littérature catholique; passez-la 
plutôt à des amis et voisins non- 
catholiques, 


La brochure à grande cir- 
culation, “Finding Christ's 
{Church"” (Ave Maria Press, 


25c), a aidé à conduire des mil- 
liers d'âmes dans l'Eglise, Il 
|en est de même des livres bro- 
chés: “En causant avec le Père 
Smith” (Father Smith Instructs 
Jackson) et ‘‘La Foi de millions" 
(The Faith of Millions), (Our 
Sunday Visitor Press), Il passe 
rarement un mois sans qu'un 
converti nous rapporte comment 
il devint intéressé dans l'Eglise 
catholique par la lecture d'une 
brochure ou d'un livre catholi- 
que, La conversion de Michael 
D, Meilach, maintenant prêtre 


Pourquoi tombent les feuilles? 


D'innombrables troubadours, 
trouvères ou poètes ont chanté 
l'extraordinaire symphonie de 
couleurs qui naît sur les fron- 
daisons en automne, 

Pourquoi les feuilles se vé- 
tent-elles en automne de ces 
teintes nouvelles? 

Pourquoi finalement tombent 
les feuilles? 

À vrai dire, il y a plus de se- 
crets sur la terre que dans les 
étoiles, tandis que les savants 
ont résolu le problème difficile 
de se promener autour de la lu- 
ne, personne n'a encore pu ex- 
pliquer cette chute lamentable 
des feuilles en automne, 

Voici à peu près tout ce que 
nous savons à ce sujet, 

Vous savez certainement déjà 
que certains arbres perdent leurs 
feuilles en hiver &t que d'autres 
possèdent le privilège de rester 
toujours verts, Alors que les 
feuillus de la Mauricie devien- 
nent squelettiques durant six ou 
sept mois, les pentes de certains 
côteaux canadiens gardent toute 
l'année leur parure de velours 
vert, qu'elles doivent aux coni- 
fères, Les jungles équatoriales, 
les garriques du Midi de la 
France, les buis, les troènes, les 
chênes-verts, les lauriers et les 
oliviers restent verts, Notons en 
passant que seuls de tous les co- 
nifères, les mélèzes perdent leurs 
feuilles en hiver, 

Mais les choses sont loin d’é- 
tre simples, Certains arbres, 
dont les feuilles tombent sous 
nos climats, restent verts si on 
les transporte sous d'autres 
cieux, Les platanes, par exem- 
ple, sont constamment feuillus 
en Grèce et les châtaigniers ne 
perdent pas leurs feuilles en 
Campanie, Les pêchers ne sont 
jamais complètement dénudés 
dans l'île de la Réunion, ils per- 
dent leurs feuilles par roule- 
ment, Si vous conservez de jeu- 
nes hêtres en serre, ou tout au 
moins à l'abri des gelées vous 
constaterez qu'ils gardent leur 
manteau vert, 

Chaque année les feuilles ne 


sillons dans nos âmes comme au|tombent pas à la même date, 
temps de nos devanciers et de Leur chute est avancée par un 
faut à notre | été chaud et sec et retardée par 
temps des émules de nos ancê- | un automne pluvieux et doux. 


Enfin il existe aussi des iné- 


Si le jardin du paradis, l'arbre de la travers ces symboles et grâce à eux, 


vie et le fruit défendu sont des symbo- 
les, que faut-il en conclure? 


(M, Roméo P., Nicolet) 


à) 


Je vous conseille très fortement de 
lire Galbiati-Piazza, ‘Mieux compren- 


dré la Bible”, et Hauret, ‘’Les Origi- 


pe lité pour rien! 
nes'”, si 


Le jardin, l'arbre de vie et le fruit 
sont des symboles, Mais ne vous arrê- 
tez pas là! S'ils sont des symboles, c'est 
qu'ils représentent quelque chose! A 


Ecrivez-nous, 


l'auteur inspiré nous enseigne l'exis- 
tence de réalités, 


Tout symbole conduit à une réalité 
supérieure. Affirmer qu'il ne faut pas 
prendre le symbole pour la réalité ne 
veut pas dire qu'il faut prendre la réa- 


Vous avez des questions à poser ? 
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galités inexplicables parmi les 
arbres d'une même espèce sous 
le même climat et dans les mé- 
mes conditions d'exposition au 
soleil et à la pluie, Certains ar- 
bres perdent toujours leurs 
feuilles plus tôt ou plus tard 
que les autres, mêmes s'ils sont 
leurs voisins, 


La chimie de l'automne 

La chute des feuilles n’a pas 
seulement l'automne pour cau- 
se, Une feuille peut tomber aus- 
si lorsqu'elle a atteint un âge 
avancé, lorsqu'elle est blessée 
ou atteinte par une maladie pa- 
rasite, lorsqu'elle est privée de 
lumière ou touchée pas un brus- 
que refroidissement, 

Les feuilles tombent toujours 
de la même manière, Dans le 
pétiole qui relie la feuille à la 
branche, il se produit, à un cer- 
tain endroit, entre deux couches 
plus dures, une couche de cellu- 
les plus tendres, 

Alors, au moindre souffle du 
vent, la couche fragile cède, La 
feuille tombe, et la couche dure 

continue de boucher la blessure 
de la tige, 

Comment se sont formées ces 
couches de résistance inégale? 
Les molécules qui forment le 
tissu de la tige se sont divisées 
en molécules plus petites et plus 
tendres, 

En même temps, il s’est pro- 
duit un phénomène général dans 
l'arbre: un grand nombre de cel- 
lules des feuilles se sont dirigées 
par le moyen de la sève, vers les 
grosses branches, vers le tronc 
et vers les racines, bref, vers 
toutes les parties qui restent vi- 
vaces même au coeur de l'hiver: 
c'est une véritable retraite de 
Russie, un ‘‘sauve-qui-peut” gé- 
néral devant les menaces de gel. 
Par suite de ce phénomène, la 
substance verte, le pigment vhlo- 
rophyllien, se décompose, Et il 
s'ensuit de nombreuses réactions 
chimiques qui ont pour résultat 
visibie ces élonnantes colora- 
tions qui font flamber la forêt 
en automne, 


Hormone utile 

Mais pourquoi le pétiole se 
détache-t-i] de la branche? 

On a constaté que si on dé- 
coupait la totalité du limbe d'u- 
ne feuille, c'est-à-dire la partie 
verte entre les nervures, la feuil- 
le toute entière tomberait aussi- 
tôt, Donc la rupture du pétiole 
dépend d'un ‘ordre’ donné par 
la feuille elle-même, Cet ordre 
provient d'une certaine substan- 
ce formée par la feuille, cette 
substance est une hormone vé- 
gétale nommée auxine, Dès qu'il 
n'y a plus d'auxine dans la feuil- 
le je pétiole s détache, Lors- 
qu'on badigeonne d'auxine les 
nervures d'une feuille dont on a 
enlevé cependant le limbe, cette 
feuille ne tombe pas. 

Tant qu'une feuille produit de 
l'auxine, elle ne tombe pas, 

Dès que la lumière diminue, 
dès que la température baisse, 
les feuilles ne produisent plus 
assez d'auxine, et elles tombent. 

Dans lgs forêts équatoriales, 
qui ne connaissent pas le retour 
des saisons, le taux de l'auxine 
dans les feuilles reste le même et 
elles ne tombent jamais, 

Tout cela dit bien comment 


tombent les feuilles, mais non 
pourquoi. 

Cela reste un mystère dans 
une certaine mesure, malin on 
peut supposer que la nature sou- 
lage l'arbre d'un poids qui lui 
serait fatal au moment où des 


chutes de neige viendraient s'y 


ajouter. 


| 
“Je dévorai un grand nombre de brochures 


franciscain au collège du Saint 
Nom, à Washington, D.C. est 
un exemple du bien que peut 
accomplir la lecture de brochu- 
res, 

“Je suis né de parents juifs, 
dans la ville de New York, ra- 
conte-{-il, mais je ne suis allé 
que quelquefois à la synagogue, 
Plusieurs de mes amis d'enfance 
étaient catholiques et j'allais 
parfois avec eux à la messe do- 
minicale, Virtuellement, dès que 
j'entendis parler du Christ et de 
la religion qu'Il a fondée, je crus 
en la foi catholique, Ce fui un 
don gratuit de Dieu qui m'a é- 
pargné le tourment intérieur qui 
Caractérise souvent les conver- 
sions, 

“Quoique convaincu de la vé- 
rité de la religion catholique, je 
ne fis aucune démarche pour 
me joindre à l'Eglise, jusqu'à 
mon entrée dans les forces ar- 
mées, En face du bureau du 
chapelain, à la base d'aviation 
Scott Air, Ill, des brochures ex- 
pliquant plusieurs aspects et pra- 
tiques de la foi catholique, é- 
taient à l'exposition, Je lus avi- 
dement plusieurs de ces brochu- 
res, ce qui approfondit ma con- 
viction que Jésus est l'Oint de 
Dieu envoyé par lui, et qu’il a 
souffert, est mort et est ressusci- 
té pour notre justification, 

“J'allai voir le chapelain, le 
Père (maintenant Monsignore) 
Richard C, Hiester, et reçus un 
bon cours d'instruction, A la 
fin de mon cours, je fus baptisé, 
le 13 septembre 1951, et reçu 
dans la vraie Eglise du Christ, 
Ce fut un beau jour pour moi, 
et ma joie grandit lorsque je fis 
ma première communion, Même 
avant le baptème, j'avais senti 
l'appel au sacerdoce, 

“Je quittai l'aviation et entrai 
au séminaire St-Joseph, à Cal- 
licoon, N, Y., où j'étudiai en vue 
de devenir prêtre de l’ordre des 
Franciscains, Au séminaire et 
au cours de mes études théologi- 
ques subséquentes, j'approfon- 
dis le mystère de la divinité du 
Christ et de sa religion, divinité 
qu'il a prouvée par Sa vie, Ses 
oeuvres et Ses miracles, spécia- 
lement le miracle de la Résur- 
rection, 

“Le 2 mars 1963, je fus or- 
donné prêtre par Mgr Vagnozzi, 
au monasière franciscain, à Wa- 
shington, D. C, Je célébrai ma 
première messe le jour suivant, 
e ne pourrai jamais assez re- 
mercier Dieu pour le don pré- 
cieux de la foi et pour la voca- 
tion au sacerdoce de Jésus- 
Christ.” 
Se souvenant du secours que 
lui avait apporté la lecture de 
brochures, Michael a commencé, 
alors qu'il était encore sémina- 
riste, un apostolat littéraire pro- 
motteur, Il a traduit quatre li- 
vres du français à l'anglais et a 
écrit plusieurs livres, entre au- 
tres, ‘First Bonn Son” et “Christ 
Your King”. 
Présentement il n'entre dans 
l'Eglise qu'un converti pour 300 
catholiques, Les Témoins de Jé- 
hovah, les Mormons et les ‘‘Ad- 
ventistes” gagnent beaucoup 
plus de ‘convertis’ à leur cau- 
se, Pourquoi? Parce qu'ils utili- 
sent davantage la presse, spécia- 
lement la brochure, La morale? 
Distribuez une brochure chaque 
mois, 

LJ L1 L 

Le Père O'Brien invite les 
convertis à lui envoyer leurs 
nom et adresse, à l'Université 
Notre-Dame, Notre-Dame, In- 
diana, afin qu'il puisse écrire le 
récit de leur conversion, 


Emissions françaises 
de Radio-Canada 


à Toronto 


TORONTO — Depuis le 1er 
octobre, CJBC, ‘La voix fran- 
çaise de Radio-Canada à Toron- 
to’, diffuse la plupart des émis- 
sions radiophoniques du réseau 
français de Radio-Canada, Cet- 
te station se joint aux autres 
postes de la chaîne canadienne, 
de 6 heures du matin à 10 heu- 
res 30 du soir, 

uis le mois de juillet 1962, 
CJBC ne diffusait que quelques 
émissions françaises, Mais, au 
début de la présente année, une 
bonne partie de l'horaire, soit de 
7h. à 10 h. 30 pam,, était réser- 
vée à ces émissions, 

L'horaire de CJBC compren- 
dra également au moins quatre 
émissions d'intérêt local, réali- 
sées par Jacques-Robert Rivart. 

L'érnetteur de CJBC, d'une 
puissance de 50,000 watts, 
transmettra les ondes de ‘La 
voix française de Rad:o-Cana- 
da’ dans un rayon de 100 milles 
et atteindra quelque 165,000 
auditeurs francophones, dont 
67,000 sont j francais. 


| 
| 
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Par le trou de la serrure 


à / Jhstitut Collégial 
Sa , Doseph 


Un bal sur des 


dont trois sont entièrement con- 
patins à roulettes fiées aux soeurs indigènes qui 
Vers 2 h. de l'après-midi, un pe au nombre de 57, De plus, 
groupe d'adolescents heureux | elles ont une mission au Brésil 
dexendirent de l'autobus et s |et une au Pérou. 
payérent le luxe d'un après-midi Souhaitons que cette merveil- 
de plaisir au Winnipeg Roller |leuse expansion progresse tou- 
Rink, Pour plusieurs c'était la jours. On a dit: ‘Le grand mi- 
première fois, et une première | racle de la fondatrice a été l'in- 
lois qui faisait mal; pour d'au- | croyable essor de sa commauté," 
tres, patiner sur roulettes était Mariette BOISVERT, 
la chosæ la plus facile au monde, A à L 
Vers 3 h., une coursæ fut organi- Fête d'amitié 
sée, Une fille devait pousser un | Attention! Boum! Ce cri im- 
garçon, assis sur un cheval à |pératif se fit entendre pour la 
roulettes, Paus tard, il y eut en- | Première fois le 8 octobre vers 
(4h. 30 au gymnase Notre-Dame 


core une course parmi les gar- 
par les 7e et Be années, Les jeu- 


cons, et ensuite les filles, Je É | 
crois que ce fut un après-midi |nes de l'Institut Collégial St- 
imoubliable, et comme l'a dit une | Joseph avaient répondu d'une 


voix vibrante . . . et la fête d'a- 
mitié était en marche, 


es participantes: ‘Ce fut une 
vraie fèle d'amitié et j'en ai joui 
pieinement” 
Gisèle PIEDALUE, 
lle année no 20, 


Soirée du Ciné-Club 
Vers 7 h.p.m. le 4 octobre, 
dans la salle académique de 
l'Institut Collégial St-Joseph, les 
étudiantes et plusieurs collé- 
giens étaient installés pour le 
film ‘To Kill À Mockingbird' 
présenté par le Ciné-Club, 
La présidente, - 


Studio de musique 


Pour ceux qui aiment la musi- 
que, une petite salle dans notre 
nouveau bloc de classes est un 
ciel sur terre, Créé par notre 
cher préfet de discipline, ce stu- 
dio de musique est, je trouve, la 
meilleure place pour penser et se 
reposer l'âme, Il nous vient aux 
oreilles de la musique des grands 
musiciens classiques comme 
Beethoven, Bach et d'autres, 
Vous vous sentez à l'aise, vous 
oubliez vos soucis, vos peines, 
en fait, tout ce qui vous trouble, 
Vous pouvez écouter des disques 
stéréophoniques, la radio AM et 
FM, des rubans magnétiques; 
n'importe quelle sorte de musi- 
que, à votre choix. 

Dans ce local, vous pouvez 
trouver pour plus de $750 de 
phonographes, d'amplificateurs, 
de radios, de magnétophones, de 
disques et de rubans magnéti- 
ques, Il y a plus de 100 disques 
pour un phonographe stéréo- 
phonique et un autre monopho- 
ne, et environ 30 rubans magné- 
tiques pour deux magnétapho- 
nes, Neuf haut-parleurs bien 
placés donnent un son parfait 
pour le stéréo, Des choses im- 
[ones sont les amplificateurs, 
‘un qui modifie la radio et les 
phonographes, l'autre qui mo- 
difie le magnétophone fixe, 

Grâce à notre cher préfet de 
discipline, le Juniorat a aussi un 
très beau laboratoire de scien- 
ces; le studio de musique n'est 
pu le seul endroit où le P. A, 

ortin fait de grandes choses: il 
a aussi mis en marche un labo- 
ratoire, une chambre de photo- 
graphie et différents clubs; il est 
toujours prêt à nous aider, et 
lui-même travaille toujours à 
quelque projet. Nous vous re- 
mercions, Père Fortin, pour ce 
magnifique studio de musique et 
pour toutes vos autres créations 
dans le Juniorat, 

Joseph BEAUPRE, 
Fort William, Ont, 


La messe du Juniorat 


Cette année, le Père D, Ker- 
brat, notre directeur spirituel, a 
pensé qu'en variant davantage 
notre façon d'assister à la messe, 
nous profiterions plus de ce 
Saint Sacrifice, C'est pourquoi, 
durant la semaine, nous avons 
ordinairement des messes dialo- 
guées qui nous permettent d'agir 
en groupe et de façon très unie 
avec le prêtre; c'est un dialogue 
entre le célébrant et les Junio- 
ristes, 


Il y a aussi, durant la semai- 
ne, une messe lue durant laquel- 


Kleinschmit, accueillit les jeu- 
nes et ensuite la Rév, Sr M.-Eu- 
gène-Avila donna des renseigne- 
ments à propos du réalisateur, 
Robert Mulligan, Aussi elle ex- 
pliqua comment le réalisateur se 
servait de jeux de la caméra 
pour créer certaines atmosphè- 
res. 
Ensuite ce fut Le film, Gregory 
Peck jouait le rôle principal qui 
était celui de l'avocat Atticus 
Finch. Les deux enfants étaient 
Mary Badham et Philip Atford. 
L'auditoire fut vraiment captivé 
par les différentes situations 
dramatiques, 
Une fois le film fini, tous des 


cendirent au sous-sol pour pren- 
dre une liqueur douce et diseu- 
ter en différents groupes, Après 
quinze minutes, les jeunes re- 
montèrent dans la salle afin que 
les représentants puissent don- 
ner les conclusions tirées par les 
groupes, À la demande de jus- 
üifier le titre du film, M. Le- 
doyen répondit que le rossignol 
était le symbole de l'innocence 
dans tout le film. 

Pour conclure, M. l'abbé Lu- 
cien Roy, aumônier à l’Institut, 
exprima son grand plaisir de 
pouvoir participer avec nous 
aux différentes activités de l'é- 
cole et surtout, aux activités du 
Ciné-Club, En somme, ce fut 
une belle soirée et tous parti- 
rent heureux, 

Agnès MORIN, 
lle année no 20, 


Fête de Mère Marie-Rose 

Le 6 octobre était grande fête 
pour nos iinstitutrices religieu- 
ses de l’Académie St-Joseph, 
C'était fête de Mère Marie-Rose, 
fondatrice de la communauté 
des Soeurs des Saints Noms de 
Jésus et de Marie, 

Mère Marie-Rose n'a eu que 
cinq années de vie religieuse du- 
rant lesquelles elle travailla ac- 
tivement au service de Dieu et 
de l'Eglise afin de préparer à la 
société des femmes vertueuses, 
intelligentes et dévouées, Depuis 
plus d'un siècle, c'est cet idéal 
que réalisent les religieuses des 
Saints Noms de Jésus et de Ma- 
rie en ne reculant devant aucun 
sacrifice pour poursuivre la tâ- 
che envisagée alors par leur vé- 
nérée fondatrice, 

Mère Marie-Rose mourut le 
jour même de son anniversaire 
de naissance, le 6 octobre 1849, 
à l'âge de 38 ans, 

Depuis son départ, nos 4,189 
religieuses enseignent à plus de 
100,000 élèves au Canada et aux 
Etats-Unis et possèdent plu- 
sieurs maisons au Basutoland, 


Catherine de Saint-Augustin 


l'héroïque amie 
des malades et des âmes 


Cette peinture de M, Alphonse Lespérance, portraitiste réputé, 
nous révèle une âme qui se lit sur ce visage, Les yeux expriment un 
mélange de douceur et de vivacité: ils dévoilent un cœur ardent 
et compréhensif, Les traits reflètent la joie, la délicatesse, Ja fermeté. 
C'est tout cela que fut Catherine de Saint-Augustin dans sa voca- 
tion d'épouse du Christ, En la voyant, ses contemporains n'ont 
Jamais soupçonné ses tourments intérieurs. Ils découvraient plutôt 


che elle l'élan de La jeunesse et de la générosité, 


| La fête commença par une 
| partie de balle au but. Sitôt la 
| partie finie, queque 200 élèves 
æ rendirent au gymnase, Les 
[files furent groupées en neuf 
| groupes, Ensuite ce fut le sou- 
| per communautaire, Nous avons 
[mangé nos Dons goulers en ba- 
|bilant et en riant, À la fin du 
| repas, ce fut l'initiation des élè- 
ves de la 7e année, On nous de- 
|manda de repousser nos chaises 
|pour pouvoir initier, Initiation 
veut dire: des jeux et des farces. 
Quel joyeux temps nous avons 
passé ! 

Nous désirons remercier tout 
spécialement la Rèv, Sr M.-Lu- 
cille-de-la-Croix qui nous a ai- 
dées à organiser notre première 
fête d'amitié, Merci à M, l'abbé 
Roy, à toutes nos maitresses qui 
nous ont encouragées par leur 
présence, à Mile James et Gabo- 
rièau qui nous ont aidées im- 
mensément, et à Paulette Jubin- 
ville et Jocelyne Soulodre de la 
Classe 1 C, de s'être montrées à 
la hauteur de la tâche qui leur 
a été confiée, Toutes deux se 
sont montrées dignes filles de 
l'Institut, Plus on aura des filles 
débrouillardes et obéissantes 
comme elles, mieux ça marche- 
ra dans nos rencontres! 

Lucile MORIER, 
Be année, no 


Au Juniorat 
de la Ste-Famille 


Responsable: René de Rocquigny 


le les Junioristes, divisés en 
deux groupes, alternent à Ja ré- 
citation des prières françaises 
ui correspondent aux prières 

u prêtre, mais qui sont un peu 
simplifiées, Cette messe se trou- 
ve dans un petit manuel appelé; 
“Messes collectives", 

Une fois par semaine, nous 
chantons des cantiques durant la 
messe, et ainsi notre prière con- 
siste à rendre gloire à Dieu, en 
chantant ses louanges. 

De plus, avant chaque messe, 
le P, Kerbrat explique la fête 
du jour, et nous dit parfois quel- 
ques mots au sujet de la vie du 
saint dont nous célébrons la fé- 
te, Parfois, il suggère, comme 
sujet de méditation, certaines 

rières tirées de l'ordinaire de 
ou des oraisons du 


Après la messe, nous avons 
environ cinq minutes d'action de 

âces, Pour nous aider, le P, 

erbrat récite parfois quelques 
petites prières, ou bien nous lit 
quelques courts textes qui nous 
sont sujets de méditatjon. 

C'est ainsi que les élèves peu- 
vent comprendre mieux le sens 
de la Sainte Messe, et en profiter 
davantage; ils sont moins en- 
clins à se laisser emporter par 
la routine, et la messe devient 
quelque chose de plus vital pour 


eux, 
Ernest GAGNON, 
Méthode 


Caisse populaire 

C'est une amie très familière 
de la maison is de nom- 
breuses années, Essoufflée peut- 
être de son beau travail de l'an 
dernier, notre Caisse a prolongé 
un peu ses vacances d'été, mais 
la voilà bel et bien relancée; ses 
principaux officiers sont à l’oeu- 
vre: M. François Paradis, prési- 
rent; M. Paul Mulaire, vice-pré- 
sident; M. Raymond Chaput, gé- 


rant, 

M. Olivier Beaudette, spécia- 
liste en cette matière, venait 
prendre le souper avec le per- 
sonnel, le mardi 20 octobre, No 
tre président nous le présenta 
ensuite, et nous eûmes la chance 
de rafraîchir et clarifier nos no- 
tions, 

M. Beaudette a bien voulu ac- 
cepter de revenir mercredi pro- 
chain, afin de parler à tous les 
élèves et éveiller davantage l'at- 
tention à ce sujet, Merci à M, 
Beaudette pour sa courtoisie et 
sa grande amabilité, 


Visiteurs 

Toujours nombreux et bien- 
venus; de près ou de loin; sécu- 
liers et religieux; têtes blanches 
et jeunes missionnaires; barbus 
et bien rasés; arrêt d'une heure, 
d'une journée, d'une semaine; 
chacun selon ses désins et ses 
besoins, 

Nommons-en rapidement 
quelques-uns, Le P, Charles Co- 
meau, ancien surveillant de ré- 
création, missionnaire à Fort 
Alexandre; le P, Isaïe Desautels, 
ancien élève, ancien professeur 
et préfet de discipline, mission- 
naire à Kenora, Ont.; Le P, Jean- 
Marie Lacasse, missionnaire à 
Lestock: le P. Gaston Lebleu, 
ancien élève, principal à l'école 
indienne de Kenora, 

M. l'abbé Edmond Chart, cu- 
ré de St-André-Bobola, nous 
rend aussi visite, ainsi que M, 
l'abbé Maryan Orlinski, curé 
de Salkirk depuis plus de 30 
ans; c'est un ancien de 1914- 
1920 qui aime beaucoup causer 
des anciens confrères, 

Le P, Jean-Paul Aubry nous 
fait aussi une très agréable sur- 
prise en venant circuler en ré- 
création et causer avec ses élè- 
ves de l'an dernier; Ïl est main- 
tenant supérieur au scolasticat, 


Un autre jeune ancien nous 
revient de Bolivie; c'est le P, 
Aimé Aubin, toujours aussi pé- 
tillant d'esprit, malgré ses 10 
ans d'expérience missionnaire 
chez les Aymaras du district 
des Carangas, Un élève a vite 
repéré l'endroit et nous dit que 
c'est au sud du lac Titicaca qui 
se décharge dans le Poopoo, 

Aidé d'un compagnon, le Pè- 
re Aubin doit s'occuper de 15, 
000 âmes, dispersées en 40 pe- 
tits villages: belle petite parois- 
sæ s'étendant sur une distance 
de 60 milles de l’est à l'ouest, 
et de 70 milles du nord au sud, 

En repos pour quelque ternpe, 
fl attend ses diapositives pour 
nous donner une meilleure idée 
de son apostolat chez ses chers, 
mails pauvres Aymaras qui vi- 
vent à 13,000 pieds d'altitude, 


Quelle gloire, à supporter les 
coups si vous avez Commis une 
faute? Mais si, fawant le bien, 
vous supportez la souffrance, 
c'est une grâce auprès de Dieu, 
(I Pierre 2, 20) 


St-Bonifoce, le 30 octobre 


Quand on parle des auints, on 
ne démyne pas uniquement ceux 
qu som eur Les autels el qui 
sont mentionnés dans le calen- 
drier, méme ni plusieurs d'entre 
eux om leur fête le même jour. 
LE en reste un grand nombre 
dont la sainieté n'est pas offi- 
ciebement reconnue mais qui 
ont mené des vies exemplaires 
et qui doivent avoir une 
place dans le ciel, Dieu sait re- 
connaitre les mens, 

Mais, sur la terre, afin que 
nous rendions hommage aux 
saints iustres, l'Eglise à insti- 
tué la fête de la Tousmint, de 
tous les saints. Nous aimons à 
penser que les mernbres dispa- 
rus de nos familles æ trouvent 
parmi ceux dont on évoque le 
muvenir ce jour-là 

C'est en ce jour de la Tous- 


consolants de 
munion des saints qui réunit l'E- 
glise triomphante, l'Eglise souf- 
frante et l'Eglise militante, dont 
nous faisons partie, Tous en- 
semble, les grands et les petits, 
ceux qui sont morts depuis long: 
temps, ceux qui expient au pur- 
gatoire et ceux qui luttent sur 
la terre, nous formons une gran- 
de famille, Et il est doux de pen- 
ser que nous pouvons tous aider 
les uns les autres, Dans cetle 


UNE GRANDE FAMILLE 


| itée de la sovernibéihé de méri- 


. 
| 


1964 


tés, nous Wrouvont cornime une 

| sorte d'assurance de voir un jour | 
|ceux que nous avons perdus. | 
Nous avons l'impression qu'en | 
ce jour qui leur est consacré on 

peut établir avec les disparus 

une sorte de communication. 

La fête de la Tousmint es in- 


nôtres qui ont mené discrè- 
tement une bonne vie sur la ter- 


la parenté accomplit un 
cette oc- 


autour d'une table de farnile, 

On parle des disparus, sans dou- 

te, mais on renoue 

, au cours de ces agapes, la 

| grande famille du ciel plane au- 
essus de celle de la terre, 


MAMIE. 


Courrier de Cousine Blanche 


LES POILS FOLLETS 


Si j'en juge par le nombre de 
lettres que je recois au sujet des 
poils follets, il semble que le 
nombre de mes lectrices qui sont 
affligées de pousses de poils là 
où à n'en faudra pas — sur le 
visage — les bras et les jambes 
— est fort considérable, 

El, ces pauvres cousines se 
désolent et se font des idées fort 


un seul pol superflu, La seule 


cause de ces malencontreux pois | 


est une condition anormale de la 
| peau, et celle-ci ne peut être 
changée, n'est-ce pas? 

Une autre question que l'on 
me pose fréquemment, ‘Le pe- | 
roxide d'hydrogène est-il effica- 
ce pour l'enèvement des pous 
superflus?" Une see réponse: 
Non, Cependant un mélange de 


étranges sur la cause de ces | peroxide et d'ammôniaque (trois 


pousses de pois, et sur les 
moyens à prendre pour s'en dé- 
barrasser, Encore une fois, je 
tiens à vous rassurer, Les crè- 


mes, les lotions, les savons et les | procéder pour le visage est d'ap- 


hufes n'ont jamais fait pousser 
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Numéro du patron: 9169 
Grandeurs: 2 à 8 
Prix: 50e 


Envoye: \otre commande à: 


Marion Martin Dept. 

La Liberté et le Patriote, 

60 Front St. West, Toronto, Ont, 
(non à Winnipeg) 

Ecrire lisiblement le numéro du 


patron, la grandeur, votre nom 
et votre adresse, 


Paiement en monnaie seulement, 
es timbres ne sont pas acceptés.) 


cuillerées de peroxide ét six 
outtes d'ammoniaque) pourra 
iminuer la visibilité des pois, 
en les blanchissant, La façon de | 


pliquer le mélange au moyen 
d'un tampon re de coton 
absorbant, et laisser sécher, 


Une solution pus farte peut être 
employée sur les bras et les 
jambes, soit six cuillerées dé 

roxide contre une demi-cuil- 
erée d'ammoniaque, Mais re- 
marquez bien que cette solution 
ne fait que blanchir les , 
elle ne peut pas Les faire - 
raître, 

Ne faites jamais usage: d'un 
rasoir pour enæever les poils fol- 
lets, Les poils repoussent plus 
durs et plus drus. Il en sera éga- 
lement ainsi si vous les arrachez 
avec la pince. La plupart des 
dépilatoires en crème, pâte ou li- 
quide ne produisent qu'un effet 
temporaire, et quelques-uns ne 
sont en réalité que des rasoirs 
chimiques parce qu'ils sont à ba- 
se de ure et ne font que 
brûler les poils à la surface de 
la peau. Tant qu'une racine vive 
reste dans l'épiderme, une re- 
pousse est certaine, 


La seule méthode vraiment 

efficace et absolument sans dou- 
leur de détruire les poils follets, 
c'est la méthode Piivore, si po- 
pulaire en France, mais pas trop 
connu ici, La formule de cette 
réparation vient du Maroc, où 
es femmes doivent pour des 
motifs religieux autant qu'hy- 
£iéniques, supprimer tous les 
poils de leurs corps, sauf leur 
cheveiure, Ce traitement au Pili- 
vore ne détruit pas le poil follet 
dans sa racine dès la première 
application, mais il fait disparai- 
tre le poil en surface, et parce 
qu'il est appliqué à chaud, il at- 
teint la racine qu'il atrophie gra- 
duellement, Si bien qu'après 
quatre ou cinq traitements, dans 
la plupart des cas, ne se re- 
produit plus de repousse, 


Faites-moi la demande de mon 
feuillet sur les poils folets. Je 
me ferai un plaisir de vous l'en- 
voyer ainsi que mes feuillets sur 
les soins du visage, des yeux, 
des cheveux, du développement 
normal du buste, de la transpira- 
tion excessive, de la maigreur, 
de la graisse excessive, Adressez 
vos lettres à Cousine Blanche, 
C, P, 660, Chambly, Qué, N'ou- 
bliez pas d'inclure un timbre 
de 5c pour chaque feuillet, L'en- 
voi est fait discrètement, 


COUSINE BLANCHE. 


+ 


à devant à plissé pe 
façons, Les manches trois quarts 


Billet du vendredi 


LA LIBERTE E 


Un crèpe u’Arnei a ee enoisi par Elie (ouse dans ce modele 
rmanent et cravate pouvant être portée de deux 


très amples sont à larges poignets, 


Pierre de Ronsard, 


Hélène et Henri Longnon 


Spécial à Lo Liberté et le Patriote 


Que saura-t-on de Ronsard, 
prince des poètes de France au 
seizième siècle, quand l'otu- 
vre d'Henri Longnon aura vu 
le jour — si jamais? 

Que saura-t-on, que l'on ne 
sait déjà, du célèbre adora- 
teur de Cassandre, de Marie, 
d'Astrée, d'Héiène, du cour- 
tisan des rois, flattant Henri I 
en ses filles, Elisabeth, Clau- 
de et” Marguerite, son fils, 
Charles 1X ensuite, sous le- 
quel éclata l'horrible drarne 
de la Saint-Barthelémi? 

Ou plutôt, qu'ignorera-t-on 
de Pierre de Ronsard, car il 
n'est rien, semble-t-il, que 
Longnon n'ait déterré ni dé- 
niché à son sujet? 

Celui-ci vient de mourir à 
Paris, à l'âge honnête de qua- 
tre-vingts ans, et son existen- 
ce laborieuse n'est pas sans 
odeur ni couleur de légende, 

Il passa la plus grande par- 
tie de sa vie dans le quartier 
Buci-Saint-Germain, et il était 
l'un des piliers du curieux bis- 
trot du père Quillet, rue du 
Four, où n'entrait pas qui 
voulait. 

Quillet avait fermé celle de 
ses portes donnant sur la rue, 
et l'on n'entrait chez lui que 
par la cour. 

Seuls y fréquentaient les 
intimes, dont quelques écri- 
vains comme ngnon, des 
érudits, les collectionneurs des 
environs, 

. LL 

Un jour, ce bon Longron 
y arriva marri, porteur d'une 
mauvaise nouvelle, 

— Hélas! dit-il à ses amis, 
j'ai désormais la preuve 
qu'Hélène était une gourgan- 
dine! 

Cette trompeuse Hélène, 
c'était Hélène de Surgères, 
fille d'honneur de la reine Ca- 
therine de Médicis, qui était 
de bonne famille de Sainton- 
ge, inspiratrice des fameux 
sonnets pour Hélène et de l'é- 
légie commençant par ces 
vers! 

Six ans estoient coul®z, et la 
septième année 

Estoit presques entière en ses 
pas retournée ,,, 

Au temps où il la courtisait 
de son mieux, lui dédiant ses 
plus beaux poèmes et bapti- 
sant en son honneur une frai- 
che fontaine, afin que son re- 
nom s'estende par la plaine 
Ronsard ne fut jamais payé 
de retour. 

Les amours de Ronsard et 
d'Hélène semblent n'avoir été 
que platoniques, et le poète 
se félicite, après un servage 
de six années, de redevenir 
libre, maitre de ses pensées 


et de son coeur, de ses rimes 
aussi, et il le dit sans emba- 


es: 

NC que voicy l'an sep- 

tième venir, 

pensez plus, Hélène, en 

vos lags me tenir: 

La raison m'en délivre et vos- 
tre rigueur dure; 

Puis il faut que mon âge 
obéisse à nature, 

Qn aura remarqué l'absen- 
ce d'accents sur certains des 
mots employés par Ronsard, 
mais ainsi s'écrivait le fran- 
çais à son époque, et il était 
de ceux le sachant le mieux. 

Pour le resle, il faut savoir 
que son culte pour Hélène 
était en quelque sorte com- 
mandé par la reine-mère Ca- 
therine de Médicis, et que 
Ronsard n'aurait pu s'y sous- 
traire, ’ 


Ne 


Toujours est-il qu'Hélène, 
qui semble avoir été la Cléo- 
nice de Philippe Desportes — 
au témoignage, du moins, de 
Sainte-Beuve — n'aurait pas 
été pour d'autres aussi sévè- 
re que pour Ronsard, et d'en 
découvrir la preuve mettait 
Longnon dans tous les états, 

Il n'y allait pas par quatre 
chemins, la traitant de gour- 

andine, et l'on serait curieux 

e connaitre les raisons qu'il 
découvrit de sa légèreté, pour 
ne pas dire plus. 

Malgré ce qu'il en dit en 
son Elègie, Ronsard ne se dés- 
intéressa jamais de mademoi- 
selle de Surgères, 

Il l'adora #t servit jusqu’à 
sa mort, 

Il ne manquait jamais, dans 
les lettres à ses amis, de lui 
faire présenter ses humbles 
baise-mains, et il n'hésitait 
pas à avoir recours à son in- 
fluenco pour obtenir, du tré- 
sorier de l'épargne, l'arriéré 
de ses pensions, 

Au reste, la froideur d'Hé- 
lène de Surgères indique peut- 
être qu'elle n'était dupe de la 
reine ni de Ronsard, et qu'elle 
savait à quoi s'en tenir sur les 
ardeurs poétiques de son che- 
valier servant. 

Car elle n'ignorait pas plus 
que d'aûtres les sonnets à Cas- 
sandre, à Marie, et il lui était 
permis de se redire le noble 
alexandrin de son amoureux 

u transi: 

feu d'amour ressemble aux 
pailles allumées, 

Henri Longnon laisse sur 
Ronsard une oeuvre considé- 
rable, inédite en grande par- 
tie, qu'il refusa de publier de 
son vivant et légua à l'Institut 
catholique de Paris. 

L'ILLETTRE. 


ELLE PATRIOTE 


RECONNAISSANCE 


inquiet et frileux, cherchant un autre ciel. 
Et je te bénirai pour notre terre lasse 
Qui, enfin, se repose : et merci pour le miel 


Je te dirai merci pour cet oiseau qui passe | 
| 
| 


Dont la ruche déborde comme la grange pleine 


De légumes, de blé, notre pain quotidien, 


Pour tout cela, merci. 


Te murmurant merci. 


Pour tout ce que tu fais 
Pour tout cela, merci, 


Bijoux et bibelots 
ri 


CE 


FR 
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Quelques personnes affir- 


ment avoir considérablement 
augmenté leur vocabulaire en 
faisant des mots croisés, Ce 
{n'est pas un moyen à dédaigner 
|pour apprendre des mots nou- 
| veaux, Surtout ce petit jeu amu- 
sant oblige à fréquenter le dic- 
honnaire, ce qui attire la curio- 
|sité et permet au chercheur de 
| parcourir des co.onnes de mots 
dont il n'aurait jamais eu la 
moindre notion apparavant, 
Mais ce petit travail n'est pas 
suffisant, surtout si on ne s'atta- 
che qu'à trouver la solution, 
sans s'arrêter aux divers sens 
possibles du mot en question, 
sans étudier son mécanisme et 
les règles grammaticales qui s'y 
ratlachent. 

La meilleure façon d'acquérir 
un vocabulaire étendu est encore 
la lecture, Il ne s'agit pas de par- 
courir rapidement des romans 
d'aventure pour en connaitre 
l'histoire, mais de lire attentive- 
ment en recherchant le sens des 
mots que nous ne connaissons 
pas, puis en reisant pour bien 
assimiler le texte, Il faut bien 
choisir ses auteurs, Les plus 
grands possèdent une extraordi- 
naire maitrise de leur langue et 
utilisent le plus justement possi- 
ble les mots qui expriment leurs 
pensées, 

# + 


Fontenelle se trouvait un jour 
dans une réunion à côté d'une 
dame qui laissa tomber son é- 
yentail, En voulait le ramasser, 
l'écrivain, déjà presque cente- 
naire, tomba à son tour, En se 
relevant, il s'excusa en souriant! 

— Ah! si j'avait encore mes 
90 ans! 

+ %# + 


Si vous portez des gilets en 
laine ‘‘Angora'”’ et que les poils 
col:ent aux autres vêtements, 
servez-vous, pour les enlever, 
d'une éponge sèche et peu dis- 
pendieuse, 

+ # + 

Quand vous faites des bis. 
cuits, placez-les sur du paiper 
ciré, après les avoir taillés, afin 
de ne pas perdre du temps entre 
les cuissons, 

+ # + 

Si vous usez vos bas aux ta- 
lons, mettez un peu de paraffine 
sur la doublure de vos sou- 
liers, vis-à-vis le talon, ce qui 
adoucira le frottement du bas 
sur le soulier, 

+ # + 
Le médecin examine son client 


|et déclare: 


— Mon ami, ce qui vous res- 
te à faire est simple: plus d’al- 


cool, plus de tabac, plus de crus- 
ps plats fins, plus de sorties 
e soir, 


…— Ciel, docteur! Mais ensui- 


ra Ensuite vous aurez fait 
suffisamment d'économies pour 
régler mes honoraires, 
+ 


Je ne voudrais pas qu'un mot 
hostile à quelqu'un restât après 


Posette 


Quelle joie nous apporte le joli sourire 

Du bébé au berceau, ou la poignée de mains 

De cet omi sincère. Merci pour le délire 

Joyeux d'enfants au jeu, Quels souvenirs lointains 
Revit donc ce vieux couple assis là sur la marche. 
£lle au sourire doux, lui, en vrai patriarche 


| 
| 
| 
| 
Ramassont l'horizon, bénissant ta nature, 
Je te remets tes dons, avec leur gloire pure. 
| Pour ce que tu oublies, pour ce que tu pardonnes, 
, Pour tout ce que tu donnes, 


MANIE TOBIE, 


Coffret 
de 


[Re La posérué n'est pas l'é- 
gout de nos passions: elle est 
| lune de nos souvenirs et ne 
doit conserver que des parfums, 
Lamartine, 
+ # + 

Faites boullir environ une 
demi-chopine d'huile de lin dans 
une vieille casserole, Laissez re- 
froidir, puis incorporez-y la mé- 
me quantité de vinaigre, Versez 
la solution dans une bouteille, 
Au besoin, servez-vous de cette 
préparation pour frotter votre 
cuir avec une fianelle, Polissez 
ensuite avec un chiffon doux. 
Agitez la bouteille chaque fois 
que vous vous en servez. 

+ * + 

Deux mites se rencontrent, 

— Alors? Avez-vous eu un 
bon réveillon? 

— Ne m'en parlez pas! J'ai 
été invitée à manger du tweed 
chez des amis, mais cette cuisine 
anglaise, quelle horreur! 


ENVOIS DE NOËL 
pour OUTRE-MER 


Puisque dans peu de temps 
ce sera Noël, les Postes cana- 
diennes exhortent le public à 
ne pas relarder l'envoi des co- 
lis aux amis et parents qui de- 
meurent outre-mer, On demande 
au public de déposer ses envois 
le plus tôt ible, Si tout le 
monde attend à la dernière heu- 
ré, la poste pourrait se trouver 
dans l'impossibilité d'obtenir la 
place requise dans les derniers 
navires qui partiront à temps | 
pour permetire la distribution 
pour Noël, 

Envois pour les Forces ar- 
mées outre-mer — Les dates, | 
pour les envois de surface, in- | 
diquées ci-après pour la Gran- | 
de-Bretagne s'appliqueront au | 
dépôt des envois de surface pour | 
les Forces armées outre-mer, | 
peu importe la destination, Les | 
dates pour les envois-avion à 
destination des Forces armées en 
Grande-Bretagne sont les mê- 
mes dates que pour les envois- | 
avion des civils pour cette des- 
tination. Les dates pour les en- 
vois-avion destinés à l'Europe 
s'appliquent aux envois-avion 
pour toutes les autres Forces 
armées outre-mer, 

Dates limites de dépôt des 
envois de Noël pour outre-mer: 
Surface, Manitoba et Saskatche- 
wan: Grande-Bretagne, lettres, 
80 novembre; colis, 26 novem- 
bre; Europe continentale, lettres, 
18 novembre; colis, 4 novem- 
bre; Amérique du Sud, Amé- 
rique centrale et Antilles, let- 
tres, 19 novembre; colis, 1er no- 
vembre; Avion: Manitoba et 
Saskatchewan: Grande - Breta- 

ne, lettres, 13 décembre; colis, 

1 décembre; Europe continen- 
tale, lettres, 9 décembre; colis, 
7 décembre; Amérique du Sud, 
Amérique centrale et Antiles, 
lettres, 12 décembre; colis, 10 
décembre, 


—_—_—_—_—_—_—_—_—_—_— 


Q. — Nous habitons un assez grand immeuble-appar- 
tements et nos voisins à l'étage sont charmants, leurs deux 
enfants gentils et bien élevés. Ceux d'en bas sont très 
bruyants, parents et enfants. Ils claquent portes et fenê- 
tres, et la radio et la télévision font vibrer nos murs. Nous 
avons porté plainte auprès du concierge et du propriétaire 
sans résultats, Nous sommes très confortables à part du 
bruit et n'aimerions pas déménager, mais que faire”? 


Confortable, 


R. — La vie dans un immeuble-appartements comporte 
beaucoup d'avantages, mais aussi quelques désavantages dont 
le bruit est le principal. Si vous connaissez les gens qui habi- 
tent à l'étage inférieur, quand eux ou leurs enfants feront 
beaucoup de bruit, invitez les parents à monter chez-vous 
pour une raison quelconque et faites leur réaliser comme l'im- 
meuble a été mal insonorisé, Espérons qu'ils comprendront. 
Vous pourriez leur demander s'ils entendent autant de bruit 
provenant de chez-vous, C'est un problème qui ne se règle 
qu'à grands renforts de délicatesse de part et d'autre, Je vous 


souhaite bonne chance, 


Q. — Mes parents partiront pour l'Europe prochaine- 
ment, et mes frères et moi &imerions leur offrir quelque 
chose d’utile et d'agréable. Ils:voyageront par avion, done 
le cadeau devra être léger, Un conseil nous serait très utile, 


| Nous vous lisons souvent, — Les 3 J. 


R, — Vous ne me dites pas quel montant d'argent vous 
désirez dépenser, alors il m'est assez difficile de vous aider, 
mais si vous pouvez le faire, un porte-monnaie pour chacun 
pouvant contenir les billets de banque européens ou un étui 
de voyage pour photos contenant vos dernières photographies, 
Vous pourriez, de cette façon, les accompagner et ils s'ennuie 
ront moins de vous quand ils verront vos jolis minois sur leurs 
bureaux dans leurs chambres d'hôtel, Un étui de voyage pour 
bijoux et un pour boutons de manchettes seraient aussi très 
utiles, Si vous connaissez leurs goûts pour la lecture, un livre 
à chacun d'eux leur fera passer des heures très agréables pen- 
dant la traversée, Merci de vos bonnes remarques et de votre 
intérêt pour le courrier et bonne chance quand vous ferez vos 


emplettes. 


| PS APM 
Q. — Vos conseils sont clairs et utiles, aussi je viens 
en solliciter ma petite part, Croyez-vous qu'un sac de voya- 
ge “flight bag” en nylon garni de cuir ferait un cadeau 


convenable 
mission à l'étra 


r mon frère prêtre qui doit partir pour 
? La famille et les amis lui offriront 


une bourse, mais j'aimerais lui donner quelque chose de 
pratique, Merci. — Soeurette, 
R. — Votre choix est excellent, des plus pratiques et ja 
vous en félicite, Votre frère sera enchanté, 


On devra prévoir une darne 
de saumon par personne, à 
moins que les tranches ne soient 
très épaisses, Disposer les dar- 
nes dans une assiette à l'épreuve 
de la chaleur, ou encore, dans 
une assiette à tarte en feuille 
d'aluminium; poser l'assietie sur 
un grand carré de gaze ou coton 
à fromage; réunir les quatre 
coins de la gaze et ficeler soli- 
dement, Dans une poële ou une 
petite marmite munie d'un cou- 
vercle et pouvant recevoir le 
pois ainsi préparé, verser de 
eau pour obtenir environ % 
pouce de profondeur, Ajouter 4 
c. à thé de sel, 1 c, à thé d'épi- 
ces à marinades et 1 tranche 
minche de citron, Chauffer jus- 
qu'à ébullition, puis diminuer la 


Uarnes de saumon pochées avec c 


LOUISE, 


xt ons, COCO 1 
oquilles ‘’Chili’’ 


chaleur jusqu'au point de mijo- 
tement, Mettre le poisson prépa 
ré dans ce court-bouillon et faire 
mijoter à couvert pendant 10 
minutes ou jusqu'à ce que la 
chair du poisson s'effeuille aisé- 
ment sous la dent d'une four- 
chetté, Retirer le poisson et l'é- 
goutier, Servir aussitôt ou l'en- 
velopper avec soin avec du pa- 
pier d'aumiinium ou de la pelli- 
cule plastique et garder bien au 
froid dans le réfrigérateur, Ser- 
vies chaudes ou froides, les dar. 
mes de saumon seront accompa- 
gnées de Coquilles ‘Chili’, que 
l'on fera en évidant partielle- 
ment des moitiés de citron ou de 
limettes et en remplissant des 
k + rad avec de la sauce 
cn, 


| 
| 
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Au bout du chemin fuit 


—… On a dû vous dire que !dernier camion transportant les 


nous coupons la main aux petits 
énfants et que nous tuons les jo- 
lies femmes. 

— Je ne suis pas un petit 'en- 
fant, dit Dominique, et je ne 
suis pas une jolie femme: je ne 
suis qu'une jeune fille de France. 

L'homme s'incline de nou- 
véau, il remonte dans sa voitu- 
re, donne un ordre, l'automobile 
démarre; elle suit lentement 
l'immense armée . ,, 

e canon tonne, pas très 
loin, Une fusillade éclate: les vi- 
tres tremblent, la montagne tout 
entière semble bouger, 

Un ordre, un désordre plutôt 
s'établit, 

— Mon Dieu! gémit Mlle 
Bernex lorsque sa nièce lui con- 
te la conversation qu'elle vient 
d'avoir avec un ennemi, dans 
quelle rafale sommes-nous em- 
portées? 

Marielle, la tête dans ses bras 
repliés, sanglote désespérément. 
CHAPITRE VII 

…— On respire mieux! s'é- 
crie Marielle, Il n'y en a p'us un 
#æul! Viens vite! Hs sont parus. 


soldats ennemis, | 

— Nous avons échappé de 
peu à l'occupation, dit Lombard, 
qui sort de la ferme: la ligne de 
démarcation passe guère au-des- 
sus de nous! 

Dominique, pensive, regarde 
le paysage, surprise de voir que 
rien ne demeure de ces quinze 
jours passés. 

Marie Lombard sort à son 
tour: les habitants, les uns après 
les autres, arrivent sur le che- 
min. 

— Et ton oie? dit une voisine, 
Sera-t-elle grasse pour le jour 
de la victoire? 

La fermière soupire: l'oie 
s'est bétement laissé prendre | 
dans une porte, le jour même de 
l'entrée des Allemands! 

…— Elle avait bien compris, 
va! dit la voisine, | 

“C'est curieux, pense Mariel- | 
le, on ose rire . , .” 

Ce n'est plus le rire saccadé, 
nerveux, des jours derniers; | 
c'est presque le rire des jours | 
heureux. | 

— Te souvient-l de la ker-d 


messe? demande-t-alle à Domi- 
nique, 

— Ce n'est pas si vieux! Et 
tu sais bien que je ne pourrais 
l'oubiier , .. 

— On va avoir des nouvelies, 


maintenant qu'ils sont partis, dit 


Marie Lombard ,, , Le fils n'a 
pas écrit .,,. 

Elle ne sait pas encore qu'il 
n'écrira plus , ,, LH dort dans 
un petit jardin d'Alsace; un pe- 


| tit jardin où poussaient les oeil- 


lets et les pois de senteur, De 
braves gens ont recueli son 
corps. 

— Quinze jours! Cela compte 
double aux temps où nous vi- 
vons! crie Marielle. 

x Elle affecte de parler haut et 
ort, 

— Sais-tu que j'avais #ande 
peur quand je parlais à cet Al- 
kemand? dit Dominique, Ma bra- 
voure n'était que de surface, S'il 
avait pu voir mon âme! Quel 
triomphe! Je me demandais où 
étaient passées les troupes de la 
veille: tous ces soldats oui par- 
tageaient notre désarroi; etaient- 
is déjà prisonniers? Morts, sans 
bataille? Quel soulagement 
quand j'appris qu'ils s'étutent 
repliés , , . Pouvaient-is faire 
autre chose? 

…— Moi, je trouve merveilleux 


| que nous puissions parier de ces 


chôses sans craindre l'ennemi 
Nous avons reconquis la liber- 
té,, 


…— Hélas! tout le monde ne 
peut en dire autant, 
Mais comme le ciel semble 


plus beau, l'air plus limpide, les 
feurs plus parfumées! 

— Dans deux mois, la paix 
sera signée, promet Marie Lom- 
bard, Il n'y a qu'à patienter 

— Deux mo's, c'est beaucoup, 
it l'unpatiente Mariede, 


Dominique songe à l'absent. 
Où est-il? L'idée de sa mort 
possible ne ‘l'effieure pas une 
seconde, Un de ces jours, il re- 
viendra, les vêtements en lam- 
beaux, barbu, häve comme tous 
les autres qui irainent le long 
des routes. 

Elle songe aussi à Thierry .,. 

. Li 


Et les deux mois passèrent. 
Le blé des moissons s'entassa 
dans les granges; les pommes 
de terre furent ramaasées, puis 
expédiées vers les villes, où les 
gens commençaient à connaître 


la faim. ; 

Les hommes mobilisés revin- 
rent au village, sauf deux; le fils 
des Lombard, tué en Alsace, et 
Jean-Loup, prisonnier du côté 
de Munich. 

Dominique continuait de vi- 
vre à Fleurance dans la maison 
des Martin. Le père de Marielle 
lui envoyait chaque semaine des 
travaux à faire: comptabilité, 
copies à la machine, relevés de 
notes. La jeune file, à temps 
| perdu, reprenait ses crayons et 
ses pinceaux. 

De rares et brèves lettres de 
Jean - Loup  ensoleiflaient ses 
jours un peu ternes; pourtant, il 
ne se plaignait pas de son so1t; 
il travaillait dans une usine de 
tissage , , . Il en faisait le moins 


| 


possible , , , Il mangeait à sa 
faim . 
Marieie était retournée à 


Lyon. Une grande tendresse ac- 
caparalt son coeur: quand ele 
écrivait à son amie, elle ne par- 
lait que de Gérald. 1 étudiait 
pour devenir médecin I 
mangeait dans un* pension de 
famille avec d'autres étudiants: 
garçons et files, affamés de 
de pa'n. Elle lui pas- 


ièkets de beurre, 


| sait des 


Elle ne restait jamais en pla- 
ce; on aurait dit que de mysté- 
rieuses activités sollicitaient ses 
jours, 

Quand Dominique recevait 
une lettre de son amie, une sorte 
de remords gonflait son coeur: 
ele s'en voulait d'être, elle, bien 
à l'abri, alors que Marielle vi- 
vait en plein danger , ,, Sur ce 
danger qui menaçait la jeune 
fille, elle n'avait pas d'idées bien 
nettes ,,, Rien ne l'empêchait, 
d'aileurs, de venir à Fleurance, 

Aux premiers jours d'octobre, 
Thierry se fit annoncer à Domi- 
nique, Il venait de rentrer au 


pays. à 
Elle le reçut dans le petit sa- 

lon où ils avaient goûté tous 

de trois avant la grande débà- 
e 


La pluie glissait le long des 
vitres, et des feuilles dorées tom- 
baient des acacias et des mar- 
ronniers, 

— Je crois que l'hiver sera 
rude, dit Dominique lorsque le 
jeune homme l'eut saluée, 

Il avait vieilli; le pli qui mar- 
2 ses lèvres semblait plus 
r, plus désabusé, ! 

Eile lui offrit un siège, Dans 
un coin, ratatinée, enfoncée dans 
une bergère, Mlle Bernex som- 
nojait. 

— Elle oublie la vie, reprend 
Dominique en la montrant à 
Thierry, C'est un privilège, Que 
ne pouvons-nous en faire autant, 
et ne nous réveiller que lorsque 
toutesices choses seront rentrées 
dans l'ordre? 

{1 a un sourire amer: 

— Est-ce là tout ce que vous 
êtes capable de faire le 
retour de l'ordre? dit-il. C'est 
peu, et je suis sûr que vous vous 


méconnaissez! 
— Si seulement Jean-Loup 


n'était pas prisonnier, soupire- 
t-elle sans transition, 

Tout naturellement, ils doi- 
vent bien parler du jeune hom- 
me, C'est lui qui, sans le vouloir, 
fut leur trait d'union. 

Thierry incline la tête, 

— Il reviendra , . . Avez- 
vous régulièrement de ses nou- 
velles? Sa mère n'a reçu que 
quelques petites cartes: elle pen- 
se qu'il vous adresse presque 
toutes celles qu'il a le droit d'en- 
voyer. 

— J'en suis confuse pour elle. 
Mais pourtant je m'en réjouis. 
Ne sommes-nous pas liés par 
notre promesse? Si Mme de 
Fleurance désirait que je lui 
communique ces lettres, je le fe- 
rais bien volontiers , ., 

— Il m'a écrit aussi, dit 
Thierry . . . C'est même pour 
cela que j'ai voulu vous voir dès 
mon arrivée chez moi. Savez- 
vous ce qu'il voudrait? Mais 
peut-être vous en a-t-il parlé? 

Elle ne peut s'empêcher de 
: En effet, Jean-Loup lui 


SERRE RE RS RE RE RE 


a vaguement dif dans l’une de 
ses dernières lettres qu'il souhai- 
te l'épouser par procuration; 
mais comme }| n'en était plus 
question, elle a pu croire que ce 
n'était que projet en l'air , .,. 
Or il en a aussi parlé à Thierry. 

— Je vois à votre physiono- 
mie que vous êtes au courant. 
Aussi bien, le contraire m'aurait 
étonné: vous êtes la principale 
intéressée . . . Accepteriez-vous 
ce mariage? 

Elle ne répond que par une 
autre question: 

— Cela sé tait? C'est légal? 

— Tout ce qu'i y a de plus 


me à 

| Il détourne ja tête, feint d'ê- 
tre intéressé par un dessin à 
Il'encre de Chine: un paysage 


sombre et mélancolique. 

—… I] est de vous, ce dessin? 

— Oui, 

— Vous excellez dans tous les 
genres; je présume que vous a- 
vez fait cela un sombre jour .,, 

— Je ne sais plus, murmure- 
t-elle, 

Un silence s'établit solidement 
entre eux. Dominique se deman- 
de comment ils pourront en sor- 
tir; lequel des deux ranimera la 
conversation? Mais Mile Bernex 
rouvre les yeux (ses pauvres 
yeux morts), elle étend les bras 
comme pour chercher une aide, 

Dominique, appelle-t-elle, 
Quelle heure est-1? 

La jeune fille la renseigne, 

uis elle lui dit la présence de 
ierry; on dirait qu'à ce nom 
la figure de l'aveugle se rem- 
brunit: elle n'a pas oublié la 
première visite, rue Mulet, et la 
tristesse qui en est résultée, 

— Jean-Loup veut que nous 
nous mariions par procuration, 
ajoute-t-elle, 

— Qu'en penses-tu, toi? dit 
sa tante, 

— Puis-je avoir d'autres dé- 
sirs que les siens? 

Puis, voyant les yeux de 
Thierry fixés sur elle, elle re- 
prend d'un ton léger: 

— Je crois que Mme de Fleu- 
rance ne sera pas enchantée de 
cette décision , ,, Personne chez 
vous ne le sera , , , Vous étiez 
tous ligués contre moi , , , Et 
maintenant, je crois que vous, 
vous êtes mon ami, 

— Vous pouvez le croire .,, 
Ah! 11 en a fallu un concours 
de circonstances pour faire a- 
boutir ce mariage! I] n'a fallu 
rien moins qu'une guerre mon- 
diale! 

Ii hoche 'a tête, sourit: 

— 11 se serait fait saus cela, 


— Je ne voudrais pas entrer 
dans cette famille contre leur 
gré à tous, murmure Dominique, 

— Soyez sans crainte; je vais 
m'en occuper, Ma tante Laure 
ne refusera pas d'obéir à la prié- 
re de son fils; depuis qu'il est 
en captivité, elle ne vit plus! 

— Je pourrais continuer à 
demeurer ici, dit la jeune fille 
Cela éviteralt les heurts " e 
Pius tard, quand Jean-Loup re- 
viendra .., 


— Il veut que vous viviez à 
Fleurance, Il le veut expres- 
sément , 


Avec quelle peine les mots 
sortent de la bouche de Thierry! 
Si elle savait, cette charmante 
petite fille, qu'il se déchire le 
coeur pour sauver son bonheur 
à ele! 

Mais comment est-ce venu? 

Tandis qu'il s'interroge, elle 
fait quelques pas dans la pièce, 
en proie à une grande indéci- 
sion, Entrer dans la famille de 
Fleurance sans. que Jean-Loup 
soit là pour lui ouvrir la porte 
lui sembie une épreuve au-des- 
sus de ses forces ,,, 

Eh bien! que pensez-vous 
de nos projets? 

Cette phrase de Thierry arré- 
te sa promenade, Elle le regar- 
de: il parait, lui, bien convaincu 
de la nécessité de ce mariage, 

— Je réfléchis, comme vous 


le voyez , , , Je vais écrire à 
Jean-Loup , , , De toute facon, 
nous avons du temps devant 


nous, 


— Oui ,,, 

Hélas! Lui, Thierry, n'a plus 
rien à faire; la cessation des hos- 
tilllés le laisse désemparé, La 
plupart du temps, N erre com- 
me une âme én peine à travers 
le parc. 

(à suivre) 
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sise | fneuri | 2100 al cpanbrs à coucher. | St-Boniface =+ Près école Taché, 87, Maison de famille, 3 chambres à | éléphone: 233-7425 
; Ê | Centre Prée! #09. Signaler: te À 800, Bungalow: 4 pièces, Très pro- | coucher, Salon, salle à manger, 
FR CS SAP | A LD y V Le = M Pi es pis ne R8-954-T.F. re, Chauffoge: huile. Garage. | rande cuisine, salle de couture. | 
da ñ a au Hilo” Luée ph + signaler 233. ri) c 26-902-T.F | A VENDRE y Pape 'omptont requis: $1,000, Echange- | Salles de bains au ler et 2e 4 
- nn enihélide » ‘ ral CPR l'A à : — Avenue (Carrière, |, xyait sur maison au Parc Windsor | rait être transformée en duplex 
4 ans, bonne catholique, intéressée mn Grand bungalow privé, 7 ans, 4 à St-Vital Pour plus d'informations, s'adres- 
à la ferme, But: mariage. Ecrire | À LOUER — Logis meublé: 2 pièces pièces. Tapis mur à mur. Coiffeuse sys " . oi Pineau, SP 35-8461 ou | ‘ 
à: Boite 987, La Liberté et le Pa- |” pour unc ou deux personnes âgées | À lavabo au sous-sol, Garage et | 81 vous voulez vendre ov acheter une 453-1977, rs e à 9° 9° 
triote, 619, avenux McDermot, Win. et tranquilles. S'adresser à: 216, rue clôture neufs. Grand lct. Signaler: maison, faitus affaire avec un hom- | Norwood Jewellers 
nipeg 2, Man, 30-9817-32P, | Notre-Dame, St-Boniface, |  CHupel 71-7643, 29-967-30C. | me d'expérience et honnête qui | St- Boniface _ Imseuble-spparte- 
29-063-T,F, ——- — vous donnera tous renseignements ments: 5 logis, Tout loué evenu 
Vet voit —— A VENDRE — 213 acres de terre. | gratuits et confidentiels. mensuel: $314, plus, logla pour pro 3201, avenue Taché E t E b 
otre cor re A LOUER — Norwood. Logis: 3 pile 23 milles au sud de Winnipeg, 2 priétaire, Comptant requis: 
SPENCER ces, Réfrigérateur et poêle. Dame | mille de la route 75. Bonnes bâ- N. BERNIER Anpeler PIERRE PINEAU NORWOOD ntrepô space pour bureau , 
. j CE n ù . . 2 
Corsets, Euines et goutiens-gorge a a gs seras sg | rer M gr PA ou, ARS 594, rue St-Jean-Baptiste Pr 24 5.8463 ou 453-1977 Tél.: CHapel 7-2790 5,000 pieds carrés 5,000 pieds carrés 
aits sur mesure, Aussi supports : 4 Téléphone: 233-2027 ; £ k 
chirurgicaux pour femmes et en- ] nds x à * ai EN MA P à 26-913-30€, : à : 
fants Pour, rehdez-vous appeler D NES re PRESS es nee | A si ASOIpRe rt ee ds lite bete 26-917-30C. Inspecteur officiel des montres District de St-Boniface (Service de voie ferrée) 
Mme Aides Fillon, 718, rue Ta- vembre, Signaler: CHapel 17-3705. rivière. Maison neuve très moder- _— du Canadien National Nous subdiviserons selon les besoins des locataires 
che, 5t-Boniface, Man, Téléphone: 29-957-30C, | ne. Bonnes écoles, Téléphone: Ste- —— —— À VENDRE 
233-5490 où CHapel 17-3886. Agathe 315-5, 30-981-T,F, Réparations de montres, 
A LOUER — Norwood, 2 logis au |, + — A L. BROUSSEAU CO. LTD, Norwood — Rue Des Meurons, Semi: horlèbes. où Lieu é ép one: A 15 
ét èces, l'aut A VENDRE — Logis complètemen uplex 1 Ogis de e Rx 
2 3 ] Le PQ RE pe May moderne: 3 pièces, Garage avec A VENDRE pièces, $2,000 comptant. Balance à | notre spécialité 
Pas de cheveux gris .,, vées, Idéalsi pour institutrice ou rise de courant. Près popital Le CENTRE ST-BONIFAOË termes. 
ps. 2 (e) ace e 00 . 40Y “ . 
Si vous faites usage du mer- (Te immédiatement, B1pRaîe ri Signaler: JUstice 9-8505. Professionnel — $7,000 comptant | Norwood — Rue Horace, Maison de 
veilleux produit JAMAIS GRIS. CEdar 3-2142. ‘ 21AU-TF, 30-978-30C, Magnifique maison: 2 étages, un piè- PRE LEE” js 
doolis ces, 3 grandes chambres à coucher 
Ecrivez pour dépliants gratuits, A LOUER — St-Vital, rue St-Geor- A VENDRE — Lots de plage. Plage | bien éclairées au 2e, Plancher en bon état, ee -TE pui à La Société 
C. C. Jamieson ges, $80 par mois, Bungalow: 8 piè. | Albert. Tout près du lac. Plage | chêne de choix. Plâtre de choix, 2 Grand, garage. ax Ne." emen | J0S. PI ON 
Bokte postale 22, Transcona, Man, ces, 2 chambres à coucher. Sou- PAT É d'une Ps + à à pores aux dans og ur me RU PTE O6 VANNES. Jn FEC ORAN ! . . 
CH M bassement. Beau terrain. Signaler: mille. Idéal pour enfan " x 140". | complet, Garage assor agné le | Norwood — Rue Kitson. 812,900, Mal- d H b t 
ptet tétons CEdar 3-5845, 30-949-T.F, Prix, $400, Termes si désirés. Taxe | prix de terrassement, Près écoles et | son: 7 pièces, Famille ou rapport, a ita ions Votre vendeur personnel de 


basse, Pour renseignement, écrire | toutes commodités, Prix réduit à 


Soubassement complet. Chauffage 
léphoner à B, J. Trainor, Vic- | 26,700 seulement, 177, Re w | + . h 
A LOUER — St-Boniface, Deux logis, | 2" Eee gaz, Taxe: $ venu evrolet orvair evelle 
Tél: 233-3839 Rés.: 233-3872 ler: 3 pièces non meublé, Cuisine | toria Beach, Man. DUT. | Windsor Park — Bungalow: 6 piè- | mensuel: $65. $4,000 comptant, t e 


Dufault Electronics 


Radio et TV — Vente et Service 
Techniciens bilingues 
Travail garan 
Service d'une journée 
313, rue Cathédrale 
Visite à domicile: $3.50 


Signolex 247-4288 


Transit Shell Service 


567, rue Marion, $t-Bonitace 
(près de l'hôtel Transit) 


Gabriel Tétrault, propriétaire 


Entretenons automobiles 
de toutes les marques 


Lubrification, réparation de pneus 


Réparations et ventes 
de toutes machines 
et articles de bureau 


RELIANCE 


OFFICE EQUIPMENT 
& SUPPLY CO. 


278, avenue Taché, 
St-Bonitace 
Téléphone: 233-1796 


ROGER-A. SABOURIN 
, propriétaire 


PHARMACY 
Maintenant située à 
243, rue Marion, Norwood 


A l'angle de la rue Traverse 
à mi-chemin entre les rues 
Taché et Des Meurons 


Téléphone: CHapel 7-3533 


Nous livrons à domicile 


moderne, Entrée privée, 2e: 3 piè- 
ces, en, partie meublé, Entrée pri- 
vée, Composer le numéro: CHapel 
17-9133 le soir et en fin de semaine, 

30-991-30C, 


A LOUER — St-Boniface, rue Lan- 


evin, en face du parc, Maison mo. 
rne: 8 pièces, 4 chambres à cou- 

cher, 2 plomberles, Chauffage: 2e 

Grand terrain. Double garage. 


session immédiate, Signaler: CEdar” 


3-5845. 


HOVATZOS 


*“Flowerland” 


Spécialité: fleurs pour mariages 
Bouquets de corsage et autres 
Couronn+s mortuaires 


296, Smith, Winnipeg 1, Man. 
Téléphone: 943-2934 


30-990-T,F, 


PIANOS ET ORGUES À VENDRE 
Agent par de +1 les pianos 
Heintzman et erlock-Manning 
et les orgues Hammond, Commu- 
niquez avec notre représentant 
français, M, Jean Carignan. 


J. J, H. Melean & Co. Ltd. 


Angle Graham et Edmonton, 
Winnipeg - Tél.: WHitehall 2-4231 


AHilié à la Procure Générale 


HORLOGER SUISSE 


LOUIS MATILE 
& FILS 


maintenant à 237, rue Garry 
près du nouvel Hôtel des Postes 


Téléphone: WhHitehall 2-6625 


GUERTIN Frères 
MARCHANDS DE PEINTURES 
— Gros et détail — 
Accessoires pour peintres 


270, ave Assiniboine, Winnipeg 
Téléphone: 947-0491 


dci Lidil, É We Lid 


ASSURANCES — IMMEUBLES — HYPOTHEQUES 
ADMINISTRATIONS DE PROPRIETES 
100, édifice Poris — Téléphone: WHitehall 3-5408 — Winnipeg 2 


Votre cimetière catholique 


Le Jardin du Saint Sépulcre 


Avec l'approbation de l'Autorité de l'Archidiocèse 
de Saint-Bonilace 


Bureau: 707 - 356, rue Main 


Great Western Building 


Tél.: WH 3-7425 
Winnipeg, Man. 


ST. BONIFACE ESSO SERVICE 


Provencher et Taché 


CE 3-4654 


MARCEL RAJOTTE, propriétaire 


EE : SR 


Nos spécialités: 


"Tune-ups"', olignement des roues, freins, etc. 
Réparations sur toutes marques d'autos 
Ouvert tous les jours de le semaine 

de 7h. am. à 11 h, p.m 


Avec chaque achat vous recevez un billet qui 
vous donne droit au tirage de 20 gallonus d'essence 
à toutes les deux semaines 


+ 


1 nn" 
là manger en ‘’L’. 


| Immeuble « appartements: 


| Grande maison de famille, Très mo- 


A VENDRE — St-Jean-Baptiste, Mai- ces, 3 chambres à 


son: 8 pièces. Sous-sol en ciment, 
Chauffage: hulle. Centre du village, 
rue Principale, 6 acres de terrain 


françaises, Seulement: $14,700, 


en culture, Téléphone: CEdar 3- ble-appartements en stuc: 5 logis. 
3340, St-Boniface, Man, Seulement $5,000 comptant, Taxe 
217-927-3310, basse, Complètement loué, 


A VENDRE — !l4 mille du village 
d'Otterburne, longeant la rivière, 
Terre de 350 acres, 300 en culture, 
50 en pâturage et bois. Bonne mai- 
son moderne: 30° x 32’, 2 étages. 
Chauffage moderne: huile, au 
chaude, Electricité, téléphone, 2 
puits artésiens, triple garage, plu- 
sieurs hangars À grain et à machi- 


pes en brique, 
omplètement loué, 


rieur il y a 3 ans 
complet, 
calité de choix, 


neries, etc, Ecoles élémentaire et | Norwood — Avenue Braemar, Mai- 
secondaire, Bons n'agasins à pro- son: 4 chambres à coucher, Stuc. 
ximité, chemin en gravier ouvert Gaz. Garage. 16 ans. Salle de ré- 
hiver et été, Prix courant, g'agres- création, Plein prix: 815,900, 

ser à: Boite postale 13, Téléphone: | Norwood 1,500 com 

« L — 4 ptant, Mai- 
30-21, 30-935-T.F, | son chaude, 2 chambres à coucher. 


Grande cuisine, Taxe: 


À VENDRE Prix: $9,500, 


$225.00 comptant 
Programme de travaux d'hiver 
Dans Windsor Park, Crestview, 
Westwood, Victoria Park, Maisons: 
3 chambres à coucher, salon et salle 
Complètement 
paysagé. Comprend lot, Pour infor- 
mations, appelez Jos, Teillet à 


284-1771, | 
23-862-T.F. 


acheteur avec argent comptant, 


Appelez ERNIE BUCKO, 
s'il vous plait, 


CE 3-4574, le jour GL 3-0741, 


A VENDRE 


110 MILLES À L'OUEST 
DE WINNIPEG 
Hôtel: 10 pièces, complètement 
moderne, Salle de breuvage mix- 
te. Très je chiffre d'affaires, 
$88,500, 000 comptant, 


100 MILLES A 


SI VOUS DESIREZ VENDRE VO- 
TRE MAISON COMPTANT, avons 
de nombreux clients qui désirent 


maisons à St-Boniface, Norwood 
et St-Vital, Signaler: 247-9267, 
27-938-TF, 


L'OUEST 


DE W:NNIPEG 
Service de transport avec 2 ca- 
1 acre de 
$10,000 


mions, maison, étable, 
terrain, Le tout: 
comptant, 


ST-BONIFACE 
Rue Langevin, Duplex avec salon 
de barbier, Prix: $13,500, Termes 
faciles. 


PAUL 7 REAL TY | 
LIMITED 


120, avenue Provencher, 
angle Taché et Provencher, 


$15,500. 


St-Bonitace 10 MILLES AU SUD 
DE WINNIPEG 
À VENDRE Ferme: 460 acres, toute en culture. 
Met ae iD | Bâtisses complètement modernes 
WINNIPEG {| Ensemble complet de machines 


motorisées, Piein prix: 
$35000 comptant, 


| ST-BONIFACE 

|| Immeuble-appartements. 9 logis 
5 ans seulement, $92,000, Comp- 
tant requis: $35,000. 


11 logis, #75,000. 
plus 2 commerces, Revenu men- 
suel: $950, Une aubaine à seule- 


ment $69,000 


ST-BONIFACE 
Immeuble-appartements nouveau: 9] 


logis, complètement loués sur bail, ST-BONIFACE 
Quelques logis complètement meu. Rue Bertrand, Duplex 4 en bas 
blés. Très belle localité, Placement avec bain; 4 en haut avec bain 
idéal. Comptant requis: seulement Chauffage: gaz. Garage. Prix 
$12,000, $16,500, $1,500 comptant. Proprié- 
ST-BONIFACE taire portera balance. 
Près église Ste-Famille, Bungalow: ST-BONIFACE 
4 pièces, 2 chambres à coucher, Rue Dumoulin, Immeuble-appar- 
Soubassement complet. 12 ans seu- a ae 5 logis. eng HS plus de 
lement, Nouveau garage, Plein || 10% sur peer 32,000 seule- 
prix: $8,900, Signaler, s.v.p, 247- ment. #4, comptant. 
1927. 


LORETTE, MAN. 
Lot de rivière: 4 acres, bien boi- 
sé. Prix: 82,500 à termes. 


Appelez 
J.-R. POIRIER REALTY 
Suite 11, 561, avenue Warsaw, 
Winnipeg 9 
Téléphone: 
GRover 5-1876 le jour 
475-1876 le soir 
26-922-30C, 


ENVIRON 90 MILLES 
DE WINNIR*G 
Hôtel: 12 chambres, Grande salle de 
breuvage, Très bon avenir dans ce 
Village grandissant, Gros chiffre 
d'atfaires, Termes raisonnables, 


STE-AGATHE 


derne, Soubassement complet. En 
très bon état, Termes intéressants, 


RUE ST-JEAN-BAPTISTE 


Grande maison famillale: 6 pièces, 
3 chambres à coucher avec salle 
de bain au ler vlancher, Sous-s0] 
complet, Nouvelle fuurnaise: gaz. 
Grand garage, beau lot, Prix ré- 
duit: #10,900. 


RUE LAWNDALXK 
Dans belle partie du Norwood, Mai- 


ERNST, LIDDLE 
& WOLFE LTD. 


son presque neuve: 6 pièces, 3 

chambres à coucher, Très belle | 

finition: plâtre et planchers de bois | 100, EDIFICE PARIS 
dur, Grande salle de récréation au | ?, 

sous-s0l, Allée de côté et garage Maisons - Fermes 


Montant comptant minime, balance 
portée par propriéiaire. 


NORWOOD 


Proprietes 


Nous avons besoin d'oftres 


[Près école Précieux-Sanr. 
4 et 3. Cave à la img À Très de fermes à vendre 
moderne, Garage. Plein prix. $12,- Pour un service prompt, ventes 


900. Termes faciles 


ou hypothèques et évaluation 


Appelez LOUIS LE GAL 


| 
Duplex: | 


Pour plus d'intormations 
appeler R, THERIAULT 
ou PAUL GAGNON 


| Bureau: 247-9267 ou 233-4845 | 


Résidence: Alpine 3-0264 
26-911-30C. | 


WhHitehoil 3-5408 
ou 315-R5 St-Adolpha 


VISITEZ LE 
PARC LA SALLE 


coucher. 3 ans, 
Garage, Gaz. Près église et école 


Centre St-Boniface — 2 ans, Immeu- 


Centre St-Bonitace — 9 ans, Quadru- 
Garage double, 


Norwood — Duplex. $4,000 comptant. 

Rénové à l'intérieur et à l'exté- 
Soubassement 
Lot: 66, Taxe basse, Lo- 


$lii, Gaz. 


Un demande — Maison de 3 cham- 
bres à coucher près école Proven- 
cher, Doit être en kon état, Avons 


21-930-30C, 


me 


Rue Béliveau — Lot: 50° x 100", 


St-Boniface — Rue St-Jean-Baptiste, 


$11,500, Maison: 6 pièces, 3 cham- 
bres à coucher, Armoires en aca- 
jou, Bon soubassement, Le tout 


très propre et très bon état, 


$3,000 comptant, 


St-Boniface — Blvd Dollard. $8,000, 
Bungalow: 4 pièces, Soubassement 
complet avec chambre supplémen- 
taire, Fenêtres et portes en alumi- 
nium, Termes avantageux. 


A. AYOTTE 
191, blvd Dollard, St-Boniface 
Téléphone: CEdar 3-5845 
26-910-30C, 


en 


EEE ee 


MARION REALTY LTD, 
1601, chemin Ste-Marie 


À VENDRE 


Norwood — #1,000 comptant, #75 par | 


ancienne maison: 3 
Salle à man- 


mois, Belle 
chambres à coucher, 
ger, foyer, chauffage: eau chaude, 
soubassement complet, taxe 
Située près Holy Cross et Précieux- 
Sang, Prix: $11,900, 


Boi- 
sé, égouts et eau, $2,700 comptant. 
Belle occasion — Si vous avez payé 
$1,000 ou plus sur votre maison, 
échangez-la pour un “Snack Bar” 
avec logis pour propriétaire, très 
bien situé, et qui vous rapportera 
un excellent revenu, ou sur une 
salle de billards qui montre un 
revenu, net de $7,000 pour l'année 


St-Boniface — 115, avenue Bristol, 
Maison: 2 chambres à coucher, sa- 
lon, chambre à toutes fins, Sou- 


basse, | 


bassement partiel. Nouvelle four- 
naise: gaz, $8,900 avec $500 comp- 
tant, | 
St-Vital — 176, avenue Béliveau, 
Maison: 2 chambres à coucher, 
Devanture en brique. Grands ga- 
rage et lot. Bien paysagé, #8,900 


avec $1,000 comptant, 


le-de-Chênes — Maison: 4 pièces, 
sur lot de 14 acre, Près école, égli- 
se et magasins, 83,900 avec $1,000 
ou moins comptant, 
Appeler LOU 
256-5420 
26-906-30C, 


À VENDRE 


Petite ferme — Environ 20 acres, 10 
milles de Winnipeg, sur chemin 
pavé, Grande malson, garage, eau 
en quantité, Etable pouvant conte- 
nir 300 cochons et munie d'abreu- 
voirs et nettoyeur électriques, 
Pourrait servir à l'engraissage d'a- 
nimaux, $15,500, 


| 


32 milles de Winnipeg — 990 acres | 


bien bâties, Puits artésien, Machi- 
nes agricoles, Foin, vaches. Le tout 
830,000, Une vraie aubaine, 


160 acres — Dans centre canadien- 
français, 110 acres en culture 
Grande maison, étable, poulailler, 
etc, Puits artésien, Autobus scolai- 
re, $8,000 seulement, 


Rue Des Meurons — Bungalow: 4 
ièces. Bien situé, Près de tout 
500, Termes faciles 


Norwood — Maison de famille Ré. 
‘novée. 6 pièces Près école. Lot 
50', Taxe basse 610,500, Comptant: 
51,500, Balance facile 


Si vous désirez ue ou plusieurs ter- 


res, j'en ai quelques-unes avec où 
sans contrat de lait, à des prix très 
satisfaisants, Centres canadiens- 
français, N'hésitez pas à appeler 
pour une interview, 


J. CARRIERE REALTY 
289, rue Taché 


Télévhone: 247-5204 
26-019-30C. 


PAUL PAQUIN 


Assurances générales 


989 AUTUMWOOD 
ST-BONIFACE 


Boîte 68, St-Bonitoce, Man. 
Téléphone: Alpine 3-9805 


| 


MAISONS DE “DISTINCTION” 
Henri DAUDET, gérant 


700, Great Western Building, 
356, rue Main, Winnipeg | 


Téléphone: 943-4021 


ON DEMANDE 
FILLES OU FEMMES 


Travail délicat — Meilleurs gages 


Femmes inexpérimentées 
demandées pour apprendre 
le métier de 


COIFFEUSES 


Les offres d'emplois pour les 
coiffeuses diplômées sont plus 
nombreuses que celles-ci. 


Jamais suporarnns y at-il eu 
tant d'occasions pour 
les jeunes filles ambitieuses 


Ecrivez pour obtenir 
un catalogue gratuit 


MARVEL BEAUTY 
SCHOOL 


309, rue Donald, Winnipeg, Man. 


Succursales: Regina, Saskatôon, 
Calgary, Edmonton, Toronto 


e Oldsmobile + Chevrolet 11 
* Camions Chevrolet 


CARTER MOTORS LTD. 
Bureau: SP 2-2431 — Résidence: 533-401 


Automobiles usagées “garanties 
de première condition 


FERNAND VIAU 
Oliver, Brown & Schrag 


Centre d'achats Windsor Park 


Si vous désirez acheter à WINDSOR PARK : ST-BONIFACE - 
NORWOOD -« ST-NORBERT - ST-VITAL ou WINNIPEG:; une 
liste favorable de beaux et de bons foyers. 


DESIREZ-VOUS une belle maison neuve de 4 chambres à cou- 
cher à Windsor Park près de l’église catholique — pour pos- 
session immédiate? 


appelez Fernand Viau 


253-1361 ou ALpine 3-0155 
1882TF. 


Faites l'essai 
de la nouvelle 


RENAULT R-8 1100 SIERRA 


4 sièges en peluche 
4 freins disques 
4 roues à suspension indépendante 


eo 
° 
) 
© réserve de pouvoir 
. 


Jusqu'à 40 milles au gallon 


L'automobile 
économique 


la plus 
avancée 


RAYSTON MOTORS LTD. 
158, rue Fort, Winnipeg — Tél: 943-3865 


